
TUTO : DEVENIR CAST MEMBER ET EXCELLER POUR FAIRE CARRIÈRE 
Vous êtes nombreux à vous questionner sur les métiers des employés de Disneyland Paris et vous interroger sur comment préparer ces 
entretiens d’embauche. L’asso Guests Land vous dit tout, en détail, pour mettre toutes vos chances de vos côtés afin de réussir et mieux 
comprendre ce que l’entreprise attend. Guide non-officiel basé sur des témoignages et informations publiques. 

TU AS TOUJOURS RÊVE DE DEVENIR CAST MEMBER ? 
Lis bien de livret JUSQU’AU BOUT pour mettre toutes les chances de ton côté. 

 
궸궹궺궻 Il n’y a volontairement pas de sommaire. Ce n’est pas un oubli. C’est un choix pédagogique réfléchi : en t’invitant à 
parcourir le livret dans son intégralité, à naviguer librement plutôt qu’à “picorer” quelques titres, tu vas retenir plus naturellement 
les infos importantes. Le fait de chercher toi-même ce dont tu as besoin te rend plus actif, plus attentif, et donc plus préparé. 
C’est une manière simple mais puissante de booster ton apprentissage et de mieux graver les bons réflexes dans ta mémoire.  
 
Disneyland Paris Careers annonce assez régulièrement des recrutements de plein de CDD et CDI ! 
 

Si tu connais des potentiels intéressés, c’est le moment de leur envoyer ce livret au plus vite ! 
 
Franchis, sans plus attendre, le pas et rejoint la grande famille des Cast Members pour Disneyland Paris !  
Nous t’accompagnons ici plus particulièrement sur les métiers dits « opérationnels », c’est-à-dire ceux qui font fonctionner, au 
cœur de l’expérience visiteurs, la magie, les parcs, Disney Village, les hôtels… donc ceux qui sont là pour faire vivre la destination 
« sur le terrain ».  Nous nous attardons donc plus particulièrement sur les métiers d’opérateur et animateur d'attraction(s) ; 
hôte(sse) de propreté, vendeur(euse) en boutique(s) et employé(e) de restauration ! 
 
Ce guide est une initiative indépendante basée sur des témoignages et des informations publiques accessibles 
à toutes et tous. Il ne représente pas officiellement Disneyland Paris, The Walt Disney Company, ou leurs 
partenaires, et ne contient aucune donnée interne ou confidentielle. 
 
Après l’inscription en ligne, si tu es retenu pour la première étape, les chargés de recrutement (recruteurs) 
 t’attendent pour des entretiens qui se dérouleront à distance en visio, ainsi qu'en physique. Généralement, c’est toi qui choisis 
un jour et un horaire, sur un formulaire. Mais il peut y avoir également des « job datings », c’est-à-dire des journées de 
recrutements à la chaîne. 
 

蚆蚇Les auditions Personnages & Parade ont lieu toute l'année dans toute l’Europe via le site DisneyAudition.com 
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Avant de candidater…  

Si ce n’est pas déjà fait, n’hésites pas à créer en amont un profil sur https://www.linkedin.com/ et 
https://fr.indeed.com/ ; même si cela peut paraître un peu « ringard » à première vue, beaucoup de 
chargés de recrutement y sont et vont passer en coup de vent voir si ton profil existe, s’il est en corrélation 
avec votre CV. Cela peut faire la différence avec d’autres candidats plus « mystérieux » sur leur visibilité 
numérique. 
 
Ouvre une fenêtre en navigation privée et « googlise » ton nom et prénom. Si des informations 
« dérangeantes » peuvent apparaître, penses à les faire supprimer en contactant les sites concernés ou en 
faisant le nécessaire de ton côté. Si ton profil intéresse un chargé de recrutement, il est tout à fait possible 
qu’il aille faire un tour sur Google avant de proposer, ou non, de participer à un entretien. Si un vieux blog 
traîne quelque part avec ton vrai nom plutôt qu’un pseudo, ou des publications Facebook en lien avec 
l’alcool, le tabac, la violence, la drogue ou de l’humour noir, des propos racistes, homophobes ou autre,  
il y a fort à parier que, forcément, ta candidature n’ira pas très loin. Pense à avoir une photo de profil 
« convenable » sur tes réseaux sociaux publiques, ne sait-on jamais. 
 

Comment candidater ? 
Il ne sert à rien de donner une lettre de motivation et un CV sur place, ils n’en feront rien.  
En effet, pour candidater, tout se fait en ligne.  

 
RDV sur https://emplois.disneycareers.com/ 

 
Sur le site, tu auras le moteur de recherche des emplois qui permet de filtrer par destinations.  
Ne te trompe pas ! Si tu candidates pour Disneyland, en Californie, alors que tu n’es disponible qu’en 
France, pour Paris, ça serait un peu ballot… 
 
Avant de t’inscrire et d’envoyer quoi que ce soit, lis bien ce livret en entier ! Oui, en entier ! 
Notamment les 2 pages suivantes qui sont le fondement même des formations d’accueil. 
 
Si tu n’es pas retenu à la première étape, pour obtenir un entretien, cela n’est pas une fatalité car il se peut 
que ça soit un simple mot clé qui bloque. Ou même un bug ! N’hésite pas à supprimer ton profil sur le site  
et recommencer la démarche avec une autre adresse mail, on ne sait jamais. A force… 
 
Si aucune annonce ne t’intéresse, il y a également un encart « alertes emploi » pour recevoir un mail 
lorsqu’une offre te correspondant davantage sera en ligne. 
N’hésite pas à fouiller un peu partout sur le site pour être renseigné au mieux sur ce qu’ils proposent, sur 
ce dont ils renseignent. On ne sait jamais, si une question inattendue vient en entretien, cela peut faire la 
différence entre toi et un autre candidat. 
 
Enfin, aies bien en tête que tu n’as de toute façon rien à perdre à postuler ! Faqis-le ! Au pire c'est non,  
et c’est tout, donc tentes quand même l'expérience, même si tu ne corresponds pas à 100 % à toutes les 
qualifications requises, on ne sait jamais ;) 
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Qu'est-ce qu'un "Guest" chez Disney, et pourquoi ce terme ? 
Le mot "Guest" (invité) vient tout droit de la philosophie de Walt Disney lui-même. Lorsqu'il a conçu Disneyland  
en Californie le 17 juillet 1955, il a voulu offrir une expérience qui n'était pas simplement celle d'un parc 
d'attractions ordinaire, mais un véritable spectacle vivant et immersif, où chaque visiteur serait traité comme un 
invité d'honneur. 

Pour Walt Disney, les visiteurs ne sont pas de simples "clients" ou "consommateurs". Le mot "client" évoque une 
transaction froide, centrée sur l'argent, alors qu'"invité" traduit une approche émotionnelle et respectueuse, où 
chaque personne se sent accueillie, importante et valorisée. 

Chez Disney, tout est vu comme une performance. Les employés sont des "Cast Members" (membre du casting), 
les parcs sont des "scènes" (on stage = visible des Guests ; backstage = coulisses, caché des Guests), et les 
visiteurs sont des "Guests" qui viennent assister et participer à ce spectacle. En somme, tu viens chez Disney 
comme tu irais chez un ami pour un repas ou une fête : tu paies ton billet  pour l'expérience, mais une fois sur 
place, tu es choyé comme un véritable invité. 

Le concept d’invité payant repose sur une subtilité. Quand tu achètes un billet, ce n'est pas pour "entrer dans un 
parc," mais pour profiter d'un spectacle total, d’un moment magique où tu fais partie d’un univers narratif. Le 
billet, c’est comme une participation symbolique à une grande fête où les hôtes (les Cast Members) s’occupent de 
toi avec le sourire et dans les moindres détails. 

Le Guest paie pour accéder au rêve, mais est traité comme un roi ou une reine. Un client paye pour un produit ou 
un service ; l'échange est transactionnel. Un Guest, en revanche, est considéré comme un individu avec des 
attentes, des émotions, et une histoire unique. Le rôle des Cast Members est de s'assurer que cette personne 
reparte non seulement satisfaite, mais également émerveillée et émotionnellement marquée. Chez Disney, 
l'argent qu'un Guest dépense est considéré comme une "invitation" qu'il lance lui-même pour entrer dans cet 
univers magique. En contrepartie, Disney s'engage à le traiter comme un VIP, peu importe combien il dépense ou 
son statut social. 

Lorsque tu invites des proches chez toi, tu fais en sorte qu’ils soient traités comme des « invités », c’est-à-dire 
que tu veilles à ce que ça soit propre, à ce qu’il y ait des boissons au frais, à ce qu’il y ait la table de débarrassée, 
des petits apéritifs etc, bref, à mettre les petits plats dans les grands, car ce sont tes « invités » donc tes « Guests ».  

Chaque interaction devient un moment clé, où les Cast Members doivent se surpasser pour offrir une hospitalité 
digne des plus grands standards. Par exemple, offrir une solution alternative avec un sourire chaleureux si une 
attraction est en panne, ou apporter une attention particulière aux enfants qui visitent les parcs. Un Cast Member 
ne dit jamais "Non" sans offrir une alternative ou une solution créative.  Cela renforce l’idée qu’il est privilégié. 

Lorsqu'un Guest est mécontent, l'objectif est de résoudre la situation immédiatement, avec patience et 
courtoisie. La magie ne doit jamais s'arrêter, même en cas de problème. Ayons conscience que les guests sont en 
vacances, ils ont payé très cher parfois pour venir, pour certains il s’agit de leurs seules vacances de l'année, pour 
d'autres ils ont même fait un crédit pour ça. C'est une réalité. Ils méritent donc tout le respect, et d'être traité de la 
meilleure façon possible et imaginable. Leur état d'esprit est stimulé et a besoin d'être diverti, de profiter 
pleinement, d'avoir le sentiment d'en avoir pour leur argent et d'avoir de la chance. C'est naturel et humain.  

Les guests sont ici pour profiter, laisser leur cerveau de côté et leurs compétences cognitives à la maison pour se 
laisser porter par la joie et la magie. Ils ne sont pas là pour réfléchir ou chercher à comprendre ce qui, pour 
nous, pourrait paraître normal et naturel. Il ne faut donc pas les blâmer s'ils semblent "ne rien comprendre" pour 
des choses pourtant simples et logiques. À nous de nous adapter à leurs comportements afin d'etre explicite et 
simple dans nos explications, que ce soit pour rédiger vers un endroit, expliquer un spectacle, placer une famille 
dans une attraction, sensibiliser sur des potentiels risques (les fameuses "incivilités") ou pour les procédures 
diverses et variées. Il faut faire preuve de compassion, d'empathie et de pédagogie en permanence. 
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Les 5 Clés Disney, c’est quoi ? 
Les 5 Clés Disney sont les fondements sur lesquels repose toute l'expérience Disney, qu'il s'agisse des parcs, des hôtels ou même des 
produits dérivés. Ce sont des valeurs opérationnelles qui guident chaque Cast Member dans ses actions quotidiennes. 
Les 4 Clés remontent à l'ouverture de Disneyland en Californie. Elles ont été conçues sous la supervision de Walt Disney, qui voulait  
donner à ses employés un cadre simple et universel pour offrir une expérience irréprochable. 

 
Initialement, il y avait 4 clés : 

1. Sécurité : Assurer un environnement sûr pour les Guests et les Cast Members. 
2. Courtoisie : Offrir un accueil chaleureux et respectueux à toutes et tous. 
3. Spectacle : Maintenir l'illusion et la magie en toute circonstance (aucun élément en coulisses ne doit être visible ou ressenti par 

les Guests). 
4. Efficacité : Assurer un fonctionnement fluide et optimisé pour réduire les temps d'attente et maximiser le plaisir, en étant à la fois 

rentable et rapide. 
 

Ces 4 clés étaient placées dans un ordre précis, reflétant leur priorité : 
 Sécurité = priorité absolue : aucune magie ou efficacité ne vaut si un accident ou un danger survient. 
 La Courtoisie vient ensuite : même en période de stress, un sourire reste essentiel. 
 Le Spectacle assure que l'expérience reste magique. 
 L'Efficacité, bien qu'importante, ne doit jamais passer avant les autres clés. 

Avant de faire du chiffre d’affaire (efficacité), il faut en mettre plein les yeux aux Guests (spectacle) mais, quitte à ne pas 
pouvoir faire du spectacle, le plus important est d’être courtois avec nos Guests, un sourire, un bonjour, c’est la base ; en 
revanche, quitte à ne pas dire « bonjour », s’il y a bien une chose plus importante que tout, c’est la sécurité, s’il y a un 
incendie, on n’a pas le temps de penser à dire bonjour, ni de chercher à maintenir le spectacle en bon état (s’il faut dévoiler 
les coulisses pour mettre les Guests en sécurité, priorité à la sécurité), et encore moins de penser à que l’on soit efficace. 
Mais, bien-sûr, l’idée est qu’en toutes circonstances, chaque Cast Members soit capable d’allier ces clés ensemble, les unes 
aux autres, dans cet ordre. C’est le secret de la réussite Disney. C’est ce qui crée la Magie. 

Ajout d’une 5e clé : Inclusion 
 2020 : Disney a introduit cette 5ème clé pour refléter les valeurs modernes de diversité et d'inclusion. 
 Inclusion : C'est la promesse que chaque Guest, Cast Member ou partenaire Disney se sente accepté, respecté et 

célébré, quel que soit son genre, son origine, ou ses particularités. Avant de faire quelque action que ce soit, on se doit de 
penser : est-ce que ça peut être mal interprété par rapport à un genre, est-ce que les non-binaires s’y sentiront inclus,  
est-ce que pour chaque origine, il n’y n’aura rien à y redire, est-ce que chaque handicap également, pourra participer à 
cette action sans qu’on favorise certains à d’autres ? Par exemple, l’arrivée de cette clé a permis le changement des spiels 
(annonces audio) « Mesdames et Messieurs et vous les enfants » par « Chers amis » : car tout le monde ne se définit pas 
forcément comme « Madame » ou « Monsieur » donc il faut penser à tout le monde, sans exception, sans exclusion.  
 Cette clé a bouleversé les priorités : elle ne vient pas en tête (la sécurité reste prioritaire) mais doit être intégrée dans 

chacune des autres clés. Elle se place au centre… car elle est le centre de tout. 
 
L’ordre des clés n’est pas arbitraire, comme déjà expliqué plus haut, mais il est important de bien avoir en tête le pourquoi du 
comment, cela traduit l’importance respective de chaque valeur : 

1. Sécurité : Si un environnement n'est pas sûr, tout le reste devient secondaire. 
2. Courtoisie : Même en situation de crise, un accueil respectueux est essentiel. 
3. Inclusion : Permet de montrer que chacun a sa place dans l'univers Disney. 
4. Spectacle : Assurer que la magie opère à tout moment, en toute situation. 
5. Efficacité : Bien que vitale pour fluidifier l'expérience, elle ne doit jamais compromettre les autres clés. 

Disneyland Paris attend de ses candidats qu’ils incarnent pleinement les 5 Clés et la notion du Guest mais ces 
valeurs ne se limitent pas à l’expérience client, elles s’appliquent également à la manière dont les candidats 
abordent leur recrutement. On attend donc de toi de la transparence (honnêteté), le respect des processus 
(accepter les décisions, même négatives, et les utiliser comme une opportunité pour progresser)  
et l’adaptation (montres que tu comprennes les attentes spécifiques). 
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Les métiers où ça recrute le plus !  
Lis bien en détail chaque paragraphe car il est possible que tu postules pour un métier, mais que le chargé de 
recrutement n’ait pas de poste disponible pour toi mais te propose autre chose à la place. 
 
 ATTRACTIONS. 
Les opérateurs/trices et animateurs(trices) d'attractions ne s'occupent pas des opérations mécaniques qui 
appartiennent à la maintenance mais de tout ce qui est opérationnel avant et après l'arrivée des Guests 
(checklistes d'ouverture pour vérifier que tout est OK, checklist de fermeture pour libérer l'attraction une fois les 
Guests partis le soir) ainsi que pendant qu'ils sont présents (groupage des Guests pour optimiser un maximum de 
Guests par "tour", surveillance pendant qu'ils sont dedans afin de garantir leur sécurité mais aussi vérification de 
l'installation des Guests dans les véhicules afin d'être certain qu'ils sont en droit de le faire en fonction des 
éventuelles conditions d'accès, et qu'ils sont installés en toute sécurité). Les opérateurs peuvent opérer sur une ou 
plusieurs attractions. Ils veillent au bon fonctionnement des opérations de leur attraction et sont responsables de 
la sécurité des Guests qu'ils embarquent, notamment avec des accès sur une console. 
 
 VENDEUR(SE) BOUTIQUE(S) 
Ce sont généralement les "grandes boutiques" (Emporium, World of Disney...) qui ont le + de besoins.  
Le vendeur a la responsabilité de sa caisse (manipulation d'argent, rendu monnaie) et doivent pouvoir emballer et 
protéger les articles achetés par le Guest, être force de proposition (produits complémentaires, vente de services 
tel le Photopass ou le Shopping Service). Ils ont aussi la gestion de leurs rayons, où ils doivent pouvoir capter et 
noter ce qu'il manque comme produits afin d'aller les récupérer en stock et les remettre en rayon au fur et à 
mesure, rapidement, afin que les Guests aient toujours une impression de "rayon complet, sans trous". Ils doivent 
veiller à ce que chaque article, concernés par les procédures antivols, disposent bien d’un antivol, ou à défaut de 
l'ajouter soit même. Ils veillent à lutter contre la démarque (vols mais aussi la casse, les produits défectueux...).  
Ils renseignent les Guests et font en sorte que tout soit toujours correctement rangé et propre (nettoyage régulier 
possible avec utilisation de produits chimiques). Ils veillent à la bonne rotation des produits (DLC, Mugs qui 
prennent la poussière...). Ils peuvent être amenés à réaliser des inventaires, utiliser des logiciels internes et réaliser 
des animations et mises en avant de produits via des démonstrations par exemple, ils peuvent aussi être amenés à 
changer des rayons complets lors d'arrivée de nouveautés, de promotions ou de changements imposés par les 
équipes spécialisées. 
 
 HÔTES(ESSES) DE PROPRETÉ  
Tant en intérieur comme extérieur, leurs responsabilités quotidiennes peuvent comprendre le nettoyage des tables 
pour les terrasses des restaurants ainsi que le vidage des poubelles (port de charges lourdes), le ramassage des 
déchets au sol (papiers, popcorns, vomis...), l'utilisation de produits chimiques, le balayage, le nettoyage général 
des lieux. Ils sont souvent les Cast Members que les Guests croisent le + dans la journée donc ils ont aussi pour 
mission d'avoir de bonnes interactions et donc la capacité de répondre à toutes leurs questions, quel que soit leurs 
langues. L'employé(e) peut travailler sur un seul comme plusieurs restaurants. 
 
 EMPLOYÉ(E) DE RESTAURATION. 
Ce sont généralement les "fastfood" et les "chariots en extérieur" qui ont le + de besoin en termes d'employés.  
Ils gèrent la gestion des stocks de produits et de matériel aux comptoirs (mise en place, couverts, serviettes etc),  
la rotation des produits frais (DLC & DLUO) et une veille permanente des règles d'hygiène (HACCP). Ils ont la 
responsabilité de leur caisse (manipulation d'argent, rendu monnaie) et doivent pouvoir préparer rapidement une 
commande.  Ils peuvent être amenés à nettoyer les tables avec des produits chimiques. Ils sont amenés à parfois 
veiller à la bonne gestion des stocks sur place, ce qui peut imposer un port de charges lourdes et de nombreux 
aller-retours en chambre froide par exemple. 
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���� IMPORTANT : CONSEILS / BON A SAVOIR ���� 
 
괭괮Il n’y a généralement pas d'information sur les salaires mais il devrait être légèrement supérieur au SMIC. 
Si tu restes opérationnel, c'est-à-dire sur le terrain, et non des métiers spécifiques en bureau, ne t'attends pas à 
devenir riche, si tu souhaites être propriétaire d'une belle maison, il faudra certainement un deuxième salaire pour 
le foyer. Mais, comme on dit, on ne bosse pas à Disney pour les revenus, c'est un métier passion. C'est important de 
ne pas se faire de faux espoirs et de rester réaliste à ce sujet. Même au bout de 10 ans, la différence de prime 
d'ancienneté peut évoluer que de quelques dizaines d'euros. A noter que les heures de nuits, de 22h à 7h, sont 
majorées à 33%. 
 
 
躗躘躙Le 13ème mois n'est possible qu'à partir d’un an d'ancienneté, idem pour les jours fériés travaillés payés double. 
Si c'est ton premier contrat, tu seras payé normalement sur tous les jours fériés à venir, comme si c'était des jours 
ordinaires (à l'exception du 1er mai, payé double pour tous, c'est la loi). 
 
Beaucoup d’avantages employés ! Tu as également droit à jusqu’à 6 semaines de congés par an et 3 jours de 
congés de fractionnement ; le remboursement d’une partie des frais de transport (80% du Pass Navigo entre ta zone 
d’habitation et celle de Disneyland Paris) ; la prise en charge d’une partie des repas (pas de ticket resto, mais une 
cantine) ; un abonnement gratuit à DISNEY+ ; la possibilité de rentrer gratuitement jusqu'à 15 fois par an dans les 
parcs seul ou accompagné jusqu’à 3 personnes; une boutique réservée aux employés avec des produits exclusifs 
et d'autres à prix bradés (parfois les produits "endommagés" ou un peu cassés) ; un très bon CSE en physique 
comme en ligne ; des événements exclusifs ; l'aide à la parentalité ; une conciergerie d’entreprise ; 25% de remise 
dans chaque boutique et chaque restaurant Disney (et même 30% parfois) et jusqu'à 50% de remise dans les hôtels 
Disney ainsi que des entrées gratuites pour toi et tes proches (avec des dates très limitées en terme de 
réservations), dans les destinations Disney en France et à l'étranger (à Paris mais aussi en Floride, en Californie, à 
Hong-Kong et à Shanghai mais pas à Tokyo Disneyland. En effet, Tokyo n’est qu’une franchise, ils appartiennent à 
Oriental Land Company). 
 
膆꺅꺆꺇꺈Des horaires continus avec majoration des éventuelles heures supplémentaires et tardives. 
 
諫諤諥諦諬諭諧諨諩諪Si tu habites hors Île-de-France, une solution d'hébergement pour quelques semaines peut t’être proposée lors 
de l'entretien. Mais il n’y a pas de places en illimité et ce n’est pas systématique. Si tu habites loin et n'as pas de 
solution d'hébergement, il est possible qu'ils te refusent un poste juste pour ça. Si un ami peut t'héberger, le mieux 
est de donner son adresse directement et ne pas dire que c'est un hébergement par un ami, fais-toi domicilier chez 
lui quelque temps ! 
 
Il s'agit généralement d'un studio d'appoint, seul ou en colocation avec une personne du même sexe. 
Dans ce logement temporaire : animaux interdits. Visites très réglementées (pas de mineurs, une seule personne à 
la fois et pas possible de faire dormir sur place). Ces appartements sont payants, autour de 400 à 600€ par mois et 
à une quinzaine de kilomètres de Disneyland (20 à 30 min en transport en commun, 10 min en voiture). 
 
굣굤굥굦Ta "location", c'est-à-dire l'endroit exact où tu travailleras, sera définie ultérieurement : cela peut être au Parc 
Disneyland ou au Parc Walt Disney Studios pour les postes en Attractions. 
Pour les hôtes de propreté, cela peut également être à Disney Village ; enfin, pour les Employés de restauration et 
les Vendeurs Boutiques, il est possible aussi que tu sois affecté dans les Hôtels Disney. 
Le choix de l'endroit où tu seras affecté te sera communiqué lors de ton premier jour, ce n'est pas toi qui choisis ! 
Ne montre donc pas trop ton côté "fan" si tu en es un, ne dénigre pas l'entreprise et ne sous-entends pas, si la 
question ne t’est pas posée, que tu préférerais travailler à un endroit plutôt qu'un autre.  
En effet, selon le chargé de recrutement, cela peut être mal perçu. 
Tu devras te montrer capable de faire preuve d'esprit d'équipe en toutes circonstances et démontrer  
que tu as des facilités à communiquer dans un environnement international. 
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���� Important à prendre conscience également���� 
Tu n’auras parfois qu’un seul jour de repos et parfois deux, mais pas forcément toujours consécutifs. 
������Tu devras être flexible/adaptable : pas de contraintes horaires pour le travail, tu peux commencer très tôt le 
matin à 6h comme finir très tard dans la nuit à 2h, faire des journées avec une présence terrain de 10h par exemple, 
et le lendemain ne venir que pour 4h30 de travail. Tes plus grosses journées ne seront pas forcément en début de 
semaine, c’est un peu aléatoire, c’est un programme qui gère ça et pas forcément un humain. 
굽굾굿궀긍긎긏긐긑Si tu ne réponds pas dans le sens où tu es "entièrement disponible" sur toutes les dates demandées,  
tu risques de ne pas passer la première étape et ce quelles que soient tes compétences. 
Attention ! Si tu n’es pas capable de supporter ce mode de vie particulier, ne t’engage pas dans cette aventure.  
Il ne sera pas possible de « voir sur place » pour discuter d’horaires ou autre. 
En tant que nouvel arrivant dans l'entreprise, tu es là pour aider les Casts déjà présents.  Tu es un support, tu 
travailleras donc certainement au départ l'ensemble des jours fériés, des samedis et des dimanches ainsi que pour 
la saison de Noël les 24, 25 et 31 décembre, puis le 1er janvier. Les parcs fermant en soirée, il est tout à fait possible 
que tu finisses bien après minuit ces jours-là. D'ailleurs, ne te fie pas forcément aux horaires des parcs, car il y a 
souvent des événements (dits "Special Event") après les fermetures jusque tard dans la nuit. C'est le jeu. 
 
Tu devras te montrer totalement à l’aise dans des environnements à très fort volume d’activité et avoir la 
capacité d’exécuter les missions confiées à un rythme soutenu. 
Tu devras te montrer capable de travailler efficacement de façon autonome comme en équipe. 
La plupart des postes imposent d’avoir des positions debout prolongées de 2h à 3h30 d’affilée. Aie-en 
conscience, cela peut être plus physique qu'il n'y paraît si tu as plutôt l'habitude de métiers dits "de bureau". 
Disney Style oblige, tu te dois d'avoir un excellent sens de l'hospitalité, ne pas t’énerver pour un rien, et ce 
malgré les contraintes du quotidien (tous les Guests et tous les collègues ne sont pas forcément "sympas"). 
Aie conscience que la vitesse, la précision et l'efficacité sont requises pour l'ensemble des postes, et tu dois être 
capable de bien travailler sous pression. Tu dois donc être enthousiaste à l'idée d'interagir et d'aider tous les 
Visiteurs malgré les potentielles difficultés.  
Tu devras donc être capable de réaliser plusieurs tâches à la fois et de travailler dans un environnement au 
rythme soutenu. Les tâches seront souvent très répétitives, mais devront être faites en maintenant un niveau de 
qualité excellent avec comme priorité absolue la sécurité et le respect des procédures. 
Tu peux être amené à devoir prendre en charge et résoudre des situations particulières, faire face à des  
plaintes -légitimes ou non-, des demandes spéciales, et y répondre avec le sourire, bienveillance et de manière 
"corporate". Tu seras alors peut-être amené à prendre des décisions indépendantes pour chacun des Guests. 
Tu dois te montrer désireux de suivre les instructions et de prendre des directives, mais tu pourras être amené à 
être autodirigé (pouvoir accomplir des tâches avec un minimum de supervision). 
Tu devras démontrer ta capacité à vouloir exécuter toutes les fonctions liées au travail d'une manière cordiale et 
amicale, en t'engageant à dépasser, dans la mesure du possible, les attentes des Guests. 
Tu devras te démontrer capable et désireux de travailler, même en extérieur et même par mauvais temps  
(pluie, froid, vent fort, gel, neige, orages...). 

놶놷놸놹Une partie de l'entretien sera certainement dans une autre langue pour te tester. 
Si tu parles une troisième langue en plus de l'anglais, comme l'espagnol, l'italien ou l'allemand, c'est un plus ! Ce 
n'est pas forcément requis pour tous les métiers, mais ça reste toujours bien de connaître. Idem si tu as la chance 
de comprendre et dialoguer en langue des signes, dis-le ! Mets-le en avant si tu es à l'aise avec les langues 
étrangères. Si ce n'est pas le cas, mais que tu as des bases, c'est toujours mieux que rien et ça peut te permettre 
d'obtenir un meilleur poste ou de te démarquer des autres candidats. Si tu es très à l’aise avec une langue, 
également à l’écrit, dis-le et mets-le en avant. Cela peut faire la différence. 

 
Si tu rencontres des difficultés en anglais, certaines pages de ce livret devraient t’aider à avoir les 
bonnes bases pour cet entretien ! Mais il faudra de la patience et de la concentration… 
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L'ENTRETIEN 
Il peut être en physique comme en visio. Il se déroule sur une vingtaine de minutes. On te conseille d’être prêt au 
moins 15 minutes en avance en visio, et d’être sur place au moins 20 minutes en avance en physique, en prenant  
en compte d’éventuels problèmes de transports en commun ou d’embouteillages pour ne pas être en retard. 
 
虐虑虔虒虓Si c'est en visio : un entretien en visio peut sembler plus confortable qu’un entretien physique, mais il demande 
une préparation minutieuse pour éviter les imprévus et donner une impression professionnelle. 

 Test de matériel : Vérifie que ta caméra et ton micro fonctionnent correctement. Effectue une visio test 
avec un ami ou un membre de ta famille. Cela te permettra aussi de vérifier la qualité de l’image  
(éviter une image floue ou trop sombre) et du son (pas d'écho ou de grésillement). 

 Connexion Internet stable : Assure-toi d'avoir une bonne connexion Wi-Fi ou une connexion filaire.  
Demande aux autres personnes de ton foyer de limiter leur usage d’internet pendant l’entretien. 

 Confort visuel : Place ton appareil (ordinateur / smartphone) à hauteur des yeux pour éviter de regarder 
vers le bas ou le haut. L'éclairage doit venir de face pour bien éclairer ton visage ; évite d’avoir une source 
de lumière intense derrière toi (ex : fenêtre) qui pourrait créer une ombre. 

 Habillage du fond : Le décor derrière toi doit être neutre, propre et sans éléments perturbateurs.  
Un mur blanc ou une étagère bien rangée sont parfaits. Si ton espace est limité, pense à activer un  
arrière-plan flouté. L’environnement doit rester propre, potable et professionnel. Pas de déco Disney. 

 Soit au calme : Pas d’enfants qui pleurent ou qui crient derrière. 

蹾蹿躀躁躂Apparence physique et tenue vestimentaire  
Que ce soit en visio ou non, ta tenue et ton apparence générale sont essentielles pour faire bonne impression. 
Sois classe sans en faire trop non plus, sois présentable, tout simplement. 

 Habille-toi avec soin : Opte pour une tenue sobre et professionnelle. Une chemise ou un polo uni est 
parfait ; évite les motifs voyants ou les t-shirts à message. Garde les accessoires discrets. 

 Éviter les clichés Disney : Même si tu es un grand fan, ne porte pas de vêtements ou accessoires à 
l’effigie de Disney pour ne pas paraître trop passionné.  

 Soigne ta coiffure : Pas besoin d’aller chez le coiffeur, mais assure-toi d’être propre et bien coiffé.  
Évite les cheveux en bataille ou une barbe mal taillée. 

 Hygiène : C'est basique, mais crucial : des ongles propres, une haleine fraîche (surtout pour un entretien 
physique) et un visage net feront toute la différence. 

 Dans ta poche : Gardes un paquet de mouchoir dans ta poche, que ce soit pour toi au cas où, ou pour en 
proposer si quelqu’un autour de toi éternues. 

 
홙홱홛활홝홨황홪홾홿횀홢홡횁횂 Préparation mentale et physique 
Le stress peut jouer des tours si tu n'es pas bien préparé donc le mieux est de :  

 Bien dormir la veille : Une bonne nuit de sommeil te permettra d'être alerte et en forme. 
 Manger léger : Avant l’entretien, prends un repas ou une collation légère pour éviter un coup de fatigue ou 

des gargouillis embarrassants.  
 Boire de l’eau : Un petit verre d’eau avant l’entretien peut t’éviter la gorge sèche et t’aider à avoir une voix 

claire et posée sans avoir soif pendant l’entretien. 
 Passage aux toilettes : précaution cruciale afin d'être parfaitement à l'aise et concentré. 

 
Prépare-toi à l’imprévu : Une question bizarre peut toujours subvenir. Garde ton calme et fais de ton mieux.  
Ce n’est pas grave si tu n’es pas parfait.  
Bien-sûr, veilles à ce que le téléphone portable soit bien en mode silencieux voire carrément éteint,  
c’est mieux, que tu sois en visio ou en entretien physique. 
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놶놷놸놹 Attitude et comportement pendant l'entretien  
Ton comportement compte autant que tes mots. Voici quelques clés pour un échange réussi. 

 Sourire naturel : sourire sincère et chaleureux. Chez Disney, le sourire est la clé de l’hospitalité. 
Dis "merci" en début et fin d'entretien. 

 Contact visuel : Regarde la caméra en visio, ou ton interlocuteur en face à face.  
Cela démontre de l’assurance et de l’intérêt. 

 Gestes modérés : Évite de gigoter ou de faire des mouvements brusques.  
Tes gestes doivent appuyer ton discours sans devenir distrayants. 

 Écoute active : Montre que tu es attentif en hochant la tête ou en reformulant des points importants. 
 Le non-verbal : Lors d’un entretien, il est crucial d’adopter une posture et une attitude reflétant calme et 

professionnalisme tout en restant naturel. Évite les gestes nerveux comme te toucher le visage, jouer avec 
tes cheveux ou ta barbe, ou encore te balancer sur ta chaise, qui peuvent trahir ton stress. Les gestes 
répétitifs ou distrayants, tels que taper des doigts sur la table, secouer un pied ou agiter tes mains de 
manière excessive, peuvent déconcentrer ton interlocuteur. Assure-toi également de garder tes bras 
décroisés, car les croiser peut donner une impression de fermeture ou de défensive. Côté expressions 
faciales, un sourire sincère et ponctué est ton meilleur allié, mais méfie-toi des sourires figés ou forcés qui 
peuvent sembler artificiels. Évite de rouler les yeux, de soupirer ou de mâcher tes lèvres, car ces tics 
traduisent de l’ennui, de l’agacement ou un manque de maîtrise. Enfin, adopte un contact visuel modéré : 
regarde ton interlocuteur dans les yeux pour montrer ton intérêt, tout en évitant un regard trop fixe ou 
insistant qui pourrait le mettre mal à l’aise. Une posture droite et une gestuelle maîtrisée reflèteront une 
confiance naturelle et une grande capacité d’écoute. 

 Le verbal : Sur le plan verbal, il est essentiel d’adopter un ton clair et posé, en évitant les tics de langage 
ou les expressions familières comme "Euh", "Bah", "Genre" ou "Tu vois". Ces mots parasites peuvent 
donner une impression d’hésitation ou de manque de préparation. Prends le temps de réfléchir avant de 
répondre, et utilise des pauses naturelles plutôt que de remplir le silence avec des sons inutiles. Veille 
également à ne jamais couper la parole à ton interlocuteur, même par enthousiasme ; attendre qu'il 
termine démontre ton respect et ton écoute active. Adopte un vocabulaire adapté au contexte, sans jargon 
excessif ni langage trop familier, et structure tes réponses pour qu’elles soient claires et cohérentes.  
Enfin, évite toute négativité : ne critique pas des expériences passées ou des employeurs, mais valorise 
les leçons apprises et les opportunités. Ton ton doit refléter ton enthousiasme et ton alignement avec les 
valeurs de Disney, notamment la courtoisie et l’inclusion. Une articulation soignée et un débit fluide, ni 
trop rapide ni trop lent, renforceront l’impression d’assurance et de professionnalisme. 
 

Points spécifiques pour un entretien physique  
Pour un entretien en face-à-face, les détails logistiques sont cruciaux. 

 Documents à jour : Apporte un CV imprimé et, si demandé, les documents administratifs (carte 
d’identité, attestation de sécurité sociale, RIB…). 

 Gestes de politesse : Salue ton interlocuteur avec une poignée de main ferme et un sourire.  
 
D’ailleurs, si tu es en entretien physique, il est probable qu’on te fasse patienter avec une vidéo et un jeu entre 
plusieurs candidats. Ne sois pas sur ton téléphone portable (éteint le carrément !), ne stress pas, sois attentif à 
l’ensemble et penses bien que tu es certainement observé. S’il y a une sorte de jeu de société avec d’autres 
candidats, c’est aussi pour tester ton fair-play, ton esprit d’équipe et de compétition. Rien n’est laissé au hasard. 
 
Aussi, en entretien physique, il est probable que l’entretien se fasse à deux candidats à la fois, pour aller plus vite. 
Cela ne veut pas dire que seul l’un de vous 2 sera pris, ça peut être aucun de vous comme les 2. Idem, l’idée est 
de tester votre façon de vous comporter face à une situation inhabituelle ainsi que votre esprit d’équipe, si vous 
êtes capable d’écouter l’autre sans l’interrompre, et répondre à la fameuse question « si je dois faire un choix 
parmi vous 2, pourquoi vous ? » 
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Exemples de questions qu’ils aiment bien poser : 
Il n’y a pas de « réponse toute faite » à avoir, l’essentiel est d’être naturel en suivant nos conseils, en 
comprenant la « Disney Attitude » avec l’idée de ce qu’est un « Guest » et l’importance des 5 Clés, en ayant 
conscience des aspects positifs et négatifs des métiers pour ne pas être déstabilisé et avoir de mauvaises 
surprises.  

 
Ces questions peuvent être posées en français comme en anglais.  Elles peuvent être posées telles quelles,  
reformulées, ou venir lors d’une mise en situation (simulation où, sur un laps de temps, le chargé de 
recrutement fait le Guest et te demande de te comporter avec lui comme un Cast Member). 

膆Pouvez-vous me parler de votre expérience de travail précédente ? 
Cette question vise à comprendre ton parcours professionnel et à évaluer les compétences que tu as           
acquises. Si c’est pour un premier job, parles de tes missions lors de stages dans le cadre de vos études. 
Essaie de faire des liens avec les compétences demandées par Disneyland Paris. 
 
膆Pourquoi avez-vous choisi de postuler chez Disneyland Paris et pas ailleurs ? 
Pour déterminer ta motivation et à ce qui t’attire dans cet environnement de travail. Essaie de faire  
des liens entre ta personnalité et l’esprit Disney. Mets en avant la « Différence Disney »,  
ce qui les démarquent d’autres employeurs. Montres que tu as réfléchi à la manière dont tu pourrais être 
utile à l’entreprise, que tu es en phase avec ses valeurs. 
 
膆Comment gérez-vous le stress et la pression ? 
Étant donné que le travail à Disneyland Paris peut être exigeant, on peut se demander comment tu  
réagirais dans des situations stressantes. Te montrer concentré sur tes priorités et procédures en toutes  
circonstances. Que tu n’hésites pas à solliciter un collègue en cas de nécessité, que quoi qu’il arrive,  
ton objectif est de préserver l’expérience positive des Guests en toute sécurité. 
 
膆Avez-vous déjà eu à travailler en équipe ? Et niveau autonomie, vous savez y faire aussi ? 
La collaboration est essentielle chez Disneyland Paris. On peut chercher à comprendre comment  
tu t’intègres dans une équipe. Cite des exemples concrets de projets collaboratif.  
 
膆Comment gérez-vous les clients mécontents ou les situations difficiles ?  
On met l'accent sur le service client, donc on peut se demander comment tu abordes ces situations. 
Bien mettre en avant ton écoute active, que tu restes toujours calme et respectueux, ton empathie,  
ta capacité à transformer une expérience négative en un moment positif en citant des exemples. 
 
膆Quel est votre Disney préféré et pourquoi ? 
Évites de répondre un film trop récent ou de t’attarder trop en détaillant. Ne montre pas trop le côté  
passionné si tu l’es. Ce qui est désiré, avec cette question, est de voir comment tu vas te débrouiller 
dans ta réponse. Voir si tu sais t’exprimer correctement sans "bugs" et sans stress trop apparent.  

膆Quels sont vos points forts et vos points faibles ? 
Tu peux par exemple dire que tu as une expérience de travail pertinente qui correspond aux exigences du 
poste : que tu es motivés et conscients des difficultés citées ici, que tu es enthousiaste à l'idée de 
 travailler dans cet environnement. 
Pour ce qui est des points faibles, cites-en autant ou moins que tes points forts. Sois honnête et authen-
tique mais assures-toi que tes points faibles annoncés ne soient pas rédhibitoires pour le poste.  
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Ce sera l'occasion de montrer votre capacité d’auto-amélioration (comment tu travailles sur ce point 
faible pour l'améliorer). Restes positifs. Restes Concis (ne t’attardes pas trop) et évites les clichés  
(trop perfectionniste, "je travaille trop dur"...). Bien-sûr, ce n'est pas une liste exhaustive et le mieux reste 
de s'entraîner. Soit avec un ami ou de la famille qui va jouer le rôle d'un recruteur, soit face caméra, de te 
filmer puis auto-critiquer pour t’améliorer. 

膆Vous êtes déjà venu à Disneyland Paris ? Quand ? C'était comment ? 
Idem, ne montres pas votre côté trop passionné. Si tu es un grand habitué des parcs, ne dis pas que tu y 
vas 15 fois par mois. Bien-sûr ne dis rien de négatif. Cite par exemple un moment en famille, que tu as 
surtout apprécié de voir le sourire sur le visage d'un enfant de votre groupe, que tu étais impressionné 
par le sens de l'accueil et la courtoisie des salariés. 

膆Êtes-vous prêt à travailler les week-ends ? jours fériés ? même à Noël ? très tôt le matin ?  
très tard le soir ? Ça va aller au niveau des transports en commun ?  
Il est probable qu’ils en profitent pour insister sur ce point afin de vérifier ta flexibilité et ta disponibilité. 
Attends-toi à de telles horaires et aies conscience des éventuelles difficultés de transports en commun.  
 
Renseigne-toi en amont sur https://www.transilien.com/ pour ne pas paraître beta devant le chargé de 
recrutement si tu n’as pas de voiture, et éviter de lui faire perdre son temps. Attention, si tu n’as pas de 
voitures, certaines villes et certains villages d’Ile-de-France, y compris très proches de Disneyland Paris, 
n’ont même pas de bus les dimanches et jours fériés ! Et Disney n’y est pour rien… 
C’est à toi de t’adapter à ton entreprise et non à l’entreprise de s’adapter à toi. 

 Bien-sûr, comme déjà expliqué sur ce livret, si tu n’es pas disponible à leur guise, c’est un peu foutu 
d’avance. Au-delà de tes capacités, c’est certainement le critère le plus important à avoir. Ils ne vont pas 
envoyer les Cast Members à des endroits qui ferment plus tôt en fonction des petits tracas de transport 
ou de vie privée de chacun. En effet, même si tu travailles dans un endroit qui ferme tôt, ce n’est pas 
pour autant que tu ne seras pas être amené à être transféré ailleurs de temps en temps pour aider, ou 
qu’il n’y aura pas de « Special Event » tard le soir de temps en temps, comprenant l’endroit où tu tra-
vailles. Selon les horaires, l’entreprise ne mettra pas à disposition des taxis tout le temps. 

膆Pouvez-vous vous adapter à des tâches répétitives ? 
Ils veulent s’assurer que tu ne te lasseras pas rapidement car, oui, ça sera toujours un peu la même 
chose après tout. Mais il faut rassurer le chargé de recrutement dans le sens où c’est de toute façon le 
cas dans tous les métiers, Disneyland Paris ou pas, et qu’à Disney, l’avantage c’est aussi le cadre qui 
évolue en fonction des saisons, les Guests qui sont différents les uns les autres, dire que tu es à l’aise 
avec ça, que les tâches répétitives, tant qu’elles contribuent à offrir une expérience magique aux Guests, 
c’est ça qui t’importe. Bien te montrer motivé à rendre chaque interaction unique et non à machinale-
ment travailler comme un robot. 

膆Qu’est-ce que l’esprit Disney représente pour vous ? 
Ne réponds pas simplement « la magie », « un rêve d’enfant » ou d’autres banalités en ce sens, l’idée est 
de rester professionnel (et adulte) et de montrer que par « esprit Disney » tu as surtout en tête les 5 Clés 
(sans les citer expressément bien-sûr) et la notion de « Guest » ; comprendre si tu partages les valeurs  
de l’entreprise, c’est-à-dire l’envie de faire plaisir, d’apporter de la joie aux petits et grands, de créer des 
souvenirs inoubliables et traiter tout le monde, sans exception, avec respect et bienveillance.  
Cela peut être l’occasion de développer ta réponse en citant une anecdote d’un moment vécu avec la 
marque Disney, dans un parc ou même tout simplement en regardant un film, en famille,  
au cinéma ou autre. 
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膆Comment gérez-vous une journée avec une forte affluence ? 
L’idée est de tester ta résistance au stress. Ne pas dire que tu seras paniqué, bien entendu. Il faut avoir 
en tête que les journées de grande affluence, à Disneyland Paris, sont très nombreuses, mais que tu ais 
10 000 Guests dans ton parc ou 60 000, ton travailles resteras de toute façon le même.  
Si tu es en attraction, si la procédure de sécurité exige que tu fasses un spiel (annonce audio) durant 30 
secondes, ce n’est pas parce que tu as 80 minutes d’attente et ordinairement 20, que tu vas zapper des 
consignes pour faire gagner du temps, car la Clé Efficacité vient en tout dernier, dans l’ordre cité en dé-
but de livret. Il faut donc réussir à montrer que tu resteras concentré par tes tâches, que tu ne te  
laisseras pas déstabiliser par les Guests qui te diront d’accélérer le pas, que tu prendras exemples sur 
tes collègues formateurs et n’hésitera pas à leur demander conseil (pour mettre en avant ton esprit 
d’équipe et le respect des compétences de tes collègues !) et que tu es capable de prioriser l’essentiel.  
Que quel que soit l’affluence, tu es là pour respecter tes procédures et faire en sorte que  
ça soit fluide en tout temps. 
 
膆Que faites-vous si un Guest demande quelque chose que vous ne savez pas ? 
Tu n’es qu’un humain et même après des années d’expérience sur place, tu ne pourras jamais tout  
savoir. Même si ce n’est pas de ta faute et que tu n’y es pour rien, de ne pas avoir toutes les informations,  
le principe est de tout d’abord s’excuser auprès du Guest et le rassurer en lui expliquant que tu vas te 
renseigner auprès d’autres collègues, quitte à appeler ton supérieur hiérarchique sur place si tu ne sais 
pas, ou le rediriger vers quelqu’un d’autre. Bien-sûr, n’invente pas une réponse face au Guest si tu ne 
sais pas, ne soit pas approximatif ou ne réponds pas quelque chose dont tu n’es pas certain à 100%.  
Rien de pire qu’un Guest énervé car un Cast Member lui a répondu autre chose qu’un autre,  
et que l’un a donc forcément tort. 
 
膆Que feriez-vous si un enfant perdu venait vers vous ? 
L’enfant devient ta priorité, il faut le prendre en charge et le rassurer. Si ta situation ne le permet pas, de 
le refiler à un autre collègue ou d’appeler un supérieur hiérarchique. Essayer de briser la barrière de la 
langue, s’il ne parle pas une langue que tu connais, avec de la gestuelle ou des dessins sur un papier par 
exemple, obtenir son prénom, le descriptif des vêtements de ses accompagnateurs  
(ne pas dire « parents » car on ne connaît pas sa situation familial), et, s’ils ne sont pas retrouvés dans 
les minutes qui suivent, l’amener ou le faire amener aux enfants perdus à l’entrée du parc. 
 
膆Comment réagiriez-vous face à un Guest mécontent d’une longue attente ? 
Même s’il n’y a que 10 minutes d’attente, que ça soit pour passer en caisse d’un restaurant ou d’une 
boutique, ou pour une attraction ou un personnage, il y en aura toujours qui seront mécontents.  
Il faut montrer l’empathie, comprendre sa frustration et avoir une écoute active pour ses  
préoccupations.  Si possible, lui proposer une alternative ou le rediriger, lui proposer de revenir plus tard, 
profiter de ce temps pour lui donner des astuces et conseils pour la suite de sa visite. 
 
膆Comment maintenir l’atmosphère magique même en cas de problème technique ? 
Rester calme, expliquer verbalement et gestuellement la situation aux Guests, sans entrer dans les  
détails. Proposer une solution alternative dans la mesure du possible (revenir plus tard sans refaire la 
file, sur accord du management, par exemple). S’il faut les faire patienter, autant rendre l’attente  
divertissante en discutant avec eux, notamment les plus jeunes, de leurs personnages préférés, de leur 
film Disney préféré ; discuter de ce qu’ils ont préféré jusque-là pendant leur visite, les conseiller et  
donner des astuces pour la suite de leur visite (spectacles à recommander…). 
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膆Comment vous assurez-vous de maintenir une attitude positive tout au long de la journée ? 
Ils veulent vérifier ta capacité à offrir une expérience positive même lors des journées difficiles. Tu n’es 
qu’un humain après tout, donc même avec le meilleur travail du monde, tout ne sera pas rose tous les 
jours. Il suffit d’un problème personnel ou familial, d’une panne de voiture, de la perte d’un objet,  
un téléphone cassé ou peu importe : les petits tracas du quotidien prennent souvent le dessus sur notre 
bonne humeur. L’idée est de montrer que tu es capable de faire la différence entre le personnel et le  
professionnel pour rester motivé et énergique. Si c’est le cas, tu peux mettre en avant que tu connaisses 
des techniques pour faire face à cela : yoga, exercices de respiration, alimentation équilibrée…  
Bien-sûr, ne raconte pas de mensonge, si tu parles de yoga et que ton chargé de recrutement te  
demandes quels exercices et que tu n’es pas capable d’en citer, ça serait ballot ! Entraîne-toi à quelques 
exercices en amont, notamment pour être au top le jour J. Ça ne pourra pas te faire de mal après tout ! 
 
膆Comment réagissez-vous si vous êtes témoin d’un conflit entre deux Guests ?  
Il faut rester calme et mettre en avant la clé Sécurité qui est pour eux mais également pour toi-même et 
tes collègues. Bien-sûr cela dépend du type de situation, si c’est juste du verbal, du désaccord dans un 
couple ou s’il y a un réel risque que ça en vienne à une violence physique. Il faut que tu sois capable de 
faire la part des choses. Ne prends pas de risques inutiles à te mettre en danger pour eux, cela ne fait 
pas partie de ta fiche de poste ! Tu te doutes bien que Disneyland Paris est un lieu sûr avec plein de ca-
méras de surveillance et d’équipes de sécurité donc le mieux est de les interpeller au plus vite, quitte à 
sortir ton téléphone portable pour les appeler. Car, bien que le téléphone portable ne soit pas autorisé 
onstage puisqu’elle briserait la clé Spectacle, la clé Sécurité passe avant celle-ci.  
Sauf si, bien-sûr, il y a des téléphones internes à disposition autour de toi, ou des talkies-walkies. 

膆Comment géreriez-vous un Guest qui ne respecte pas les règles ? 
A toi de rester calme et poli, en expliquant l’importance des règles pour le confort de toutes et tous, et 
pour la sécurité, sans perturber l’expérience des autres Guests (sans crier, en mettant le Guest à l’écart). 
Aussi, on a souvent tendance à offrir plusieurs chances et à materner les Guests, infantiliser en faisant 
beaucoup de prévention plutôt que d’agir et punir. On ne va pas virer un Guest du parc comme ça.  
Déjà, ce n’est pas à toi d’agir, y’a des Cast Member de la sécurité qui sont formés et payés pour ça donc, 
un peu comme la réponse de la question précédente, les faire intervenir, ne pas prendre de risque de se 
créer un conflit supplémentaire avec toi. 
 
膆À la fin de l'entretien "Est-ce que vous avez des questions ?".  
Dans l’Ideal, oui, il faut répondre quelque chose ! On attend de toi à ce que tu te montres curieux et 
intéressé. Même si tu sais déjà tout (car tu as lu ce livret en entier et/ou que tu as des amis Casts), 
demandes pour les avantages employés s'ils n'en n'ont pas parlé par exemple, ou quelles peuvent être 
les perspectives d'évolution, ou tout simplement comment est-ce que tu seras tenu au courant de la 
suite du processus de recrutement et si tu es acceptés, combien de temps après peut démarrer le 
contrat, dans le cas contraire si c’est refusé est-ce qu'un feedback est possible et est-ce que ça 
t'empêche ou non de repostuler plus tard... ça peut être bien vu aussi de poser ce genre de questions. 
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Pour maximiser tes chances de réussite lors de ton entretien, voici des conseils développés pour te  
guider dans ta préparation et te permettre de répondre de manière naturelle et impactante.  
L’objectif est de te démarquer tout en restant fidèle à toi-même et en respectant les attentes : 

 Reste authentique : Montre ta personnalité tout en restant professionnel. Les chargés de 
recrutement cherchent des personnalités qui apportent une vraie valeur ajoutée à l’équipe. Ils 
préfèrent quelqu’un avec un style unique, aligné sur les valeurs Disney, plutôt qu’un candidat qui 
donne des réponses formatées.  Sois sincère dans tes réponses. Par exemple, si tu n’as jamais géré 
une foule, dis-le, mais montre que tu es prêt à apprendre. 

 Sois positif : Même pour les questions sur le stress ou les situations difficiles, tourne toujours  
ta réponse vers une solution. « Il n’y a pas de problèmes, il n’y a que des solutions ». Les chargés de 
recrutement valorisent toujours les solutions et la résilience face aux défis. Montrer que tu es capable 
de rester optimiste, même dans des situations difficiles, est un atout majeur. 

 Pratique tes réponses : Entraîne-toi avec un ami pour identifier les points à améliorer.  
Fais-toi une série de questions (celles du livret et imagines-en d’autres) et filme-toi pour analyser ton 
langage corporel, ton ton et ta clarté. Identifie, avec des proches, si tu sembles hésitant, monotone, 
ou trop nerveux.  Entraîne-toi à garder un contact visuel et à sourire tout en parlant. 

 Reste concis : Évite les réponses trop longues, mais inclue des exemples concrets. Des réponses 
claires et structurées les aideront à retenir l’essentiel. Mets-toi à la place des chargés de  
recrutement : ils voient passer tellement de candidats chaque jour, donc ils n’en peuvent plus des  
réponses hésitantes à rallonge. 

 Prépare des questions à poser : Cela montre ton intérêt, ta curiosité et ta motivation. 
 Personnalise tes réponses à ta façon : Restes naturel et formules tes réponses de toi-même, sans 

réciter. Ce livret n’est pas là pour que tu apprennes des phrases par cœur mais pour que  
tu comprennes les attentes, que tu ais en tête ce qu’il peut se passer et ce qui est espéré des  
bons candidats, mais pas de livrer la solution sur un plateau. Dis-toi que les chargés de recrutements 
liront forcément ce livret également, peut-être, un jour, et que s’ils ont l’impression d’avoir affaire à 
juste un robot qui a appris sa leçon, ça va les déranger. Ils vont forcément le remarquer si tu ne fais 
que donner des réponses trop apprises par cœur et ça risque de ne pas leur plaire ! 

 Rassure les chargés de recrutement : Rien de pire qu’un candidat qui est retenu et qui, une fois sur 
place, mets fin à sa période d’essai de lui-même car « il ne s’attendait pas à ça ».  
C’est aussi pour ça que l’on met en avant ici les points négatifs du rôle de Cast Member. Il faut en 
avoir conscience, d’une part pour ne pas te faire de faux espoirs et faire perdre du temps à tout le 
monde, te faire une mauvaise réputation en interne ; et d’autre part pour mettre toutes les chances de 
ton côté en montrant aux chargés de recrutement que oui, tu sais bien que ça ne va pas forcément 
être comme un conte Disney, mais que tu sauras t’adapter et être un bon Cast Member. 
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Do you speak english ? … un poquito ? 
Si l’anglais n’est pas ton fort, pas de panique, on te dit quoi réviser en détail pour avoir déjà les meilleures 
bases le jour de l’entretien ! Et si l’anglais est OK pour toi, perfectionnes une autre langue (l’espagnol par 
exemple) avec ces mêmes exemples.  
Voici ce qu’il faut être capable de faire :  
1. Se présenter (Name, Age, City, Passions, Motivations) 

 Nom, âge, ville : “My name is [Prénom Nom]. I am [âge] years old. I live in [ville].” 
 Passions : “I love [activity, e.g., reading books, traveling, cooking, or sports].” 
 Pourquoi postuler chez Disney : “I am passionate about creating memorable experiences,  

and Disneyland Paris is the perfect place to do that.” 
 

2. Donner des directions (Directions) 
Pour aider les Guests dans le parc, ces phrases simples sont essentielles : 

 “Go straight ahead, then turn left.” (Allez tout droit, puis tournez à gauche.) 
 “You will find the toilets on your right.” (Vous trouverez les toilettes sur votre droite.) 
 “The attraction is near the castle.” (L’attraction est près du château.) 

Ajout : Demander et confirmer 
 “Can I help you find something?” (Puis-je vous aider à trouver quelque chose ?) 
 “Is this the right way to [attraction]?” (Est-ce le bon chemin pour [attraction] ?) 

 
3. Lettres de l'alphabet (Alphabet) 
Savoir épeler des noms ou vérifier des informations est crucial : 

 Apprends à épeler ton propre prénom : “T as in Tango, O as in Oscar, N as in November....” 
 Formule utile : “Could you please spell that for me?” (Pourriez-vous l’épeler pour moi ?) 

Ajout : Les numéros de téléphone ou codes 
Pratique pour guider un Guest ou vérifier une réservation : 

 “The phone number is 01-02-34-56-78. Can you repeat it?” (Le numéro de téléphone est…) 
 
4. Chiffres et nombres jusque 40 (Numbers) 
Les chiffres servent dans de nombreuses situations : 

 Donner des horaires : “The parade starts at five-thirty.” (La parade commence à 17h30.) 
 Prix : “This souvenir costs twenty euros.” (Ce souvenir coûte 20 euros.) 

Ajout : Plus de vocabulaire numérique 
 Jours : “You are here for two days, right?” (Vous êtes ici pour deux jours, n’est-ce pas ?) 
 Temps d’attente : “The waiting time for this attraction is 25 minutes.” (Le temps d’attente pour 

cette attraction est de 25 minutes.) 
5. Savoir dire une date (Dates) 
Les dates sont omniprésentes, et il faut maîtriser le format anglophone (mois avant le jour) : 

 “Today is December 3rd, 2024.” (Aujourd’hui, nous sommes le 3 décembre 2024.) 
 Demander la date : “What’s the date today?” (Quelle est la date aujourd’hui ?) 
 Répondre à une question : “I was born on January 1st, 1990.” (Je suis né le 1er janvier 1990.) 
 Les jours de la semaine “The park opens every day from Monday to Sunday.” 

 (Le parc ouvre tous les jours de lundi à dimanche.) 
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6. Donner l'heure (Time) 
L’heure est essentielle, surtout pour guider les Guests vers des spectacles ou attractions : 

 Formules simples : 
o “It is two o’clock.” (Il est deux heures.) 
o “The fireworks are at 9 PM.” (Le feu d’artifice est à 21h.) 
o “The restaurant closes at half past six.” (Le restaurant ferme à 18h30.) 

Ajout : Les périodes de la journée 
 “Good morning” (Bon matin) – avant midi. 
 “Good afternoon” (Bon après-midi) – de midi à 18h. 
 “Good evening” (Bonsoir) – après 18h. 

 
7. Formules de politesse (Politeness) 
Chez Disney, la courtoisie est primordiale : 

 “Welcome to Disneyland Paris!” (Bienvenue à Disneyland Paris !) 
 “How can I help you today?” (Comment puis-je vous aider aujourd’hui ?) 
 “Have a magical day!” (Passez une journée magique !) 

Ajout : Petites attentions 
 “Enjoy the show!” (Profitez du spectacle !) 
 “Thank you for visiting us!” (Merci de nous rendre visite !) 

 
8. Raconter ses dernières vacances (Vacations) 

 “I went to [destination]. It was amazing because [reason].” (Je suis allé(e) à [destination]. 
 C’était génial parce que…) 

 “I visited [place] with my family/friends.” (J’ai visité [lieu] avec ma famille/mes amis.) 
Ajout : Questions pour engager les Guests 

 “Where are you visiting us from?” (D’où venez-vous ?) 
 “How long are you staying?” (Combien de temps restez-vous ?) 

 
9. Parler de ses loisirs (Hobbies) 

 “In my free time, I love [activity, e.g., watching movies, playing sports, or traveling].” 
 “I enjoy spending time with my family and discovering new places.” 

Ajout : Relier avec Disney 
 Si tu veux mentionner Disney sans exagérer : 

o “I have always loved Disney stories because they bring joy to people of all ages.” 
o “My favorite Disney character is Mickey Mouse, because he’s timeless.” 

 
10. Ajouts utiles pour impressionner lors de l’entretien 

 Exprimer sa motivation : “I would be honored to be part of the Disney magic and make every 
Guest’s visit unforgettable.” 

 Répondre à des compliments : “Thank you, that’s very kind of you!” (Merci, c’est très gentil.) 
 Parler de sécurité : 

o “Please wait here for your safety.” (Veuillez attendre ici pour votre sécurité.) 
o “Follow the signs to exit safely.” (Suivez les panneaux pour sortir en toute sécurité.) 
o « Watch your step ! » (Attention à la marche !) 
o  

Une fois que c’est OK pour toi, on t’invite à réécrire ces 2 pages avec la langue 
espagnol, de toi-même.  C’est aussi par ta recherche personnelle que ça rentrera 뇤눈눉눊눍눋눌  
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Pour apprendre facilement, rapidement et efficacement :  
1. Utilise des applications interactives 

 Duolingo et Babbel pour des exercices simples et ludiques. 
 Quizlet pour créer des flashcards (phrases clés liées à l’entretien). 
 Concentre-toi sur le vocabulaire pratique : présentation, directions, politesse. 

2. Pratique orale et écrite 
 Répète à voix haute : Lis des phrases clés régulièrement pour les mémoriser. 
 Post-it : Colle des mots ou phrases sur des objets (ex. : “mirror”, “turn left”). 
 Enregistre-toi : Parle et écoute pour corriger ton accent. 
 Tchat en ligne avec des étrangers. 

3. Regarde des vidéos et séries simples 
 Sur YouTube, cherche “English for beginners” ou des vidéos Disney pour t’immerger. 
 Regarde des séries avec sous-titres en anglais (Peppa Pig, Friends) pour associer sons et mots. 

4. Crée des dialogues 
 Simule des scenarii d’entretien : “Hello, my name is [Name]. How can I help you?” . 
 Pratique avec un ami ou seul devant un miroir. 

5. Concentre-toi sur les notions clés 
 Présentation : Ton prénom, âge, ville, passions, motivations. 
 Directions : “Turn left,” “The toilets are on your right.” 
 Chiffres et heures : “The parade starts at 3 PM.” Apprends à compter jusqu’à 40 et à dire l’heure. 
 Politesse : “Welcome!”, “Thank you!”, “Have a magical day!” 
 Parler de soi : Vacances, loisirs, pourquoi travailler chez Disney. 

6. Utilise des astuces mnémotechniques 
 Associe les directions ou phrases à des images mentales (“Turn left at the castle”). 
 Chante les chiffres comme une comptine pour mieux les retenir. 
 Utilise des gestes pour accompagner des phrases simples. 

7. Intègre l'anglais dans ton quotidien 
 Étiquette tes objets (ex. : “door” pour la porte). 
 Parle à voix haute en décrivant tes actions : “I am going to the kitchen.” 

8. Écoute chansons et podcasts 
 Chansons simples comme “Let It Go” pour enrichir ton vocabulaire. 
 Podcasts : ESLPod ou BBC Learning English pour apprendre avec des dialogues pratiques. 

9. Plan rapide en 15 jours. 
 Jour 1 : Présentation et politesse. 
 Jour 2 : Directions et chiffres. 
 Jour 3 : Dates et heures. 
 Jour 4 : Parler de soi et de ses loisirs. 
 Jour 5 : Regarde une série en anglais, répète les phrases entendues. 
 Jour 6 : Simule un entretien. 
 Jour 7 : Révise et enregistre-toi. 
 Jour 8 : Rédiges les 2 pages précédentes avec l’espagnol (rechercher soi-même boost l’apprentissage)  
 Jours 9 à 15 : Même chose que jours 1 à 7 mais avec l’espagnol 
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Black-lists et CV surestimés : que dit la loi ? 
 
Black-lists et droit à la suppression des données. 
Selon le Règlement Général sur la Protection des Données (RGPD), les données des candidats non retenus 
peuvent être conservées pour une durée maximale de 2 ans (blacklist ou liste noire), sauf accord explicite pour 
une durée plus longue. Passé ce délai, l’entreprise doit soit effacer vos données automatiquement, soit obtenir à 
nouveau votre consentement pour les conserver. En tant que candidat, tu as le droit de demander à tout moment 
la suppression de vos données personnelles. Pour cela, adresses une demande écrite au Délégué à la Protection 
des Données de Disneyland Paris à l’adresse suivante : dataprotection@disney.com. L’entreprise dispose de 30 
jours calendaires pour répondre et exécuter cette demande. Si elle ne respecte pas ce délai ou refuse d’agir sans 
raison valable, tu peux saisir la Commission Nationale de l’Informatique et des Libertés (CNIL). 
 
Si Disneyland Paris ne respecte pas votre demande d’effacement ou toute autre exigence liée à vos données per-
sonnelles, tu peux saisir la CNIL. Conserves une copie de votre demande envoyée à Disneyland Paris et, si appli-
cable, leurs réponses. Déclines-y votre identité, vos coordonnées, une copie de votre demande initiale et les 
preuves de non-respect du délai ou d’absence de réponse. Précise les dates et les éventuels délais non  
respectés. Déposer une plainte en ligne : https://www.cnil.fr/fr/adresser-une-plainte  
La CNIL accuse réception sous 1 à 2 semaines. Le délai de résolution peut varier selon la complexité du dossier, 
mais une réponse claire est généralement fournie sous 3 à 6 mois. 

L’importance de l’intégrité dans le processus de recrutement. 
L’intégrité est un pilier central de tout processus de recrutement, particulièrement dans une entreprise comme 
Disneyland Paris, où des valeurs telles que l’honnêteté, la transparence et l’engagement sont au cœur de la cul-
ture d’entreprise. Adopter une démarche intègre tout au long du processus de candidature est non seulement une 
preuve de professionnalisme, mais également une obligation légale et éthique. 
En France, l’article 441-1 du Code pénal qualifie de faux « toute altération frauduleuse de la vérité de nature à 
causer un préjudice et accomplie par un moyen quelconque dans un document destiné à établir la preuve d’un 
droit ou d’un fait ayant des conséquences juridiques ». Ce délit s’applique dans le cadre de fausses déclarations 
lors d’un recrutement et inclut des peines de 3 ans d’emprisonnement et 45 000 € d’amende. Si des informa-
tions falsifiées sont découvertes avant la signature du contrat, l’entreprise est en droit de refuser la candidature 
sans obligation de justification. 

 
En droit français, le dol est défini par l’article 1137 du Code civil comme « l’ensemble des manœuvres fraudu-
leuses utilisées pour tromper une autre partie et la convaincre de conclure un contrat ». Dans un contexte d’em-
bauche, cela englobe par exemple la présentation de fausses informations (diplôme non obtenu, poste antérieur 
faux, dire que l’on parle certaines langues alors que non…) ou l’omission volontaire d’un fait important (si tu as 
déjà travaillé à Disneyland Paris et a été licencié, que tu oublies justement ce passage sur le CV). Si une fraude est 
découverte après l’embauche, l’entreprise peut invoquer le dol pour annuler le contrat, conformément à l’article 
1139 du Code civil. La résiliation est rétroactive, cela signifie que le contrat est annulé comme s’il n’avait jamais 
existé, impliquant un remboursement des salaires perçus. L’entreprise peut également demander des dommages 
et intérêts en guise de réparation de préjudice. 

À l’inverse, une candidature honnête, même après un refus, reflète un respect pour le processus de recrutement 
et les valeurs de Disney, telles que la courtoisie et la transparence, et peut ouvrir des opportunités futures. L’au-
thenticité reste la meilleure stratégie pour se démarquer et construire une relation de confiance avec l’entreprise. 
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굽굾굿궀 DOCUMENTS ADMINISTRATIFS 굽굾굿궀 
Seront forcément nécessaires en cas d'embauche : 
 

Si tu es de nationalité française : 
Carte d’identité ou passeport en cours de validité recto et verso 
Carte vitale ou attestation de carte vitale 
RIB 
Votre reconnaissance de la qualité de travailleur handicapé RQTH (si nécessaire) 
 
Si tu es de nationalité Européenne : 
Carte d’identité ou passeport en cours de validité recto et verso 
IBAN de votre pays d’origine 
Attestation de résident fiscal du pays 
Extrait d’acte de naissance : 
Tu t’engages à fournir dans les plus brefs délais au Centre de Services RH -GHRO votre certificat de naissance.  
A défaut, tu ne pourras pas être affilié à la Sécurité Sociale française 
 
Si tu es partie de l’Union Européenne : 
Tu dois avoir en votre possession le formulaire Européen de votre certificat de naissances qu’il soit en français 
ou en anglais. 
 
Si tu es de nationalité non Européenne : 
Carte d’identité ou passeport en cours de validité recto et verso 
Copie du titre de séjour autorisant à travailler en France recto et verso  
ou son récépissé si c’est en cours de renouvellement 
Carte vitale ou attestation de carte vitale 
RIB 
Diplôme, Certificat (obligatoire si tu disposes d’un titre de séjour étudiant) 
Reconnaissance de la qualité de travailleur handicapé RQTH Français (si concerné) 
Certificat de naissance 
 
Au-delà des documents administratifs, penses à avoir sur toi une lettre de motivation et un CV, au cas où, 
même si cela t’a déjà été demandé en ligne lors de l’inscription. On ne sait jamais. 
Et n’utilise pas une IA si tu ne sais pas t’en servir correctement et te contente de copier-coller ce qu’il te 
suggère, ça se voit ! 
 
 
 
 
MAILS A VERIFIER CHAQUE JOURS : Généralement, ils donnent une réponse pour donner suite à l’entretien 3 
semaines après, par mail. Vérifie bien régulièrement tes mails (tous les jours !) y compris tes spams au cas où. En 
effet, souvent, si c’est positif, il faut donner la réponse très rapidement et si c’est vu trop tard, c’est foutu… 



TUTO : DEVENIR CAST MEMBER ET EXCELLER POUR FAIRE CARRIÈRE 
Vous êtes nombreux à vous questionner sur les métiers des employés de Disneyland Paris et vous interroger sur comment préparer ces 
entretiens d’embauche. L’asso Guests Land vous dit tout, en détail, pour mettre toutes vos chances de vos côtés afin de réussir et mieux 
comprendre ce que l’entreprise attend. Guide non-officiel basé sur des témoignages et informations publiques. 

Un refus ?   
Pour donner suite à un refus, réponds par mail en demandant un feedback, cela peut donner une bonne image et t’aider à 
t’améliorer, te faire progresser. En revanche, ils ne sont pas obligés d’y répondre. En effet, en France, une entreprise n’est pas 
obligée de fournir un retour après un refus. Cela reste à la discrétion de l’entreprise et dépend de leur politique interne.  
Ensuite, rien ne t’empêche de repostuler encore et encore. Afin d’éviter un « mauvais historique » de tes candidatures, rien ne 
t’empêche non plus de supprimer ton profil sur le site et procéder à la demande de suppression de données personnelles 
comme indiqué 2 pages plus tôt.  
 

Attention : repostuler immédiatement après un rejet n’est pas conseillé et pourrait être perçu comme une précipitation ou un 
manque de respect de la décision initiale. Disneyland Paris a des milliers de candidatures, mais on ne sait jamais, il suffirait 
de retomber sur le même chargé de recrutement qui soit au courant de la situation et cela pourrait mal se passer. Il est préfé-
rable d’attendre entre 6 mois et 1 an avant de repostuler, en prenant soin d’améliorer votre profil et vos compétences pendant 
ce laps de temps. 

 

De l’interim ?   
Sinon, il y a aussi les agences d’interim, pour des missions ponctuelles (mais qui peuvent parfois quand même durer 
plusieurs semaines !). C’est toujours mieux que rien !  En ayant eu connaissance de ce livret, tu as toutes les chances de ton 
côté pour réussir à être au moins un intérimaire exemplaire, et, qui sait, faire bonne impression sur le terrain et inciter un 
manager à te faire proposer un contrat CDD ou CDI par la suite. 
 
Voici quelques adresses d’agences qui travaillent avec Disney.  Attention, tu ne peux généralement être inscrit qu’à une 
seule agence intérim à la fois. Faites le bon choix car Disney met son véto là-dessus et empêchent parfois le transfert, c’est-
à-dire la possibilité de changer de boite d’intérim. N’hésite pas à rechercher sur les réseaux sociaux des employés de ces 
boites pour connaitre leur professionnalisme et leur réputation avant d’y foncer tête baissée. Cette liste est non-exhaustive et 
peut ne plus être à jours. Téléphone leur avant pour savoir s’ils travaillent toujours avec Disney et leurs conditions.  

Randstad 
1 Rue Raoul Follereau 

77600 Bussy-Saint-Georges 
01.73.72.97.90 

CRIT  
8 Pl. du Marché 

77100 Meaux 
01.60.25.36.52 

PROMAN 
2 place Fulgence Bienvenue 

+ 6 Bd Pierre Mendes 
77600 BUSSY ST GEORGES 

01.60.03.17.27 

SAD'S 
14 Av. de Saria 

77700 Serris 
01.85.78.15.72 

Adecco 
22 Av. Aristide Briand 
93160 Noisy-le-Grand 

01.55.85.08.00 

Manpower 
3 Bd du Grand Fossé 

77700 Chessy 
01.60.94.19.80 

Staffmatch 
24 Av. Hergé Bâtiment A 

77700 Chessy 
01.88.24.36.95 

 

SUP 
2 Av. Johannes Gutenberg 

77700 Serris 
01.61.10.15.00 

Manpower  
5 Rue de la Galmy 

77700 Chessy 
01.75.05.18.00 

Sudinter 
24 Av. Hergé 

77700 Chessy 
06.98.19.77.13 

Adecco 
20 Rue Pierre Mendès France 

77200 Torcy 
01.64.76.19.19 
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FAIRE BONNE IMPRESSION POUR EXCELLER. 
 

Une acceptation en Talent Pool / vivier ?   
Il est possible que ton profil les intéresse mais qu’ils n’ont pas de poste pour toi dans l’immédiat. Tu seras alors mis 
dans le « vivier » (« Talent Pool »). Félicitations ! Mais… ne te fais pas de faux espoirs, c’est une très bonne nouvelle, 
mais beaucoup restent dans le « Talent Pool » plusieurs mois et n’ont finalement aucune suite malheureusement.  
Si c’est le cas, relances par mail régulièrement (toutes les 3 semaines) ton recruteur en actualisant ton profil  
(en disant que tu es aussi disponible pour d’autres métiers par exemple).  Mais tant que tu n’as pas de proposition 
concrète de contrat, ça ne veut rien dire.  

Un contrat ?   
Super ! Maintenant, il faut faire en sorte d’être un bon Cast Member et… de rester !  
Travailler chez Disney, ce n’est pas juste être un employé : c’est être un ambassadeur de la magie. C’est 
comprendre que chaque interaction, chaque sourire, chaque détail compte et contribue à créer un souvenir 
inoubliable pour un Guest. L’expérience Disney repose sur les Cast Members, et c’est en incarnant ces valeurs au 
quotidien que l’on devient un élément clé, un pilier fiable et respecté. 
           Voici quelques clés afin d'exceller dès vos premiers jours, faire bonne impression et réussir ta période d'essai 
avec des conseils concrets et des astuces pour être immédiatement à l’aise dans le rôle. Je te suggère de relire ceci 
juste avant l’entretien, cela peut donner en tète quelques idées d'actions s'il y a une mise en situation par exemple. 

PARTIE I : ADOPTER L’ATTITUDE DISNEY DÈS LE PREMIER JOUR 

Travailler chez Disney, ce n’est pas enfiler un costume et attendre que le temps passe. C’est incarner un rôle, un état 
d’esprit, une promesse faite à chaque Guest : "Aujourd’hui, tu vas vivre un moment inoubliable." Et ce rôle 
commence avant même de badger. 
 
1. Préparer son arrivée comme une représentation sur scène 
Le parc est une scène, tu fais partie du spectacle. Ton costume est ton uniforme de scène, et ton attitude est ton 
texte, ton énergie, ton aura. 
Dès la veille, prends le temps d’aller chercher ton costume au costuming, afin d’arriver serein·e le jour J. Analyse-le 
avec attention : pas de taches, pas de bouton manquant, pas de couture arrachée, pas de froissage flagrant. 
Choisis les bonnes tailles, mets tout sur cintre, et respecte le code vestimentaire associé à ta location. 
 
2. L'apparence irréprochable : un langage silencieux, mais puissant 
Ton apparence est ton premier message, avant même que tu ouvres la bouche. Elle doit incarner 
professionnalisme, respect et neutralité :  
-Hygiène corporelle : Douche obligatoire le matin (ou au besoin, tu peux aussi profiter des douches du costuming). 
Une douche bien froide, si tu le supportes, c'est bon pour la santé et ça réveille. 
-Paquet de mouchoirs : fais en sorte d'en avoir toujours un dans les poches ou à portée de main, que ce soit pour 
proposer à un éternuement d'un collègue ou pour toi-même. Personne n'est à l'abri d’un petit résidu qui s'invite.  
-Odeurs : Pas de parfum entêtant, ni d’odeur corporelle ou vestimentaire. Vérifie ton haleine, coupe tes ongles, 
vérifie tes aisselles. Évite les aliments forts la veille si tu sais qu’ils peuvent laisser une trace (ail, oignon…). 
-Cheveux : Coiffure propre, discrète et soignée. Évite les couleurs non naturelles. Pas de mèches extravagantes. 
-Poils & barbe : La barbe doit être parfaitement taillée ou totalement rasée. Un effet négligé donne une mauvaise 
impression. Cette remarque d'adresse à tous genres. 
-Accessoires visibles : Pas de piercings, tatouages apparents ou bijoux hors cadre réglementaire. 
-Signes religieux : Même si l'inclusion est fondamentale chez Disney, la neutralité reste la règle onstage. Aucun 
signe ostentatoire ne doit être visible. 
-Mains : Pas de vernis à ongles criard ou écaillé. Pas de mains sales ou de peau abîmée négligée. 
-Tenue en pause : Même en pause ou backstage, ton attitude et ta tenue doivent être correctes.  
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3. L'attitude corporelle : quand ton corps parle, il raconte une histoire 
Dès ton arrivée onstage : redresse-toi, épaules ouvertes, marche assurée. Une bonne posture respire la confiance. 
Pas de mains dans les poches. 
Ne mâche jamais de chewing-gum en zone visible. 
Évite de manger ou boire en public : si besoin de t’hydrater, fais-le avec une bouteille sans étiquette ou une gourde 
neutre, et de l’eau uniquement, le plus discrètement possible. Pas de boissons sucrées, colorées ou aromatisées. 
Pas de posture avachie, ni d’ennui affiché. Même fatigué·e, tu incarnes la magie. Et si tu es épuisé·e : bois 
beaucoup d’eau, dors bien, mange équilibré et anticipe avec des micro-siestes stratégiques la veille des grosses 
journées. 
 
4. Créer un lien réel avec les Guests : ne sois pas un robot 
Un bon Cast ne se contente pas de faire le job. Il va chercher à créer une connexion. 
Ouvre ton cœur. Sois sincère. Sois curieux. Pose des questions. Remarque les petits détails. 
 
Exemples : 
"J’adore votre serre-tête Minnie, vous l’avez pris ici ou c’est une édition spéciale ?" 
"C’est votre première visite ? Je vous promets qu’elle sera magique." 
"Vous cherchez une ambiance plus calme ? J’ai une petite astuce…" 
 
Adapte ton ton et ton attitude selon les situations : énergique avec les enfants, rassurant avec les personnes âgées, 
discret avec les amoureux… 
 
5. Ne jamais dire “je ne sais pas” : deviens une source de solutions 
Tu es là pour faire briller le rêve, pas pour couper la magie. 
Si tu ne connais pas la réponse à une question, transforme ton hésitation en opportunité de briller : 
"Excellente question, laissez-moi vérifier pour vous tout de suite !" 
"Je vais demander à mon collègue, il est incollable là-dessus." 
 
Astuce : Profite de ta première semaine pour repérer les points essentiels du parc. Fais une carte mentale de ton 
environnement : toilettes, restaurants, first aid, photopass, points d'information, coins calmes, zones ombragées. 
Tu seras beaucoup plus à l’aise et efficace. 
 
6. Règle de base n°1 : un Cast n’oublie jamais qu’il est observé 

Quand tu es onstage, il faut toujours garder une chose en tête : tu es visible, même quand tu penses ne pas 
l’être. Un Guest peut être plus loin que tu ne l’imagines, détourner la tête puis revenir, tendre l’oreille sans le vou-
loir. Un mot lâché à la volée, un soupir trop appuyé, une remarque dite “entre collègues” peut être entendue, sortie 
de son contexte, et briser l’illusion en une seconde. 

C’est pour ça que la vie privée reste backstage. Toujours. Parler de ta fatigue, de ton impatience d’être en pause, 
de tes douleurs, de tes habitudes personnelles… tout cela est humain, mais pas au bon endroit. Pas parce que 
c’est interdit par principe, mais parce que ça fait retomber la magie pour celui qui est venu rêver. Le Guest n’a pas 
besoin de savoir que tu as mal aux pieds ou que tu comptes t’éclipser cinq minutes. Ce qu’il voit, c’est ce que Dis-
ney lui donne à vivre à cet instant précis. 

Être Cast Member, ce n’est pas jouer un rôle forcé. C’est incarner quelque chose de plus grand que soi, le temps 
d’un moment partagé. Tu représentes un univers, une promesse, une expérience. Et cette responsabilité, aussi 
exigeante soit-elle, est aussi une fierté. Quand tu choisis tes mots avec soin, quand tu gardes une attitude cohé-
rente même dans les petits moments, tu participes à quelque chose de rare : un souvenir positif qui restera long-
temps dans la tête de quelqu’un. 

C’est exigeant, oui. Mais c’est aussi ce qui rend ce rôle unique. 
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PARTIE II — ÊTRE UN PILIER POUR SON ÉQUIPE : COHÉSION, BIENVEILLANCE, 
PROFESSIONNALISME 

1. Avant tout : être volontaire, proactif, réactif 
On ne te demande pas d’en faire trop, mais d’en faire bien, et avec du cœur. Un Cast qui est toujours prêt à donner 
un coup de main est un Cast respecté, valorisé, remarqué. Si tu vois un collègue débordé, propose-lui 
spontanément ton aide. Par exemple : “Tu veux que je m’occupe de ce rayon pendant que tu termines la mise en 
place des peluches ?”. Pendant les briefings, sois à l’écoute, pose des questions, note les remarques. Ce n’est pas 
pour faire le fayot, c’est parce que ça montre que tu t’impliques. En cas d’imprévu (malade, retard, pic 
d’affluence…), n’hésite pas à te proposer pour un remplacement ou des heures sup, si ta vie perso te le permet. 
L’équipe s’en souviendra. Et la hiérarchie aussi. 
 
2. Gagner le respect de ses collègues par ses actions, pas par la parole 
On ne devient pas un bon collègue en racontant qu’on est super sympa. On le prouve dans les moments clés : 
Quand tu arrives, un bonjour franc et regard dans les yeux. Pareil quand tu pars, un “bonne journée” sincère, pas un 
murmure en regardant ton téléphone. Pas de ragots. Jamais. Tu entends un truc ? Tu restes pro. 
Si tu fais une erreur, tu assumes. Et si quelqu’un d’autre en fait une, tu ne cherches pas à pointer du doigt. Tu aides, 
ou tu te tais. Tu vois un collègue en difficulté avec un Guest ? Un petit regard, un mot discret, un appui moral ou 
opérationnel. Pas besoin de s’imposer, juste montrer qu’il n’est pas seul. 
 
3. Savoir rester à sa place avec ses supérieurs, tout en créant un lien professionnel sain 
Un bon Cast est respectueux de la hiérarchie sans être effacé. 
Sois fiable. Si on te donne une consigne, applique-la. Pas dans 10 minutes. Pas à moitié. Tout de suite, et bien. 
Si tu as un doute, pose une question claire. Plutôt que de faire une erreur en pensant que ça ira. 
Si tu as une idée d’amélioration ou une remarque pertinente, fais-la avec tact : “J’ai remarqué que certains Guests 
étaient perdus dans cette file, vous pensez qu’on pourrait tester un marquage au sol plus clair ?” 
Et surtout : ne prends pas tout personnellement. Si un leader te fait une remarque, ce n’est pas une attaque. Vois-la 
comme une occasion de progresser. 
 
4. Quelques astuces très simples pour construire des relations solides dans ton équipe 
Un compliment par jour à un·e collègue. Sincère, jamais forcé. “T’as super bien géré la file tout à l’heure” / “T’as 
toujours des bonnes idées, j’adore”. Prends le temps d’apprendre les prénoms dès le début. Ça change tout dans 
une relation. Partage tes propres astuces : si tu as une technique pour plier un article rapidement, pour accueillir un 
Guest stressé, pour remplir une caisse efficacement… partage-la. Tu gagnes en capital sympathie, et tu fais 
progresser l’équipe. 
 
5. Rester positif et professionnel, même dans les moments de fatigue 
Les Guests ressentent l’ambiance interne. Si tu fais la gueule, si tu es énervé contre un collègue, si tu râles, ça se 
verra. Et ça entachera leur expérience. Si tu es fatigué, signale-le au bon moment (en briefing, en pause, avec tact), 
mais ne le décharges jamais sur les Guests ou les collègues. Si tu as un désaccord, règle-le en privé. Jamais devant 
les autres, encore moins devant des Guests. 
 
6. Intégrer les nouveaux comme tu aurais aimé qu’on t’intègre 
Quand une nouvelle personne rejoint l’équipe, sois le premier à lui parler. À lui montrer où sont les casiers, où se 
passe le briefing, où est la salle de pause. Propose-lui ton aide s’il semble en avoir besoin. Explique-lui les petites 
habitudes de l’équipe. Les conseils pour gérer une situation tendue. Sois le collègue qu’on n’oublie jamais. Celui 
qui rassure et encourage. 
 
Bref. Être un pilier d’équipe, ce n’est pas être le plus fort, le plus rapide ou le plus expérimenté. C’est être celui ou 
celle sur qui on peut compter, en toute circonstance. C’est avoir cette présence rassurante, cette attitude 
professionnelle, cette envie de bien faire qui inspire les autres. C’est bâtir quelque chose de solide, humain, 
durable. 
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PARTIE III — GAGNER EN EFFICACITÉ & MAÎTRISER SON RÔLE À 100% 
1. Bien se préparer physiquement et mentalement avant le shift 
Tu ne peux pas être au top si ton corps ou ton cerveau est en vrac :  
-Dors assez : même si tes horaires changent tout le temps, essaie de garder un rythme. Prépare-toi à dormir tôt la 
veille d’un shift matinal. 
-Hydrate-toi correctement : mais pas n’importe comment. Pas de boissons sucrées, ni aromatisées, ni 
énergétiques en onstage. Une bouteille d’eau sans marque visible (ou avec l’étiquette retirée), discrète, posée hors 
du regard des Guests, c’est parfait. 
-Mange bien : un petit-déjeuner équilibré, pas trop gras, pas trop sucré. Évite les grosses quantités avant un shift 
intense, tu te sentiras lourd. 
 
Anticipe toujours ta tenue. Un costume propre, complet et bien entretenu, c’est la base. Si tu le peux, passe au 
costuming la veille afin d’éviter le stress de dernière minute. Avant même de le scanner, prends l’habitude de le 
vérifier calmement : aucun bouton manquant, aucune tache, pas de couture fatiguée ni de tissu abîmé. Une fois 
récupéré, range-le sur cintre, correctement, pour qu’il garde sa forme et son allure. Un détail négligé peut se voir 
très vite onstage, alors autant partir serein dès le départ. 
 
Douches et hygiène : il y a des douches au costuming. Si tu en as besoin, n’hésite pas. On ne plaisante pas avec 
l’odeur corporelle. Et n’oublie pas : hygiène dentaire, ongles propres et coupés, pas de chewing-gum (jamais en 
public !), poils visibles bien gérés, et aucune odeur de tabac. 
 
2. L’importance du look, même au naturel 
Cheveux : toujours coiffés proprement. Pas de coupe extravagante ou négligée. Pas de couleur non naturelle (même 
si tu l’aimes, même si on te parle d’inclusion et que ce n’est pas officiellement interdit, ça n’empêche pas que 
certains managements restent de « la vielle époque »). On est là pour incarner l’univers Disney, et certains Guests 
de cultures variées peuvent être choqués. 
 
Pas de tatouage visible, pas de piercing apparent, pas de maquillage excessif, pas de parfum trop fort. 
On représente la marque : chaque détail compte. Les Guests ne sont pas tous comme nous, et le respect de la 
diversité passe aussi par une présentation neutre, professionnelle, accessible à toutes et tous. 
 
3. Être organisé et opérationnel sur son poste 
Prépare ton espace de travail avant le rush : regarde si tout est en place, si les caisses fonctionnent, si les rayons 
sont pleins, si le micro marche. 
Si quelque chose te manque, signale-le tout de suite, et propose une solution. “Il manque des sacs ? Je vais en 
chercher un lot avant que la file arrive.” 
Répartis ton énergie : ne donne pas tout dans les 30 premières minutes si tu bosses 9h. Apprends à respirer, à te 
poser intérieurement quand c’est calme, à te recentrer quand ça déborde. 
Garde ta tenue impeccable : pas de traces, pas de vêtement défait. Quand tu retournes en coulisse, reprends ton 
souffle, mais reste pro. 
 
4. Savoir gérer les Guests “difficiles” sans perdre son sang-froid 
Tu tomberas un jour sur un Guest  impoli, de mauvaise foi, en colère ou qui essaie de t’embrouiller, ou même le tout 
en un seul guest. Ta meilleure arme ? Le calme. 
 
Technique EARS : Écouter – Analyser – Résoudre – Satisfaire 
Exemple : Un Guest t’agresse parce que la file est trop longue. Ne te braque pas. Regarde-le dans les yeux, écoute-
le sans l’interrompre. Puis réponds : “Je comprends totalement, votre temps est précieux. On fait tout notre 
possible pour fluidifier, mais je vais vérifier s’il y a une autre alternative pour vous.” 
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5. Demander des conseils aux plus expérimentés 
Même après plusieurs semaines, parfois même après plusieurs mois, personne n’a toutes les réponses. Et c’est 
normal. À Disneyland Paris, on apprend sur le terrain, dans le réel, face aux Guests, aux imprévus, aux situations 
qui ne rentrent jamais parfaitement dans les livrets. C’est là que les Cast Members dits « expérimentés » deviennent 
une ressource précieuse. Ils sont du même niveau hiérarchique que vous mais ont un statut de formateur. Ainsi que 
les plus anciens en terme d’ancienneté Disney ou dans la location. Pas parce qu’ils savent tout, mais parce qu’ils 
ont déjà vécu ce que tu es en train de découvrir. 
 
Aller leur demander conseil, ce n’est ni un aveu de faiblesse ni un manque de confiance en soi. Au contraire. C’est 
souvent le signe d’une vraie intelligence professionnelle. Leur expérience leur a appris comment faire passer un 
message sans froisser, comment poser une limite sans créer de conflit, comment calmer une situation tendue sans 
élever la voix. Ce sont des choses qui ne s’apprennent pas dans une formation, mais dans l’observation, les essais, 
parfois les erreurs. 
 
Prends le temps de les écouter quand ils racontent comment ils gèrent un Guest mécontent, comment ils 
reformulent une remarque délicate, comment ils gardent leur calme quand la pression monte. Observe leur 
posture, leur ton, leurs silences aussi. Tu verras que ce sont souvent des détails simples, presque invisibles, qui 
font toute la différence. Une phrase bien choisie, un rythme plus lent, un regard posé au bon moment. 
 
Et surtout, ne te contente pas d’entendre. Garde en tête ce qu’on te transmet, teste-le à ton tour, ajuste à ta 
personnalité. L’objectif n’est pas de copier quelqu’un, mais de construire ta propre façon d’être pro, respectueux et 
solide. En faisant ça, tu gagnes du temps, tu évites bien des erreurs inutiles, et tu montres aussi aux autres que tu 
es quelqu’un sur qui on peut compter, quelqu’un qui veut progresser pour de bonnes raisons. 
C’est souvent comme ça que naissent les meilleurs Cast Members : pas ceux qui pensent tout savoir, mais ceux qui 
savent demander, écouter et évoluer. 
 
6. Toujours avoir un plan B 
Avoir un plan B, c’est une vraie force sur le terrain. Pas parce que tout va mal se passer, mais parce que, dans un 
parc vivant, l’imprévu fait partie du quotidien. Une caisse qui ne répond plus, une attraction qui ferme quelques 
minutes, un article en rupture, une consigne floue… rien de tout ça n’est exceptionnel. Ce qui fait la différence, c’est 
ta capacité à ne pas rester bloqué. 
 
Avec l’expérience, tu prends l’habitude de repérer les solutions avant même d’en avoir besoin. Tu sais où rediriger 
un Guest sans hésiter, quelle autre boutique peut dépanner, à qui t’adresser pour vérifier une information. Et quand 
tu ne sais pas, tu ne t’inventes rien : tu annonces calmement que tu vas te renseigner et tu reviens avec une 
réponse. Cette attitude rassure énormément. Elle montre que tu prends la situation au sérieux, même sans 
réponse immédiate. 
 
Il y a aussi un point essentiel à intégrer très tôt : tout ne dépend pas de toi. Tu feras de ton mieux, tu seras poli, 
attentif, professionnel… et malgré ça, certains Guests seront impatients, désagréables ou injustes. Ce n’est pas 
contre toi. Ce n’est pas ton rôle de les corriger ou de les éduquer. Tu fais ton travail, tu restes digne, et tu passes à 
autre chose. Dans les métiers du tourisme, du commerce ou de la restauration, il faut accepter qu’on ne pourra 
jamais satisfaire tout le monde. 
 
Ce recul est indispensable pour durer. Ne pas tout prendre sur soi, ne pas ruminer, ne pas laisser une interaction 
compliquée gâcher ta journée. Tu avances, tu tournes la page, et tu continues. C’est aussi ça, la réalité du terrain… 
et la clé pour rester solide, pro et serein sur la durée. 
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PARTIE IV — INCARNER L’INCLUSION, LA BIENVEILLANCE ET L’EXCELLENCE 
RELATIONNELLE 
 
1. Faire en sorte que chaque Guest se sente unique et respecté 
Disney reçoit des visiteurs de tous horizons, de toutes cultures, de toutes croyances. Chacun vient avec son 
histoire, ses attentes, ses sensibilités. Et c’est à nous, Cast Members, de faire en sorte que chacune de ces 
personnes se sente chez elle, dans cet univers partagé. Certains arrivent excités comme des enfants la veille de 
Noël. D’autres arrivent fatigués, stressés, intimidés, parfois même un peu perdus. Tous viennent avec quelque 
chose sur les épaules, visible ou invisible. Et à ce moment précis, tu deviens une partie de leur expérience. Pas 
un décor, pas un badge, pas une fonction. Une présence humaine. 
 
Être Cast Member, ce n’est pas seulement appliquer une consigne ou suivre un process. C’est comprendre que ton 
attitude est un langage universel. Un regard bienveillant, un ton posé, une posture ouverte peuvent rassurer 
quelqu’un bien avant les mots. Quand tu croises un enfant timide, l’important n’est pas de “faire le show”, mais de 
te synchroniser avec lui. Se mettre à sa hauteur, parler doucement, sourire sans insister. Laisser l’espace respirer. 
Lui montrer qu’il a le droit d’être là, comme il est. L’interaction n’est jamais une obligation, c’est une invitation. 
Et une invitation n’a de valeur que si elle peut être refusée sans malaise. 
 
Face à un Guest en situation de handicap, le réflexe le plus puissant est la neutralité respectueuse. Ne jamais 
projeter, ne jamais deviner à la place de l’autre. Chaque situation est différente, chaque personne est experte de 
ses propres besoins. Poser une question simple, claire, calme, c’est déjà une marque de considération. Proposer 
sans imposer, attendre la réponse, adapter ton rythme. La patience, ici, n’est pas une lenteur : c’est une forme 
d’intelligence relationnelle. Il y a aussi ces moments où tu fais face à une famille nombreuse débordée, un couple 
à cran, un visiteur qui ne comprend plus rien au plan, aux horaires, aux files, à la foule. Dans ces instants-là, tu es 
le point fixe dans un univers en mouvement. Si tu t’agites, tout s’agite. Si tu restes calme, quelque chose se pose. 
Un sourire sincère, une voix stable, une phrase claire peuvent désamorcer une tension qui n’a rien à voir avec toi… 
mais qui passe par toi. Et parfois, sans même t’en rendre compte, tu transformes une frustration en souvenir 
positif, juste parce que tu as été humain au bon moment. 
 
Tu n’as pas besoin d’en faire plus, tu as besoin d’être juste. Juste dans ton attention, juste dans ton intention, juste 
dans ta présence. Les Guests ne se souviendront pas de tout ce que tu as dit, ni même de tout ce que tu as fait. 
Mais ils se souviendront très longtemps de comment ils se sont sentis face à toi. Et ça, c’est une responsabilité 
immense… mais aussi une force incroyable. 
 
2. Rester neutre, professionnel et accessible dans son apparence 
La diversité est une vraie richesse. À Disneyland Paris, elle est partout : dans les équipes, dans les langues que l’on 
entend en coulisses, dans les parcours de vie, les cultures, les sensibilités. C’est une force immense… à condition 
de comprendre une chose essentielle : ce lieu ne nous appartient pas individuellement. Il appartient à tous ceux 
qui le traversent. Les Guests viennent du monde entier. Certains sont à l’aise avec des codes très libres, d’autres 
beaucoup moins. Certains voyagent pour la première fois, d’autres viennent de cultures où l’apparence, les gestes, 
les symboles ont une signification très forte. Ce n’est ni bien ni mal. C’est un fait. Et notre rôle, en tant que Cast 
Members, n’est pas d’imposer qui nous sommes, mais de créer un espace dans lequel chacun peut se sentir à 
l’aise, sans malaise, sans questionnement inutile. 
 
C’est pour cela que la neutralité visuelle et comportementale est si importante ici. Non pas pour effacer les 
personnalités, mais pour éviter que l’attention se déplace du rêve vers la personne qui le porte. Quand un Guest 
te regarde, il ne doit pas se demander ce que tu représentes, ce que tu revendiques, ou ce que tu défends. Il doit 
juste se sentir accueilli, rassuré, respecté. C’est souvent là que se joue un malentendu, surtout chez les plus jeunes 
ou chez ceux pour qui ce job représente aussi une affirmation personnelle. Vouloir “se montrer”, “s’assumer”, 
“revendiquer son style” peut sembler légitime dans beaucoup d’environnements.  
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Mais ici, la première impression compte énormément, autant pour les Guests que pour le management. Et cette 
première impression peut, parfois sans que tu t’en rendes compte, fermer des portes pour longtemps. 
 
Les règles sur l’apparence ne sont pas là pour juger, ni pour uniformiser les personnes. Elles existent pour garantir 
une image lisible, rassurante, universelle. Pas de piercings visibles, pas de tatouages apparents, pas de coiffures 
trop extravagantes. Pas de signes religieux visibles, quelle que soit la religion. Pas de maquillage excessif, pas de 
parfum trop présent. Non pas parce que ces choix seraient “mal”, mais parce qu’ils déplacent l’attention vers toi, 
alors que le centre doit toujours rester l’expérience Guest. 
 
Et surtout, il est important de comprendre une chose : ce n’est pas un débat. Pas parce que la discussion serait 
interdite, mais parce que le cadre est posé à l’avance. Ce n’est pas une censure, ni une remise en cause de ton 
identité. C’est un choix de neutralité professionnelle, assumé, qui permet à des millions de personnes, très 
différentes, de se sentir à l’aise au même endroit. Beaucoup de Cast Members brillants l’ont compris avec le temps 
: tu peux être pleinement toi-même, riche, complexe, unique… sans que tout cela soit affiché en permanence sur 
scène. Ici, ce n’est pas renoncer à qui tu es. C’est choisir quand et où tu l’exprimes, pour te donner les meilleures 
chances de t’épanouir, d’évoluer, et de construire une carrière dans un univers qui repose avant tout sur le collectif. 
 
3. Faire preuve de courtoisie constante, même en coulisses ou entre collègues 
La magie ne s’éteint pas lorsqu’un Guest part quelques mètres plus loin ou tu passes une porte backstage… et 
surtout pas quand tu es encore visible ou audible des Guests. C’est un point que beaucoup sous-estiment au 
début. On pense être “hors scène”, relâché, entre collègues. En réalité, le regard et l’oreille du Guest ne s’arrêtent 
jamais vraiment. Parler de ta vie privée, de tes soirées, de tes galères, de tes opinions personnelles à voix haute, 
même pendant un moment de fatigue ou de détente, peut suffire à fissurer l’illusion que Disneyland Paris s’efforce 
de construire. Une phrase lâchée sans y penser, un ton trop familier, une remarque anodine pour toi… et la magie 
tombe. Pas parce que tu as mal fait ton travail, mais parce que l’univers s’est brutalement rappelé à la réalité. 
 
C’est valable pour des choses qui paraissent banales. Dire que tu vas “fumer une clope”, raconter une soirée 
arrosée, râler sur ta journée ou sur un Guest précédent. Ce sont des mots du quotidien, mais ils n’ont pas leur 
place dans l’espace audible du parc. Il ne s’agit pas de jouer un rôle en permanence, mais de savoir différer 
certaines discussions, choisir le bon moment, le bon endroit, ou simplement reformuler de manière plus neutre. 
Il faut aussi garder en tête une réalité moins agréable, mais bien réelle : certains Guests observent beaucoup, 
écoutent tout, et interprètent parfois ce qu’ils entendent à leur manière. Une phrase sortie de son contexte peut 
être amplifiée, déformée, ou utilisée ensuite auprès de Relations Visiteurs pour susciter de la compassion ou 
obtenir un avantage. Ce n’est pas fréquent, mais ça existe. Et quand cela arrive, c’est toujours la parole du Cast 
Member qui est la plus fragile. 
 
Être professionnel, ici, ce n’est pas être froid ou distant. C’est comprendre que chaque mot compte, que chaque 
instant visible participe à l’expérience globale. Protéger la magie, c’est aussi te protéger toi, ton image, ton poste, 
et ton avenir dans l’entreprise. Parfois, le vrai réflexe intelligent, ce n’est pas de parler moins… c’est de parler au bon 
endroit, au bon moment, et aux bonnes personnes. 
 
4. Savoir se faire apprécier de ses collègues 
Trouver sa place dans une équipe, ce n’est pas une question de charisme spectaculaire ni de grandes 
démonstrations. Dans la réalité, ceux qui s’intègrent le mieux sont souvent ceux qui ont compris très tôt une règle 
simple : le respect se construit dans les petits gestes du quotidien. Rien de spectaculaire, rien d’héroïque. Juste 
une attention constante aux autres. 
 
Être à l’heure, par exemple, paraît évident… jusqu’au jour où ça ne l’est plus. Un shift ne démarre jamais seul. 
Quand quelqu’un arrive en retard, ce sont toujours les mêmes qui compensent, qui attendent, qui absorbent la 
pression. Même sans mauvaise intention, cela crée une tension invisible et donne l’image de quelqu’un de peu 
fiable. À l’inverse, quelqu’un de ponctuel rassure immédiatement : on sait qu’on peut compter sur lui. 
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Il y a aussi tout ce qui semble banal, presque automatique, mais qui fait énormément de bien. Dire bonjour en 
arrivant, souhaiter un bon appétit, remercier en fin de service. Ces mots-là n’impressionnent personne, et pourtant 
leur absence se remarque tout de suite. Ils installent une ambiance respectueuse, montrent que tu reconnais 
l’autre comme un coéquipier, pas juste comme une silhouette de plus en costume. Ce n’est pas du “savoir-être en 
option”, c’est la base pour travailler sereinement ensemble. 
 
L’entraide, elle, marque les esprits sur le long terme. Donner un coup de main quand un collègue est débordé, 
accepter de prendre une tâche en plus pour soulager quelqu’un, aider à ranger ou nettoyer même si ce n’est pas 
exactement “ton poste” : ces gestes-là restent. Pas parce qu’ils sont notés quelque part, mais parce qu’ils créent 
une confiance réelle. Peu à peu, on te voit comme quelqu’un sur qui on peut s’appuyer, quelqu’un qui joue collectif. 
 
Et si tu veux t’intégrer encore davantage sans te forcer, il suffit parfois de montrer que tu veux apprendre. Poser une 
question à un collègue expérimenté, lui demander comment il fait pour garder de l’énergie toute la journée ou gérer 
un Guest difficile, ce n’est pas un aveu de faiblesse. C’est une preuve de maturité. De la même façon, te proposer 
ponctuellement pour aider davantage, si ton rythme le permet, envoie un message simple : tu es impliqué, tu 
comprends que le travail se fait à plusieurs. 
 
Au fond, rien de tout ça ne demande un talent particulier ni un effort surhumain. Il s’agit surtout d’une posture : 
faire attention aux autres autant qu’à soi-même. C’est souvent comme ça que naissent les équipes solides, 
celles où l’on se sent à sa place, respecté… et où l’on a vraiment envie de rester et de s’investir. 
 
5. Être bienveillant, même face au stress ou aux conflits 

Il faut le dire franchement : tout ne sera pas toujours simple. Il y aura des journées où la fatigue s’ac-
cumule, où un collègue t’agace sans même s’en rendre compte, où un Guest arrive déjà énervé, où ton 
manager est tendu parce que la journée est compliquée. Ce genre de moments, tout le monde les vit. Ils 
font partie du quotidien, surtout dans un métier où l’on est en contact permanent avec le public. Et c’est 
normal de ressentir parfois de l’agacement ou de la lassitude. 

La vraie différence, pourtant, ne se joue pas quand tout roule. Elle se voit justement dans ces instants-
là. C’est là que ta posture professionnelle prend tout son sens. Tu choisis de ne pas réagir à chaud. Tu 
respires, tu prends un pas de recul, tu te recentres. Pas parce que tu encaisses tout sans rien dire, mais 
parce que tu sais qu’une réaction sous l’émotion complique presque toujours les choses au lieu de les 
arranger. Savoir dire à un collègue : “On en parle plus tard ? Là, j’ai besoin de rester concentré”, c’est 
poser une limite claire et saine. Ce n’est ni une fuite ni un manque de courage. C’est une manière adulte 
de gérer une tension sans la faire exploser. De la même façon, proposer une solution plutôt que pointer 
ce qui ne va pas permet souvent de calmer le jeu. Tu aides la situation à avancer au lieu de l’enfermer 
dans le conflit. 

La bienveillance, ici, n’a rien de naïf. Ce n’est pas tout accepter, ni faire semblant que tout va bien. C’est 
savoir écouter sans attaquer, s’adapter sans s’effacer, rester stable quand l’environnement devient 
agité. C’est créer autour de toi une sorte de calme invisible, où les autres se sentent plus à l’aise, plus 
en sécurité, parce qu’ils savent qu’avec toi, les choses ne dérapent pas. 

C’est aussi ça, au fond, l’esprit Disney. Cette capacité à apaiser plutôt qu’enflammer, à soutenir sans 
chercher la lumière, à rester solide sans devenir dur. Parfois, tu passes presque inaperçu. Et pourtant, 
ton impact est bien réel. Les Guests le ressentent, même sans savoir mettre des mots dessus. Tes col-
lègues le remarquent, parce qu’ils savent qu’avec toi, l’ambiance reste plus fluide. Et sur la durée, cette 
posture devient une vraie force : discrète, constante, et profondément respectée. 
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PARTIE V — GRANDIR, ÉVOLUER ET SE PERFECTIONNER CHAQUE JOUR 

1. Être curieux, même après sa formation 

Le premier piège, c’est de croire qu’après la formation, c’est bon, tu sais tout. Faux. 

Dès ta première semaine, va voir ce qui se passe autour de toi : observe d’autres postes, d’autres façons de faire. 
Même si ce n’est pas ton secteur, tu peux apprendre énormément en écoutant les annonces en attraction, en ob-
servant comment une hôtesse de caisse gère les Guests difficiles, ou comment un collègue explique les menus 
en restauration. 

Pose des questions sans gêne : 

“Tu fais comment pour calmer un Guest qui râle ?” 

“T’as une astuce pour garder le rythme toute la journée ?” 

“Comment tu t’y prends pour gérer les grosses affluences ?” 

Les meilleurs Cast Members sont des éponges. Ils absorbent, retiennent, testent, ajustent. C’est ce qui les rend 
agiles et inspirants. 

2. Se remettre en question sans se rabaisser 

Tu fais une erreur ? Respire. Prends du recul. Chez Disney, l’important n’est pas d’être parfait, mais de vouloir cor-
riger, progresser, t’améliorer. 

Tu as oublié de sourire à un Guest ? OK. Demain, tu le feras différemment. 

Tu as été trop sec en répondant ? Réfléchis à ce que tu pourrais dire à la place. 

Petit rituel à adopter : à la fin de ton shift, pose-toi 2 questions simples : 

Qu’est-ce que j’ai bien fait aujourd’hui ? 

Qu’est-ce que je pourrais faire mieux demain ? 

Ce mini-bilan, en 30 secondes, peut te faire gagner des mois de maturité. 

3. Être réactif et adaptable, surtout dans les imprévus 

Chez Disney, un ascenseur peut tomber en panne, une météo changer, une affluence surgir de nulle part. Et là, il 
faut que tu sois comme un acrobate du quotidien : agile, rapide, avec le sourire. 

Exemples : Une famille râle parce qu’ils ont raté un show ? Ne dis pas “c’est comme ça”, mais cherche une alter-
native : "Le prochain commence à telle heure, en attendant vous pouvez aller voir tel personnage juste à côté !" 

Tu changes de poste à la dernière minute ? Pas de panique. Adapte-toi, et demande à tes collègues de te faire un 
brief rapide. L’idée est que tu ne freines jamais l’expérience. Tu l’accompagnes. Tu fluidifies. Tu t’adaptes. 

4. Aller chercher le feedback (et non l’attendre) 

Ne te contente pas du silence de ton manager ou des autres Cast Members. Si on ne te fait pas de remarque, ça 
ne veut pas dire que tout est parfait. Prends l’initiative. 

Demande à ton manager : “Est-ce que tu aurais un conseil pour que je m’améliore ?” 

À un ancien : “Tu me vois bosser depuis quelques jours… y’a un petit truc que je pourrais ajuster à ton avis ?” 

Tu n’imagines pas comme cette démarche est appréciée. Elle montre que tu ne veux pas juste "tenir la route", tu 
veux briller. 
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5. Dépasser ce qu’on attend de toi… sans chercher à en tirer du mérite 

Aller un peu plus loin que ce qu’on attend de toi, ce n’est pas travailler plus dur pour impressionner. C’est surtout 
travailler avec une autre intention. À ce moment-là, tu ne cherches plus à “cocher des cases”, tu commences à 
incarner quelque chose. Et ça, les autres le ressentent très vite. 

Quand tu restes quelques minutes de plus parce qu’un collègue est vraiment en difficulté, tu ne fais pas un sacri-
fice. Tu montres simplement que tu comprends que le travail se fait à plusieurs. Que demain, ce sera peut-être toi 
qui auras besoin d’un coup de main. Ce genre de geste crée une solidarité silencieuse. Personne ne fait un dis-
cours dessus, mais tout le monde s’en souvient. 

Quand tu prends l’initiative de donner un conseil à un Guest, de l’orienter vers un spectacle, une boutique ou un 
moment qu’il n’avait pas prévu, tu ajoutes quelque chose à son expérience. Pas un truc spectaculaire, juste un 
petit plus. Et souvent, ce sont ces petits plus qui restent. Le Guest repart avec le sentiment d’avoir été vu, consi-
déré, accompagné. Pas juste servi. 

Il y a aussi ces moments un peu plus délicats. Un visiteur fatigué, perdu, stressé, parfois à bout. Tu pourrais te dire 
“ce n’est pas mon rôle” et passer ton chemin. Ou tu peux choisir de t’arrêter, d’écouter, de rassurer, même briève-
ment. Là, tu ne fais pas ton travail “au minimum”. Tu incarnes l’esprit du lieu dans ce qu’il a de plus humain. Et ça, 
ça marque profondément. 

Ce qui fait toute la différence, c’est pourquoi tu le fais. Si tu cherches le regard des autres, la reconnaissance ou 
les compliments, ça se sent. Et ça perd un peu de sa force. Mais si tu le fais parce que ça te semble naturel, parce 
que tu as envie de bien faire, même quand personne ne regarde, alors ton attitude devient sincère. Authentique. 

La magie la plus forte n’est pas toujours visible. Elle ne fait pas toujours de bruit. Parfois, elle passe presque ina-
perçue sur le moment. Mais elle laisse une trace durable, chez les Guests, chez tes collègues, et même chez toi. 
Et c’est souvent comme ça qu’on construit une vraie fierté professionnelle : en sachant qu’on a fait les choses cor-
rectement, avec le cœur, sans avoir besoin de le prouver. 

6. Garder un rythme et une hygiène de vie adaptés à ce que ton métier exige 

Ce métier demande beaucoup d’énergie. Et tu dois apprendre à la gérer comme un·e pro. 

Ne viens pas fatigué parce que tu as mal dormi. Priorise ton sommeil. Lève-toi plus tôt que prévu pour avoir le 
temps d’arriver serein, après une douche froide. C’est prouvé, c’est un petit choc thermique mais qui fait du bien à 
la santé et à l’énergie. Mange léger, mais efficace. Pas de gros plats lourds avant le shift. Préfère les aliments qui 
boostent l’énergie : fruits, protéines, céréales. 

Bois de l’eau, en dehors du regard des Guests, discrètement, avec une bouteille neutre (sans marque, sans 
arôme, pas de soda). 

Et si besoin, va prendre une douche au costuming avant ton shift. Elles sont à disposition et parfois, c’est ce qu’il 
faut pour se remettre à neuf après un trajet difficile. 

Ton apparence doit être nickel : ongles propres et coupés, haleine fraîche, cheveux coiffés proprement, pas 
d’odeur de transpiration. Un Guest peut ne jamais se souvenir de ce que tu lui as dit, mais il se souviendra tou-
jours de comment tu l’as fait se sentir. 

Et un Cast Member qui a l’air soigné, frais, positif et souriant… fait la différence avant même de parler. 

Bref. Tu n’es pas là pour faire du remplissage. Tu es là pour grandir, évoluer, progresser chaque jour. Tu es là pour 
transformer ce travail en une aventure d’apprentissage permanente. En faisant ça, tu ne deviendras pas seule-
ment un bon Cast. Tu deviendras une personne inspirante. Et tu inspireras les autres autour de toi, simplement 
par ta manière d’être. 
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PARTIE VI : Comprendre l’entreprise pour durer sans se perdre avec prudence 

Entrer chez Disney, c’est souvent un moment fort. Une fierté, parfois un rêve, souvent un premier pas dans le 
monde du travail. On apprend le métier, les codes, la magie… mais il y a une chose dont on parle beaucoup 
moins, et qui fait pourtant toute la différence sur la durée : comprendre comment fonctionne réellement une 
grande entreprise, et comment s’y positionner intelligemment. Cette partie du guide n’est pas là pour faire peur, ni 
pour casser des illusions, encore moins pour te dire de te méfier de tout et de tout le monde. Elle est là pour t’ai-
der à durer, à rester serein, à éviter les pièges classiques du potentiel premier job et à garder le contrôle de ton 
parcours. Si tu veux continuer à aimer ton travail sans t’y perdre, à t’investir sans te brûler, et à avancer sans 
naïveté mais sans cynisme non plus, alors cette rubrique est sans doute l’une des plus importantes. 

1. Bienvenue dans une grande entreprise (ce que personne ne t’explique au début) 

Quand on entre dans une grande entreprise pour la première fois, on pense surtout au poste, au contrat, au sa-
laire, au planning. On se dit que si on fait bien son travail, si on est poli, motivé et sérieux, tout va suivre naturelle-
ment. C’est logique. C’est même sain. 
Mais très vite, beaucoup découvrent que le travail n’est qu’une partie de l’équation. Le reste, personne ne l’en-
seigne vraiment. Et pourtant, c’est souvent là que tout se joue. 

Une grande entreprise n’est pas un décor figé. C’est un ensemble de règles visibles… et surtout invisibles. Com-
prendre cette réalité tôt permet d’éviter bien des désillusions, des malentendus, et parfois de vraies souffrances. 

Équipe, ambiance, organisation : trois niveaux différents, trois impacts très concrets 

Au quotidien, on mélange souvent tout, alors que ces trois dimensions n’agissent pas de la même manière sur ta 
vie professionnelle. 

L’équipe, c’est ton cercle proche. Les personnes avec qui tu travailles vraiment. Celles qui partagent les mêmes 
contraintes, les mêmes rushs, parfois les mêmes galères. Une équipe peut être soudée, drôle, solidaire, même 
dans une entreprise lourde ou très cadrée. À l’inverse, tu peux être dans une entreprise prestigieuse et te retrouver 
dans une équipe tendue, compétitive, voire franchement toxique. 

C’est souvent dans l’équipe que naissent les premiers attachements… et les premières blessures. Les alliances, 
les jalousies, les affinités, les exclusions aussi. Rien d’anormal là-dedans : c’est humain. 

L’ambiance, elle, dépasse les individus. C’est le climat général. Est-ce qu’on peut poser des questions sans pas-
ser pour un incompétent ? Est-ce qu’on a le droit à l’erreur ? Est-ce que les gens se parlent franchement ou à 
demi-mot ? Est-ce que tout le monde surveille tout le monde ? 
Une ambiance peut être agréable pendant des années puis se dégrader très vite, parfois sans que tu comprennes 
pourquoi. Un changement de manager, une réorganisation, une pression économique… et l’atmosphère change. 

L’organisation, enfin, c’est la machine. Les règles, les procédures, la hiérarchie, les décisions prises loin du ter-
rain. Ce niveau-là est souvent impersonnel. Il ne fonctionne pas à l’affect, mais à la logique, aux chiffres, aux ob-
jectifs, aux risques. Ce n’est ni gentil ni méchant. C’est structurel. 

Beaucoup de frustrations naissent quand on attend de l’organisation la même empathie que d’une équipe, ou 
quand on reproche à un collègue des décisions qui viennent d’un étage bien au-dessus. 

Une grande entreprise n’est ni un monstre, ni une famille 

On entend souvent deux discours opposés, et les deux sont trompeurs. 

Le premier consiste à dire : « Les grandes boîtes sont inhumaines, tout est pourri. » 
C’est parfois une réaction compréhensible après une injustice ou une expérience difficile. Mais c’est une vision 
trop globale. Une grande entreprise, ce sont des milliers de réalités différentes. Certaines équipes fonctionnent 
très bien, certains managers sont justes, d’autres beaucoup moins. Mettre tout dans le même sac empêche sou-
vent de comprendre où se situe réellement le problème. 
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L’autre discours, plus séduisant, affirme : « Ici, on est une grande famille. » 
Et parfois, sur le moment, on y croit. On partage des moments forts, des efforts, des réussites. On se soutient 
dans les périodes intenses. Mais il faut rester lucide : une entreprise peut être chaleureuse, elle ne sera jamais 
une famille au sens réel du terme. 

Une famille ne te demande pas de prouver ta rentabilité. 
Une famille ne te remplace pas parce qu’un objectif n’est plus atteint. 
Une famille ne réorganise pas ton existence pour des raisons budgétaires. 

Cela ne veut pas dire que tout est faux ou manipulatoire. Cela veut dire qu’il faut garder une frontière claire. Appré-
cier les gens, oui. Se confondre émotionnellement avec le travail, non. 

Le vrai choc du premier emploi : ce qui ne se dit jamais explicitement 

Ce qui déstabilise le plus les nouveaux arrivants, ce ne sont pas les tâches, mais les codes implicites. 

Par exemple, beaucoup découvrent que tout ce qui est dit peut circuler. Une phrase lancée à la pause, un sou-
pir, une blague maladroite, une confidence faite “à quelqu’un de sûr”… et quelques jours plus tard, tu réalises que 
l’information a voyagé. Parfois sans mauvaise intention, parfois avec beaucoup moins d’innocence. 

Les ragots font partie des pièges les plus courants. Ils donnent l’impression d’être intégré, d’être “dans la boucle”. 
En réalité, ils collent une étiquette. Les personnes qui les colportent sont rarement celles à qui on confie des res-
ponsabilités ou des informations sensibles. Et ceux qui les écoutent trop attentivement finissent souvent asso-
ciés à cette image. 

Il y a aussi la tentation de critiquer son manager ou l’entreprise. Très souvent, la critique est fondée. Mais dans 
une grande structure, elle est rarement reçue comme une analyse intelligente. Elle est plutôt perçue comme un 
signal de désalignement, de lassitude, ou de manque de loyauté. Même quand elle est justifiée. 

Autre erreur fréquente : parler de ses projets personnels. Dire qu’on envisage de partir, de changer de voie, de se 
lancer ailleurs. Ce qui est parfaitement légitime dans la vie privée devient risqué dans le cadre professionnel. À 
partir du moment où l’idée circule que tu n’es “que de passage”, certaines portes se ferment silencieusement. 

Les sujets comme l’argent, la politique, la religion ou la vie intime fonctionnent de la même manière. Ils ne posent 
pas toujours problème… jusqu’au jour où ils en posent un. Et quand c’est le cas, il est déjà trop tard pour re-
prendre ses mots. 

Les événements informels comme les soirées après le shift au Billy, pots, soirées sont souvent sous-estimés. On y 
relâche la pression, on se sent en confiance, on parle plus librement. Pourtant, ce cadre reste professionnel, 
même s’il n’en a pas l’air. Même si c’est juste « entre collègues » du même niveau de hiérarchie, cela peut avoir des 
conséquences, il suffit parfois d’une phrase mal placée, un excès, une familiarité trop grande... 

Ce qu’il faut retenir, sans devenir méfiant ni froid 

L’objectif n’est pas de vivre dans la peur ou de se taire en permanence. L’objectif est d’apprendre à filtrer. 

Tu peux être ouvert sans être transparent. Tu peux être cordial sans être intime. Tu peux créer du lien sans te dé-
voiler entièrement. Il existe une multitude de sujets neutres qui permettent d’échanger sans danger : loisirs 
simples, culture, activités, sport, projets légers. Ce sont ces échanges-là qui construisent une présence agréable 
et professionnelle, sans t’exposer inutilement. 

Comprendre tout cela tôt ne rend pas cynique. Au contraire, cela permet de rester soi-même plus longtemps, 
sans s’abîmer. Beaucoup de burnouts, de mises à l’écart ou de désillusions viennent non pas d’un manque de 
compétences, mais d’une méconnaissance des règles non écrites. 

Dans une grande entreprise, travailler bien est indispensable. Comprendre le terrain sur lequel on travaille l’est 
tout autant. Et plus tu intègres ces mécanismes tôt, plus tu te donnes de chances de durer, d’évoluer… sans te 
perdre en chemin. 
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2. Les RH : qui ils sont, ce qu’ils font… et ce qu’ils ne sont pas 

Les Ressources Humaines, c’est un peu comme le panneau “Informations” dans un parc: tu crois que c’est là 
pour toi, tu y vas quand tu es perdu, et parfois ça t’aide vraiment... sauf que ce n’est pas une baguette magique, et 
ce n’est pas non plus un tribunal. En grande entreprise, les RH ne fonctionnent pas à l’émotion, ni au “qui a rai-
son”, ni au “je te crois”. Ils fonctionnent au cadre, aux procédures, aux preuves, aux risques, et à la cohérence glo-
bale. Si tu comprends ça tôt, tu évites des déceptions, et surtout tu apprends à les utiliser intelligemment, sans te 
cramer. Dans l’imaginaire collectif, “RH” veut dire “ils gèrent les humains”. En vrai, ils gèrent surtout l’organisa-
tion autour des humains. 

Concrètement, au quotidien, les RH sont souvent là pour : 

 le cadre administratif : contrats, avenants, absences, arrêts, paie, dossiers, règles internes, etc. 

 l’application des règles : la loi, la convention, les accords maison, les procédures internes. 

 Réduire les risques pour l’entreprise : conflits qui dégénèrent, situations de harcèlement mal gérées, 
sanctions bancales, erreurs de procédure, discrimination mal traitée, etc. 

 Servir de point de passage : quand un manager ne sait pas gérer une situation, il “remonte” aux RH. 

 Arbitrer : quand 2 versions s’opposent, ils tentent de cadrer, recadrer, documenter, sécuriser. 

Ils peuvent aussi accompagner dans le bon sens : médiation, ajustements, écoute, solutions pratiques. Mais il 
faut comprendre le cœur du métier : les RH ne sont pas là pour “sauver” quelqu’un, ils sont là pour que la boîte 
fonctionne sans exploser juridiquement, socialement et financièrement. Dit autrement : ils ne sont pas “anti-sala-
riés” ni “pro-salariés”. Ils sont “pro-cadre”. 

Pourquoi ils ne sont ni tes ennemis, ni tes amis : beaucoup de gens basculent dans un extrême ou l’autre : soit 
ils voient les RH comme des “policiers”, des “traîtres”, “le bras armé de la direction” ; soit ils pensent que les RH 
sont une sorte de refuge, un endroit où tu peux tout dire et où on va te protéger comme un proche. Les deux vi-
sions font mal. Les RH ne sont pas tes ennemis parce que, dans beaucoup de cas, ils peuvent vraiment aider à 
corriger une situation, faire respecter une règle, rappeler un cadre, éviter une injustice grossière, ou calmer un 
manager qui s’emballe. Ils peuvent aussi t’indiquer ce que tu as le droit de demander, ce qui est possible, ce qui 
ne l’est pas. Parfois, ils sont même les seuls à pouvoir débloquer un truc. 

Mais ils ne sont pas tes amis non plus, et c’est important de le dire sans paranoïa. “Ami”, ça veut dire loyauté per-
sonnelle, confidentialité affective, protection instinctive. Les RH, eux, ont une loyauté professionnelle envers le 
système. Si tu arrives en mode “je vais vider mon sac”, raconter ta vie, tes fragilités, tes colères, tes intentions, en 
espérant qu’on te comprenne humainement, tu prends un risque. 

Ça rejoint un point qu’on a vu dans tes ressources : trop se confier au mauvais endroit peut se retourner contre 
toi, même si tu pensais être en sécurité. Pas parce que “les RH sont méchants”, mais parce que dans leur logique, 
une information devient vite un élément de dossier, un fait à traiter, un risque à encadrer.  
La bonne posture, c’est : courtois, clair, factuel, cadré. Tu peux être humain, mais tu restes structuré. 

RH, managers, direction : qui décide quoi, concrètement ? C’est là que beaucoup se plantent. Ils pensent que 
“les RH décident”. Très souvent, ce n’est pas le cas. 
-Le manager gère le quotidien : organisation du travail, lien avec la planif pour les horaires, priorités, évaluation, 
tension dans l’équipe, remontées, incidents. C’est souvent lui qui déclenche les sujets sensibles : recadrage, si-
gnalement, demande de sanction, demande de mobilité, etc. 
-Les RH cadrent : “est-ce qu’on a le droit de faire ça ? comment on le fait sans faute ? quel risque ? quelle procé-
dure ?”. Ils peuvent aussi freiner un manager (quand il veut faire n’importe quoi) ou le guider (quand il ne sait pas 
quoi faire). 
-La direction (ou la hiérarchie au-dessus) valide les décisions lourdes : sanctions importantes, licenciements, 
grosses mobilités, réorganisations, budgets, postes. 
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Dans la vraie vie, ça donne un schéma fréquent : Le manager veut faire quelque chose → il consulte RH → RH dit 
“ok mais dans telle forme” ou “non, trop risqué” → la direction tranche selon les enjeux. 

Donc quand tu vas voir les RH, ou un département associé, comme « Employee Relation »,  il faut garder une idée 
en tête : ils ne sont pas toujours “le pilote”, parfois ils sont “le contrôle technique”. Si tu leur demandes une dé-
cision qui n’est pas de leur niveau, ils vont soit remonter, soit te réorienter, soit te répondre avec prudence. Ils ont 
une notion d’arbitrage, pas de protection individuelle. C’est probablement le point le plus important, et il évite 
les illusions. Les RH arbitrent. Ça veut dire qu’ils cherchent une solution “tenable” pour l’ensemble : l’entreprise, 
l’équipe, la hiérarchie, la situation juridique, l’image interne. Ce n’est pas un jugement moral. C’est une logique 
d’équilibre et de risque. 

Exemple simple : 
Deux personnes se plaignent l’une de l’autre. 
Toi, tu veux “qu’ils prennent parti”. 
Eux, ils veulent “documenter, recouper, sécuriser, éviter un faux pas”. 
Résultat : tu peux ressortir frustré en te disant “ils ne me protègent pas”. En réalité, ils font ce qu’ils savent faire : 
travailler avec ce qu’ils peuvent prouver, pas avec ce que tu ressens. 

Dans les situations sensibles, ce qui aide vraiment n’est pas de parler plus fort, ni de tout lâcher d’un coup sous le 
coup de l’émotion. Ce qui fait la différence, c’est une approche plus posée, plus structurée, presque méthodique. 
Rester ancré dans des faits précis, situés dans le temps, avec des exemples concrets et des conséquences 
claires, permet d’être entendu sans être disqualifié. Décrire ce qui s’est passé est toujours plus efficace que coller 
une étiquette lourde de sens. Dire ce qui a été dit, fait ou imposé, comment cela s’est répété et ce que cela a pro-
duit, donne beaucoup plus de poids à ton discours que d’essayer de poser un diagnostic à chaud. 

De la même manière, appuyer ses propos sur des éléments vérifiables change complètement la perception du 
dossier. Un mail, un message, une consigne écrite, un planning incohérent ou un témoin direct permettent de sor-
tir du ressenti pur pour entrer dans quelque chose de tangible. Et surtout, il est essentiel de savoir ce que tu viens 
chercher. Pas une écoute vague, mais une demande identifiable : un entretien formel, une clarification écrite, un 
ajustement d’organisation, une décision actée. Plus ta demande est lisible, plus elle a de chances d’aboutir. À l’in-
verse, tout mélanger, empiler les sujets et revenir sur plusieurs problèmes à la fois donne une impression de con-
fusion qui pousse souvent les interlocuteurs à se protéger plutôt qu’à avancer. 

Il faut aussi garder en tête une réalité que beaucoup découvrent trop tard : ce que tu dis aux RH n’est pas enfermé 
dans une bulle. Même si ce n’est jamais retransmis mot pour mot, même si l’intention n’est pas de te nuire, tes 
propos peuvent circuler parce qu’ils servent à éclairer une décision ou un arbitrage. Par prudence, parle toujours 
comme si ton message pouvait être lu ou résumé à un niveau supérieur. Cela n’empêche pas d’être sincère, mais 
ça impose d’être mesuré. 

L’idée n’est pas de se méfier en permanence, mais d’utiliser les RH avec intelligence. Arriver avec une intention 
claire, montrer que tu cherches une solution plutôt qu’un combat, adopter un ton posé et constructif, tout cela 
joue en ta faveur. Les RH sont beaucoup plus réceptifs à quelqu’un qui cherche à faire fonctionner le cadre qu’à 
quelqu’un qui cherche à régler des comptes. Et surtout, évite de te tirer une balle dans le pied avec des phrases 
prononcées sous le coup de la fatigue ou de la colère. Même quand la situation pèse lourd, il est toujours possible 
de le dire sans s’exposer inutilement, en expliquant l’impact réel sur ton équilibre et en demandant une réponse 
concrète plutôt que de laisser parler l’épuisement. 

Le but n’est pas d’être froid. Le but est d’être lisible. Un RH aide plus facilement quelqu’un qui présente un pro-
blème comme un dossier clair que quelqu’un qui arrive comme un volcan. 

Et si tu retiens une seule image : les RH ne sont pas la police, ni les parents, ni les potes. Ce sont des gens qui 
gèrent des équilibres dans une structure. Si tu leur parles avec des faits, une demande nette et un ton propre, tu 
augmentes énormément tes chances d’obtenir quelque chose de solide. 
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3. La grande illusion de la “famille” 

Il y a un mot qui revient dans presque toutes les grandes boîtes, surtout quand elles veulent paraître chaleu-
reuses, humaines, “différentes” : famille. “Ici on est une grande famille”, “on se serre les coudes”, “on prend soin 
les uns des autres”… Ça sonne doux. Ça rassure. Et parfois, oui, l’ambiance peut être excellente, on peut vivre des 
moments forts, rencontrer des gens en or, se marrer, s’entraider. Le piège, c’est que ce mot est souvent utilisé 
comme un raccourci émotionnel. Une formule magique qui donne l’impression que tout le monde joue dans 
la même équipe, avec les mêmes intérêts. Sauf qu’en entreprise, les intérêts ne sont pas toujours alignés. Et 
quand ils ne le sont plus, “la famille” se met à ressembler à un décor de cinéma : très beau de loin, mais en carton 
quand tu t’appuies dessus. 

Pourquoi ce mot revient autant ? Parce qu’il fonctionne. Il crée de la cohésion rapide, il fait baisser la méfiance, il 
donne envie de “faire un effort”, de “dépanner”, de “se dépasser”, surtout quand on est nouveau, motivé, et qu’on 
a envie d’être intégré. Le problème, c’est ce que ce mot essaie parfois de te faire oublier : au travail, tu n’es pas lié 
par l’amour, tu es lié par un contrat, des règles, une hiérarchie, des objectifs, un budget. Dans une famille, on 
ne “réorganise” pas un enfant parce que les résultats du trimestre sont moyens. On ne “met en carton” quelqu’un 
parce que le marché s’est retourné. En entreprise, si. Et parfois même le jour où tu te sens le plus engagé, le plus 
utile, le plus investi. 

Le mot “famille” peut vouloir dire quelque chose de simple et sain, du type : “On se respecte, on s’entraide, on 
communique, on évite de se tirer dans les pattes.” Tant mieux. Mais il ne veut jamais dire : “On te protégera coûte 
que coûte.” Il ne veut jamais dire : “On ne te remplacera pas.” Il ne veut jamais dire : “On ne te demandera pas l’im-
possible.” Et surtout, il ne veut jamais dire : “Ta vie personnelle devient secondaire.” Or c’est exactement là que 
certains environnements glissent. On commence à te faire sentir que refuser une demande, poser une limite, ou 
dire “non ce week-end” serait une trahison. Ça peut être très subtil : une petite phrase, un sourire, un “t’es pas 
trop team-player”, une ambiance où tu sens que tu vas être jugé si tu n’acceptes pas. 

C’est pour ça que la frontière vie pro / vie perso est non négociable. Pas parce que tu dois être froid ou distant, 
mais parce que si cette frontière disparaît, tu deviens “disponible émotionnellement” pour le travail. Et là, 
c’est comme laisser ta porte d’entrée ouverte en permanence : au début c’est convivial, ensuite ça devient enva-
hissant, et un jour tu te réveilles en te demandant pourquoi tu es épuisé, pourquoi tu n’as plus d’énergie pour tes 
proches, et pourquoi tu as l’impression de vivre pour une organisation qui, elle, continue sans toi. 

Concrètement, ça donne quoi, une frontière saine ? C’est simple, et ça n’a rien de dramatique : 

 Tu peux être sympa sans tout raconter. 

 Tu peux participer sans te sentir obligé d’être “toujours partant”. 

 Tu peux aider sans devenir la roue de secours officielle. 

 Tu peux avoir des affinités sans mélanger ton intimité, tes fragilités, tes projets, tes galères persos avec le 
circuit “boulot”. 

Et là, on touche un point important : la loyauté. Il y a une loyauté saine, et une loyauté aveugle. 

La loyauté saine, c’est : “Je fais mon travail correctement, je respecte les gens, je suis fiable, je tiens mes engage-
ments, je joue collectif dans le cadre prévu.” C’est propre, c’est carré, ça te donne une bonne réputation, ça te pro-
tège. 

La loyauté aveugle, c’est autre chose : “Je me tais même quand ça déraille”, “j’accepte l’inacceptable”, “je 
couvre”, “je me mets en danger”, “je prends sur moi jusqu’à craquer”, “je mets ma vie en pause parce qu’on 
compte sur moi”. Et c’est là que l’entreprise “famille” peut devenir toxique, pas forcément parce que les gens sont 
méchants, mais parce que le système encourage une confusion : “Si tu aimes la famille, tu dois te sacrifier.” Ça 
peut aller loin. Dans certains contextes, cette loyauté “familiale” est même ce qui pousse des gens à tolérer des 
comportements déplacés (“c’est son humour”), à accepter des débordements (“c’est l’ambiance”), ou à couvrir 
des choses qui ne devraient jamais être couvertes (“on ne fait pas de vagues”). 
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Une astuce simple, ultra efficace, pour garder la tête froide : le test du réveillon. Imagine la phrase “on est une fa-
mille” transposée dans une vraie scène familiale. Est-ce qu’on “applaudit” quelqu’un qu’on met dehors parce que 
les chiffres sont mauvais ? Est-ce qu’on exige d’un proche qu’il soit dispo la nuit, le week-end, en permanence, 
sous peine d’être “pas loyal” ? Rien que ce test remet les idées à leur place : au travail, l’affect ne doit jamais servir 
de laisse. 

Autre astuce, plus pratique : repérer la différence entre “famille” et “culture saine” avec un indicateur brutal mais 
fiable : comment on réagit à tes limites. Dans un environnement sain, quand tu dis “je ne peux pas”, on te de-
mande “ok, on fait comment autrement ?”. Dans un environnement toxique, quand tu dis “je ne peux pas”, on te 
fait sentir “t’es un problème”. La phrase est parfois invisible, mais tu la sens dans l’air. 

Enfin, garde une règle d’or, l’entreprise n’est ni un monstre, ni une famille. C’est une structure. Elle peut être 
cool, elle peut être injuste, elle peut être neutre, elle peut changer du jour au lendemain sans prévenir. Toi, ton job, 
c’est de rester humain. tout en restant lucide. Lucide, ça ne veut pas dire parano. Ça veut dire : “Je profite du meil-
leur, je me protège du pire.” Et ça, c’est exactement l’équilibre qui te permet d’avancer sans te faire plumer sous 
un grand drapeau “on est tous ensemble” qui flotte surtout quand on a besoin de toi. 

4. Parler moins, observer plus… et exister quand il le faut 

Quand tu débarques dans une grande boîte, tu as souvent une envie très humaine : prouver que tu es quelqu’un 
de bien, montrer que tu es simple, transparent, sympa, “facile à vivre”. Sauf que les débuts, c’est un drôle de 
terrain... tout le monde te regarde sans en avoir l’air, tout le monde prend la température, et toi tu n’as pas encore 
les codes. C’est là que la stratégie la plus intelligente n’est pas de parler plus, ni de te vendre comme une pub, ni 
de raconter ta vie pour créer du lien. C’est l’inverse : parler moins, observer plus. Pas en mode parano, pas en 
mode robot. En mode lucide. 

Au début, tu ne sais pas encore qui est qui. Qui est vraiment fiable, qui est très sympa mais instable, qui est 
charmant mais collecteur d’infos, qui est gentil mais peureux, qui est loyal mais uniquement envers la hiérar-
chie, qui joue à “on est tous potes” alors qu’en réalité il compte les points. Il ne faut pas se leurrer, il existe de 
nombreux cas, dans toutes les grandes entreprises, où certains évoluent uniquement car « ils se font bien voir du 
management » en rapportant un maximum d’informations sur les collègues, voire même en offrant matière à du 
disciplinaire à coup d’attestations de témoignages CERFA à la pelle pour tout et n’importe quoi. Et c’est malheu-
reusement normal : tu arrives dans une micro-société avec ses clans, ses habitudes, ses rancœurs, ses codes 
invisibles. Le piège classique, celui du premier job, c’est de croire que la transparence est une preuve de matu-
rité. En vérité, au travail, la transparence mal dosée, c’est juste du matériau brut qui peut voyager, se tordre, se 
salir, et revenir te gifler plus tard avec des gants propres. 

Tu vois le décor : le petit break bonus, le couloir, la fin de shift, le “viens on se pose deux minutes”. Ça a l’air inno-
cent. C’est même agréable. Et c’est là que tu risques de lâcher ce que tu ne devrais pas lâcher, sans même t’en 
rendre compte. Pas forcément des secrets de la NASA. Parfois un simple avis : “le nouveau team leader / respon-
sable a l’air un peu perdu”... et ça devient “il dit que le responsable est nul”. Ou “j’ai eu une période compliquée”... 
et ça devient “il est fragile”. Ou “je me demande si je suis bien à ma place”... et ça devient “il veut se barrer”. La 
mécanique est toujours la même : tu parles dans une ambiance légère, ton cerveau se relâche, tu crois que tu 
parles à une personne... alors que tu parles parfois à un réseau. 

Le ragot, c’est rarement “méchant” au départ. C’est souvent présenté comme du lien social : on commente, on 
s’amuse, on souffle. Sauf que le ragot a un superpouvoir : il crée une fausse complicité instantanée et une vraie 
trace dans la mémoire des gens. Et plus tu participes, plus tu deviens quelqu’un “de la conversation”. Même si tu 
n’as pas voulu. Même si tu n’as fait que sourire. Même si tu as juste dit “ah ouais chaud”. Dans certaines équipes, 
tu peux te retrouver catalogué en une semaine : drama, commère, négatif, pas fiable, trop émotif, trop ambi-
tieux, trop revendicatif... et ensuite tu passes des mois à te battre contre une étiquette que tu n’as jamais signée. 

Le truc qui surprend toujours les nouveaux, c’est ça : les collègues sympas ne sont pas forcément des alliés. 
Un collègue peut être adorable, drôle, serviable, et rester malgré tout quelqu’un qui, le jour où ça chauffe, choisira 
sa peau, son confort, son image, sa tranquillité. Ce n’est pas un jugement moral, c’est juste la réalité : le travail 
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met de la pression, l’argent met de la pression, les évaluations mettent de la pression. Donc oui, tu peux tomber 
sur des amitiés vraies, des relations solides, des gens magnifiques. Cependant, au tout début, tu n’as pas encore 
le recul pour distinguer affinité et fiabilité. Et cette confusion coûte cher. 

Il y a une règle très simple qui protège sans rendre froid : au départ, tu parles “comme si” tout pouvait être répété, 
pas parce que ça va l’être, mais parce que ça peut l’être. Ça change ta façon de raconter. Tu peux rester humain, 
raconter un week-end, dire que tu as aimé une série, parler d’un resto, d’un voyage, d’un hobby, d’un chien, d’un 
sport... tout ça est safe et même utile pour socialiser. Ce qui est dangereux, c’est ce qui touche à tes faiblesses, 
tes conflits, tes opinions tranchées, ton argent, ta santé, ta vie intime, tes problèmes avec un collègue, tes 
doutes sur un manager, tes envies de bouger, tes plans de carrière, tes frustrations. Pas parce que tu as 
honte. Parce que ce sont des pièces de puzzle. Et certaines personnes adorent faire des puzzles avec la vie des 
autres. 

Tu veux une astuce puissante, qui fait très “débutant qui devient vite dangereux” ? Apprends l’art de la réponse 
courte mais complète. Au lieu de te justifier pendant plusieurs minutes, tu réponds en une phrase propre, calme, 
fermée. “Oui, j’ai eu un souci perso récemment, maintenant c’est réglé et je suis concentré.” “J’ai eu un imprévu de 
santé, c’est suivi, je gère.” “Je préfère rester discret sur ce point.” Tu n’as pas besoin de mentir, tu as besoin de ca-
drer. Les gens respectent plus facilement un cadre qu’un roman. Et toi tu gardes ton énergie. 

Maintenant, deuxième partie du piège : tu peux être ultra prudent, ultra discret, et malgré tout te sentir invisible. Et 
là, tu te dis : “Bon, je vais bosser fort, comme ça ils verront.” C’est logique. Sauf que dans beaucoup d’environne-
ments, bien travailler ne suffit pas toujours. Pas parce que le monde est injuste par principe, mais parce que le 
travail est un système. Et un système, ça a des angles morts. Ton chef n’est pas derrière toi en permanence. Ton 
travail peut être très bon mais silencieux. Tes efforts peuvent être énormes mais non observables. Résultat : tu 
t’épuises, tu deviens un pilier... et personne ne sait que tu es un pilier. Tu deviens le genre de personne qu’on re-
marque surtout quand elle n’est pas là. 

Le respect, dans une grande organisation, c’est un mélange de 3 piliers :  
Fiabilité : tu tiens ce que tu dis.  
Lisibilité : on comprend ce que tu fais et ce que tu apportes.  
Impact : ton travail améliore quelque chose de visible, même petit.  
Si tu as les 3, tu n’as pas besoin de jouer au marchand de tapis. Tu n’as même pas besoin de te vendre. Les faits 
font le job. Mais il faut que les faits soient... visibles. 

Et là, je te vois venir : “Ok, donc faut faire sa promo.” Pas vraiment. Il y a une manière propre de gagner en visibilité 
sans être lourdingue : tu deviens utile, clair, prévisible. Tu annonces ce que tu vas faire, tu le fais, tu fais un retour 
simple, et tu passes à la suite. Pas “regardez comme je suis incroyable”, plutôt “voilà où on en est, voilà ce qui est 
réglé, voilà ce qui reste, voilà le risque éventuel”. C’est sobre, mais ça marque. Parce que tu deviens quelqu’un qui 
apporte de la stabilité. Et dans une grande boîte, la stabilité, c’est de l’or. Cela peut se faire en fin de shift en dé-
brief par exemple, surtout en période de close / fermeture. 

Reste le grand équilibre : discrétion et existence professionnelle. Si tu es trop discret, tu deviens invisible. Si tu 
es trop visible, tu deviens “celui qui dérange”. Le bon réglage, c’est d’être visible par la qualité de ton fonctionne-
ment, pas par le bruit. Tu ne veux pas être la personne qui parle tout le temps. Tu veux être la personne qui, quand 
elle parle, dit quelque chose d’utile, concret, applicable. Et ça, même les managers les plus pressés le respec-
tent. 

La proactivité, justement, c’est un terrain glissant. Être proactif, ce n’est pas corriger tout le monde, ni proposer 
dix idées par jour, ni arriver avec une liste de “ce qui ne va pas”. C’est repérer un petit point qui bloque, le formuler 
simplement, proposer une solution réaliste, et demander l’autorisation de tester. Tu montres que tu veux amélio-
rer, pas briller. Tu deviens une aide, pas une critique. Et tu évites le piège du “donneur de leçons” que personne n’a 
demandé. 

Un exemple concret, parce que c’est là que les gens se plantent : tu vois un process qui fait perdre du temps. Si tu 
débarques avec “Franchement c’est n’importe quoi, on devrait faire autrement”, tu déclenches des défenses, 
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même si tu as raison. Si tu arrives avec “J’ai remarqué qu’on perd souvent X minutes sur ça. J’ai une idée simple 
pour réduire. Je peux tester sur une semaine et vous dire ce que ça donne ?”, tu es pro, tu es utile, tu es non mena-
çant. Même idée, deux mondes. 

Et pendant tout ça, tu continues d’observer. Qui prend la parole en briefing ? Qui décide vraiment parmi les expéri-
mentés ? Qui fait tourner l’équipe dans l’ombre ? Qui a l’oreille du manager ? Qui adore parler mais ne livre rien ? 
Qui livre tout mais ne dit jamais rien ? Cette observation, c’est ton GPS. Parce qu’au bout de quelques semaines, 
tu comprends un truc que personne ne t’explique à l’école : dans une organisation, il y a l’organigramme officiel... 
et il y a le vrai circuit. Et toi, tu as besoin de le comprendre pour te protéger, te positionner, et éviter de te faire em-
barquer dans les mauvais trains. 

Le résultat que tu cherches, au fond, c’est une posture un peu “ninja propre” : tu es sympa, mais cadré. Tu es pré-
sent, mais pas envahissant. Tu es pro, sans être froid. Tu ne te confies pas trop vite, mais tu n’es pas un mur. Tu 
travailles bien, et tu fais en sorte que ça se sache sans fanfare. Tu évites les ragots, non pas parce que tu es au-
dessus, mais parce que tu sais que les ragots sont des sables mouvants : ça commence par une blague, ça finit 
par une réputation. 

Dans une grande entreprise, tes débuts sont comme une entrée dans un parc immense avec des zones cachées. 
Si tu cours en parlant à tout le monde, tu te perds et tu te fais repérer par les mauvaises personnes. Si tu avances 
calmement, en regardant, en apprenant les chemins, en laissant une trace propre de ce que tu fais, tu deviens vite 
quelqu’un qu’on respecte... sans même avoir eu besoin de forcer. 

5. Quand l’ambiance change : le thermomètre avant la fièvre 

Au début, tout peut sembler simple. Tu arrives, tu découvres, tu fais tes preuves, tu souris, tu t’adaptes. Et puis 
parfois, sans explosion ni scène dramatique, l’air devient... différent. Pas forcément méchant, pas forcément 
“grave” au premier regard, juste bizarre. Un léger décalage qui s’installe, comme une porte qui grince alors qu’hier 
elle s’ouvrait sans bruit. Et ça, dans une grande boîte, ça n’arrive presque jamais “par hasard” au sens naïf du 
terme. Il y a souvent une cause : un changement de priorité, une nouvelle dynamique, un manager sous pres-
sion, un collègue qui a parlé, un jeu d’alliances, un objectif qui tombe du ciel, ou simplement quelqu’un qui a 
besoin d’un fusible et cherche où le brancher. 

Le premier piège, c’est de croire que les signaux faibles sont “dans ta tête” juste parce qu’ils sont subtils. Le se-
cond piège, c’est l’inverse : voir une conspiration dès qu’on te répond “vu” au lieu de “merci”. L’idée, ce n’est pas 
de devenir parano... c’est de devenir lucide, avec une lucidité calme, presque froide. Un peu comme quand tu 
sens que la météo tourne : tu ne paniques pas, tu fermes les fenêtres et tu rentres la chaise du jardin avant qu’elle 
ne parte en orbite. 

Les signaux faibles les plus fréquents, ce sont rarement des attaques directes. C’est plutôt le petit glissement. Tu 
passes de “on t’inclut” à “on t’oublie”.  Des gens qui te parlaient normalement te donnent soudain des réponses 
“neutres” et rapides, comme s’ils avaient peur de dépasser une ligne invisible. Un supérieur hiérarchique qui était 
disponible devient fuyant, ou au contraire te “sur-cadre” d’un coup : micro-remarques, détails, virgules, “tu peux 
me refaire ça”, “tu peux accélérer niveau efficacité ?”, puis encore, puis encore. Ce n’est pas forcément parce que 
tu es nul. Très souvent, c’est parce que la relation a changé de catégorie dans la tête de quelqu’un. Et ça, c’est 
un truc important : en entreprise, une relation peut basculer d’“ok” à “risque” sans que personne ne te prévienne 
officiellement. Les gens ne te disent pas “désolé, je dois me couvrir”. Ils le font. Il suffit d’avoir trop parlé, parfois 
même à un simple collègue, d’un mot de trop, sur une conversation hors du taf, de manière informelle… 

L’isolement progressif est un autre signe à prendre au sérieux, parce qu’il est rarement un “accident”. Tu te re-
trouves moins dans les boucles d’info, on te file des tâches plus mécaniques, ou au contraire on te donne des 
trucs flous, impossibles à cadrer, puis on te reproche que ce n’est pas “comme attendu”. Tu te sens dans un cou-
loir où les murs se rapprochent : pas assez de marge pour respirer, et dès que tu bouges, ça frotte. Dans certaines 
équipes, ça peut aussi passer par un truc tout bête : on te coupe plus souvent, on ne rebondit plus sur tes idées, 
tes blagues tombent à plat, ou tes silences deviennent “lourds”. Ce genre de micro-changement, ce n’est pas “la 
preuve” de quoi que ce soit… mais c’est un signal d’environnement : ton espace social se réorganise. 
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Attention à ne pas mélanger : il y a le normal et il y a le vigilant. Le normal, c’est qu’une équipe varie. Il y a des se-
maines où tout le monde est sous l’eau. Il y a des périodes où ton manager est sur un autre sujet. Il y a des col-
lègues lunatiques, des gens fatigués, des tensions passagères. Le vigilant, c’est quand ça devient stable, répété, 
cohérent dans le temps. Quand plusieurs petits signes vont tous dans le même sens : moins d’info, plus de froi-
deur, plus de contrôle, moins de reconnaissance, plus d’étrangeté. Et surtout : quand tu sens que tu dois “mar-
cher sur des œufs” sans savoir pourquoi. En général, quand tu ne comprends pas les règles du jeu, c’est que les 
règles ont changé. 

Le truc le plus utile ici, c’est de ne pas répondre à l’émotion par plus d’émotion. Quand l’ambiance change, ton 
cerveau a envie de faire deux erreurs classiques : soit tu t’expliques trop (tu parles, tu te justifies, tu t’excuses, tu 
“vides ton sac”), soit tu attaques (tu confrontes, tu mets des étiquettes, tu montes le ton). Dans les deux cas, tu 
offres de la matière à interprétation. Et dans une organisation, l’interprétation est une monnaie. Ce que tu veux, 
c’est reprendre le contrôle avec des réflexes simples : observer, noter, clarifier, cadrer. 

Observer, ça veut dire quoi concrètement ? C’est comme noter sur un petit carnet dans sa poche tout ce qui peut 
paraître suspect ou : « au cas où » : “tel jour, tel message, pas de réponse”, “tel planning modifié”, “telle remarque 
en public”, “telle consigne contradictoire”, “tel mail où on m’exclut”. Et ensuite, seulement ensuite, tu te de-
mandes : “ok, quelle hypothèse est la plus plausible ?” Parfois, c’est juste un malentendu. Parfois, c’est une dyna-
mique de bouc émissaire qui démarre. Si tu sautes directement à “ils me veulent du mal”, tu perds ton sang-froid. 
Si tu te forces à “tout va bien”, tu te fais manger tout cru. 

Clarifier, c’est l’art de poser une question qui a l’air innocente mais qui te protège. Pas “Pourquoi vous êtes froid 
avec moi ?” (Ça met les gens en défense), mais plutôt : « Je veux être sûr de bien faire, quelle est la priorité 
exacte sur ce sujet ? » Tu ne cherches pas à régler une guerre, tu cherches à remettre des rails sous le train. Et s’il 
n’y a plus de rails, au moins tu le vois vite. 

Cadrer : tu réduis ta surface d’exposition. Tu fais moins de confidences, tu évites les discussions où tout le monde 
“s’emballe”, tu fais attention aux afterworks où les langues se délient, tu évites de donner des munitions sur ta vie 
perso, tes projets, ton état émotionnel brut. Tu peux rester humain, cordial, drôle même… mais tu choisis ce que 
tu donnes. Parce que dans une ambiance qui change, il y a une règle simple : tout ce que tu lâches peut circuler, 
être déformé, amplifié et colporté. Pas forcément contre toi, pas forcément avec méchanceté... mais parce que 
les gens parlent, parce qu’ils se protègent, parce qu’ils veulent être du “bon côté”. 

Et pour rester lucide sans sombrer dans la parano, garde une boussole : la question n’est pas “Est-ce qu’ils m’ai-
ment ?” La question c’est “Est-ce que mon cadre de travail est sain et stable ?” Est-ce que les règles sont 
claires ? Est-ce que les demandes sont cohérentes ? Est-ce que les retours sont factuels ? Est-ce que tu peux te 
tromper sans être humilié ? Est-ce que tu peux poser une question sans te faire recadrer comme si tu avais insulté 
la dynastie entière ? Si la réponse commence à glisser vers “non”... tu ne paniques pas, tu t’ajustes. Tu redeviens 
pro, carré, et tu reprends la main sur ce que tu contrôles : tes mots, tes traces, ton calme, ton travail, ton réseau 
hors de l’équipe. 

Un dernier point, très concret, qui évite bien des dégâts : quand tu sens que quelque chose commence à déraper, 
résiste au réflexe d’en parler “à untel parce qu’il est sympa”. Le sympa n’est pas toujours le sûr. Pas par méchan-
ceté, mais parce qu’il peut répéter, reformuler maladroitement, ou simplement vouloir exister dans une histoire. 
Dans une grande entreprise, une confidence glissée au mauvais endroit peut circuler vite et t’échapper complète-
ment. Si tu dois parler, fais-le hors circuit : à un proche qui n’est pas Cast Member, ou à une personne légitime 
dans l’organisation quand tu es prêt à poser des faits clairs et cadrés. Les pauses et les coulisses sont faites pour 
souffler, pas pour déposer des mots qui peuvent se retourner contre toi. Ce n’est pas être froid, c’est apprendre à 
te protéger sans te fermer. 
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6. Autorité, pouvoir et personnalités difficiles : rester debout 

Comme dans toutes grandes entreprises, il y a tellement d’employés que l’ensemble reste représentatif de la po-
pulation, il y a des bons et des moins bons, et cela vaut également pour la hiérarchie. Certains managers sont ex-
cellents : clairs, constants, justes. Tu sais où tu vas, tu sais comment réussir, tu sais quand tu as fait bien. Avec 
eux, même une semaine difficile reste saine, parce que les règles sont stables. 

D’autres sont médiocres sans être “méchants” : ils courent partout, répondent à moitié, changent d’avis souvent, 
donnent des consignes floues, oublient de te prévenir, et ensuite te reprochent d’avoir mal compris. Ça peut te 
griller le moral, mais la source du problème, ce n’est pas forcément une intention de nuire : c’est l’incompétence, 
la surcharge, ou la maladresse. 

Et puis il y a les managers qui abîment. Pas parce qu’ils sont “stricts”, pas parce qu’ils sont “exigeants”, mais 
parce que leur manière de fonctionner crée de la peur, du flou et de l’usure. 

La différence entre exigence, maladresse et toxicité, elle se joue sur trois choses très concrètes : la cohé-
rence, la justice, et la sécurité :  

 L’exigence, c’est quand on te demande beaucoup, mais de manière compréhensible. C’est dur, parfois 
fatiguant, mais tu peux progresser. Les attentes sont stables, les critères sont connus, on te donne de quoi 
faire bien, et si tu te rates on corrige sans t’humilier. 

 La maladresse, c’est quand ça dérape par manque de méthode. Un jour on te félicite, le lendemain on 
t’attaque, non pas pour te casser mais parce que la personne gère mal la pression, communique mal, ou 
n’a jamais appris à encadrer. Dans ce cas, tu peux souvent “rendre la relation plus propre” en cadrant 
mieux : reformuler, demander une confirmation écrite, poser une question simple, et surtout ne pas inter-
préter chaque phrase comme une attaque personnelle. 

 La toxicité, c’est quand tu sens un schéma. Pas un mauvais jour, pas une période compliquée, mais une 
mécanique qui se répète : jeu de chaud et froid, compliments pour te ferrer puis humiliations, critiques 
floues impossibles à satisfaire, isolement, petits piques réguliers, messages ambigus, retournements de 
situation, et surtout : tu n’arrives jamais à être “en sécurité”, même quand tu fais bien. Là, ce n’est plus de 
la gestion. C’est un terrain où tu t’épuises à deviner, à te justifier, à te sauver. 

Pourquoi certaines personnalités font plus de dégâts que d’autres ?  

Parce qu’en entreprise, le pouvoir n’est pas seulement hiérarchique. Il est aussi social et psychologique.  

 Il y a les personnalités impulsives : elles explosent vite, puis oublient. Elles font mal, mais elles ne cons-
truisent pas forcément une stratégie. Le risque, c’est l’humiliation, la peur, et l’instabilité. 

 les personnalités anxieuses : elles contrôlent tout, micro-managent, pinaillent, parce qu’elles se rassu-
rent en serrant les boulons. Ce n’est pas toujours dirigé “contre toi”, mais tu deviens la soupape. Le risque, 
c’est de te retrouver aspiré dans une obsession du détail et de ne plus respirer. 

 Il y a les personnalités opportunistes : elles veulent briller. Elles peuvent te mettre en avant quand ça les 
arrange, puis te lâcher quand ça les gêne. Le risque, c’est d’être utilisé comme outil, puis jeté. 

 Et il y a les personnalités à emprise : celles qui te séduisent, te valorisent, puis te déstabilisent. Elles 
scannent ce qui te touche, ce que tu veux bien faire, ce que tu crains, et elles appuient exactement là. Leur 
carburant, c’est l’énergie que tu dépenses à essayer de “réparer” la relation. Le risque, c’est de te transfor-
mer en infirmier, en justificateur permanent, en quelqu’un qui s’excuse d’exister. 

Dans tous les cas, il faut une règle simple : ne confonds jamais le style d’une personne avec ta valeur. Un manager 
maladroit peut te faire croire que tu es nul. Un manager toxique peut te faire croire que tu es le problème. Et un 
manager exigeant peut te faire douter alors que tu es en train de progresser. La question n’est pas “qui suis-je ?” 
mais “quel est le système dans lequel on me place ?”. Se protéger sans se transformer, c’est là que beaucoup se 
trompent. La tentation, quand tu souffres au travail, c’est de devenir froid, fermé, agressif, ou de te mettre en 
mode guerre. Ça donne l’illusion d’être fort, mais souvent tu y perds ton identité, ton énergie, et parfois même ta 
crédibilité. 
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Le vrai bouclier est plus élégant, plus discret, et beaucoup plus efficace : la clarté. 

 dans tes paroles : tu parles factuel. Tu arrêtes les grandes phrases émotionnelles qui se retournent 
contre toi. Tu décris ce qui s’est passé, à quel moment, et l’effet concret sur le travail. 

 dans ton cadre : tu limites ce que tu donnes. Tu restes cordial, pro, mais tu évites la transparence totale. 
Parce qu’au travail, tout ce que tu offres peut devenir une monnaie, une rumeur, ou une faiblesse. 

 dans tes traces : tu sécurises. Quand une consigne est floue ou changeante, tu la fais confirmer. Quand 
une situation devient instable, tu notes. Pas pour “piéger”, mais pour ne pas te faire réécrire ton histoire. La 
mémoire, en entreprise, a parfois des trous très sélectifs. 

 dans tes demandes : tu ne viens pas avec un “ça ne va pas”, tu viens avec un “voilà ce qui bloque” et 
“voilà ce que je demande”. Ce simple basculement te protège, parce que tu redeviens acteur, pas victime. 

Et surtout, tu gardes un réflexe vital : observer avant d’absorber. Si quelqu’un te met en tension en permanence, si 
tu te sens réduit, si tu surveilles ton téléphone comme une alarme incendie, si tu te surprends à t’excuser avant 
même d’avoir parlé, ce n’est pas ton “stress naturel”. C’est un signal. Le corps détecte parfois la mécanique avant 
la tête. Le but n’est pas de voir des monstres partout. Le but, c’est de ne pas te laisser manger par le flou. Dans 
une grande entreprise, le pouvoir se nourrit de zones grises. Ta protection, c’est de remettre de la lumière. Et tu 
peux le faire sans devenir dur, sans devenir cynique, sans devenir “comme eux”. Tu peux rester toi, mais avec des 
bords renforcés. 

7. Ce que tu dois absolument comprendre pour rester sur la durée 

Tu arrives, tu as les yeux qui brillent, tu veux bien faire, tu veux être à ta place. Et franchement, c’est beau, c’est 
même la meilleure “matière première” pour faire un bon Cast Member. Le truc, c’est que personne ne t’explique 
assez vite que dans une grande maison comme Disney, il y a deux réalités qui se superposent. Il y a la réalité “vi-
sible” : le show, l’ambiance, les collègues, les Guests, les sourires, les moments où tu te dis “ok, là, j’ai un vrai mé-
tier, pas juste un job”. Et il y a la réalité “invisible” : les règles implicites, les non-dits, les équilibres d’équipe, les 
histoires qui traînent, les dynamiques de pouvoir, les gens adorables quand tout va bien et beaucoup moins 
quand il y a un grain de sable. Tenir dans la durée, c’est apprendre à vivre avec les deux… sans devenir parano, 
sans devenir froid, sans perdre ton humanité. 

Ce que tu dois comprendre dès le départ, c’est une nuance simple mais qui change tout : une bonne ambiance 
n’est pas une garantie. Une équipe peut être ultra cool, puis changer en quelques semaines parce qu’un planning 
bouge, parce qu’un nouveau manager arrive, parce que la pression monte, parce que quelqu’un veut se faire bien 
voir, parce qu’il y a une réorganisation, parce qu’un conflit silencieux s’installe. Ça ne veut pas dire que “tout le 
monde est faux”. Ça veut dire que le contexte travaille sur les gens, et que le travail, même quand il est magique, 
reste un endroit où il y a des intérêts, de la fatigue, des egos, des peurs, des objectifs. Donc oui : sois amical, sois 
chaleureux, sois toi. Cependant, garde toujours une petite partie de toi en mode observateur calme. 

Un Cast Member qui dure, ce n’est pas celui qui met le plus de paillettes au mètre carré. C’est celui qui développe 
une posture solide : pro, stable, lisible. Lisible, ça veut dire : les autres savent comment tu fonctionnes. Ils savent 
que tu n’exploses pas pour un rien. Ils savent que tu ne changes pas de personnalité selon qui est dans la pièce. 
Ils savent que tu es cordial avec tout le monde, proche avec quelques-uns, et que tu as une limite claire entre le 
travail et ta vie. Et ça, c’est précisément ce qui te permet d’être amical sans être vulnérable. 

Parce que voilà la vérité un peu moins glamour : au début, l’erreur la plus classique, c’est la transparence naïve. 
Tu racontes ta vie parce que tu veux créer du lien. Tu te plains un peu parce que tu es fatigué et que tu penses que 
“ça reste entre nous”. Tu fais une blague sur un chef, un lead, une décision, parce que tu crois que tout le monde 
sait que c’est du second degré. Et un jour, tu découvres que les mots voyagent. Pas forcément parce que 
quelqu’un est “méchant”. Parfois juste parce que les gens parlent, parce que ça sort sans filtre, parce que la ma-
chine à café et la zone break sont des réseaux sociaux vivants, parce que certains adorent “rapporter” en se per-
suadant qu’ils rendent service. Et là, tu comprends une règle que personne ne met en affiche : tout ce que tu dis 
peut être redit. Pas mot pour mot, pas forcément pour te nuire, mais redit quand même. Et quand ça remonte, ce 
n’est plus ta voix. C’est une version remixée, souvent plus moche. 
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C’est pour ça que “durer” implique une compétence très concrète : le filtre. Pas le filtre “je deviens un robot”. Le 
filtre “je choisis ce que je mets dans le circuit”. Tu peux parler de ton week-end, d’un film, d’un jeu, d’un resto, d’un 
truc léger. Tu peux être drôle, tu peux être présent, tu peux créer du lien. Cependant, évite de donner des muni-
tions : tes failles du moment, tes angoisses, tes colères à chaud, tes jugements sur les autres, tes histoires in-
times, tes opinions qui peuvent déclencher un débat (politique, religion, argent). Ce n’est pas moral, ce n’est pas 
“bien ou mal”. C’est juste du pragmatisme : au travail, certaines informations ne t’appartiennent plus dès que 
tu les as dites. 

Même chose sur un point que beaucoup découvrent trop tard : collègues sympas ne veut pas dire alliés éter-
nels. Tu peux vivre des galères ensemble, des journées intenses, des Guests compliqués, des moments de rush, 
et te sentir très proche. C’est normal : l’“enceinte” crée une proximité accélérée. Mais cette proximité est souvent 
situationnelle. Quand l’un change de zone, de service, d’horaires, ou quand l’ambiance tourne, ce qui semblait 
solide devient parfois… très léger. Et si tu as construit ta stabilité émotionnelle uniquement sur “l’équipe”, tu 
prends la vague en pleine figure. 

Donc la bonne posture, celle qui te rend à la fois humain et protégé, c’est : cordial avec tous, proche avec peu, 
intime avec presque personne au travail. Ce n’est pas triste. C’est sain. Et ça n’empêche pas les vraies amitiés 
de naître. Ça les rend même plus vraies, parce qu’elles survivent au contexte. 

Un autre truc qu’on aimerait te dire dès le premier jour : ne confonds pas loyauté et sacrifice. La loyauté saine, 
c’est faire ton boulot sérieusement, respecter les règles, être fiable, aider quand tu peux, être correct avec les 
gens. La loyauté aveugle, c’est accepter l’inacceptable, se taire quand ça te détruit, dire oui à tout, encaisser sans 
jamais poser de limites, croire que “si je souffre en silence, on verra que je suis quelqu’un de bien”. Dans une 
grande entreprise, le système ne “voit” pas toujours la souffrance silencieuse. Il voit surtout : ce qui fonctionne, ce 
qui ne fonctionne pas, ce qui remonte, ce qui coûte, ce qui bloque. Et si toi tu t’abîmes sans rien dire, tu n’es pas 
récompensé pour ta noblesse, tu es juste… abîmé. 

Ça ne veut pas dire qu’il faut devenir revendicatif en permanence. Ça veut dire que tu dois apprendre un langage 
pro : les faits, le concret, le mesurable. Quand quelque chose dérape, ce qui t’aide, ce n’est pas de crier plus fort 
ou de “vider ton sac”. Ce qui t’aide, c’est de rester propre dans ta façon d’expliquer : tel jour, tel contexte, telle 
consigne, tel impact. Décrire plutôt que diagnostiquer. “On me parle mal” devient “on m’a dit telle phrase devant 
telle personne, et depuis je suis repositionné de telle manière”. Ce style-là, c’est ta ceinture de sécurité. Il te per-
met d’être entendu sans te griller. 

Et là, on touche à un point ultra important pour la durée : le respect ne tombe pas du ciel. Tu peux très bien bos-
ser comme un monstre et rester invisible. Ça arrive, surtout sur des postes opérationnels où l’on considère vite 
que “si ça tourne, c’est normal”. Donc il faut accepter une vérité un peu frustrante : bien travailler ne suffit pas 
toujours, parce que beaucoup de gens ne voient pas tout, ne sont pas là, n’ont pas la même lecture, ou sont juste 
absorbés par leurs propres urgences. La solution n’est pas de “se vendre comme un marchand de tapis”. La solu-
tion, c’est d’être utile, visible, fiable d’une manière simple. 

Visible ne veut pas dire faire du bruit. Visible, ça peut être : être la personne qu’on n’a pas besoin de relancer, celle 
qui garde son calme quand ça chauffe, celle qui connaît ses procédures, celle qui gère proprement une situation 
compliquée sans créer un drame, celle qui aide un nouveau sans le materner, celle qui fait circuler l’info utile sans 
ragots. Dans un environnement show, la “vraie visibilité” c’est souvent : la confiance. Les gens se disent “lui, on 
peut le mettre là, il va gérer”. Ça, ça se construit à coups de petites preuves régulières, pas à coups de grandes 
déclarations. 

Et pour rester amical sans être froid, il y a un équilibre très fin à apprendre : être chaleureux sur la forme, carré 
sur le fond. Tu peux sourire, plaisanter, être accessible. Cependant, tu gardes des phrases simples qui te protè-
gent. Par exemple, au lieu de t’étaler sur un sujet perso, tu restes léger. Au lieu de te plaindre en boucle, tu dis 
“journée chargée, je récupère”, point. Au lieu de rentrer dans les potins, tu réponds avec humour et tu changes de 
sujet. Ce n’est pas de la fausseté, c’est de l’hygiène. 
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Un mot sur les personnalités difficiles et les managers, parce que ça peut te faire durer… ou te faire craquer. Tous 
les managers ne se valent pas, et c’est un fait. Il y a des managers excellents, exigeants mais justes, qui te font 
grandir. Il y a des managers maladroits, stressés, pas toujours clairs, qui créent du flou sans forcément vouloir 
nuire. Et il existe des comportements réellement toxiques, où la logique devient : te déstabiliser, t’isoler, te faire 
douter, t’humilier, te mettre sous pression “pour le plaisir” ou pour asseoir un pouvoir. La difficulté, c’est que sur le 
moment, tout se mélange. Tu te demandes : est-ce que je suis trop sensible, est-ce que j’exagère, est-ce que c’est 
moi le problème ? 

Là encore, la clé pour ne pas sombrer, c’est la lucidité sans parano. Il y a des signaux faibles qui méritent vigilance 
: une attitude qui change sans raison, des silences qui durent, des informations qu’on ne te donne plus, des con-
signes floues puis des reproches précis, un isolement progressif, des petites humiliations déguisées en blagues, 
le fait que quoi que tu fasses, ça ne suffit jamais, et surtout ce sentiment d’être constamment en faute sans com-
prendre la règle du jeu. Un “mauvais moment” peut arriver à tout le monde, y compris à un manager. Mais quand 
le schéma se répète, quand ça devient une mécanique, il faut arrêter de te dire que “ça va passer tout seul”. Là, 
ton objectif n’est pas de “gagner”, ton objectif est de te protéger sans te transformer. 

Et se protéger sans se transformer, ça veut dire quoi concrètement dans un métier terrain, opérationnel, sans 
mails en copie et sans grandes réunions ? Ça veut dire : te créer des repères simples. Tu fais attention à tes mots. 
Tu évites les étiquettes faciles. Tu gardes une trace mentale claire des situations importantes. Tu te rapproches 
des bonnes personnes quand il faut, pas pour faire un procès, mais pour comprendre les règles et remettre du 
cadre. Tu cherches les solutions qui améliorent le fonctionnement, pas les combats d’ego. Et surtout, tu ne 
t’isoles pas. L’isolement, c’est le carburant de toutes les spirales : tu rumines, tu t’épuises, tu doutes, tu t’en-
fermes dans ta tête, et le moindre détail prend des proportions de fin du monde. Il y a aussi un piège que nous ai-
merions t’ épargner : croire que “pour être pro, il faut être dur”. Non. La vraie maturité pro, c’est être capable de 
rester humain tout en gardant une colonne vertébrale. Tu peux être empathique sans être une éponge. Tu peux 
aider sans te rendre responsable de tout. Tu peux être gentil sans être disponible 24 h sur 24. Tu peux dire non 
sans être agressif. Tu peux poser une limite sans faire un discours. 

Et maintenant, la phrase qu’on devrait imprimer sur le front de beaucoup de gens (au feutre indélébile, tant qu’à 
faire) : ton énergie est une ressource finie. Tu ne peux pas tenir longtemps si tu brûles tout dans les premiers 
mois. Donc, dès le premier jour, adopte une logique de marathon. Tu veux durer ? Alors tu acceptes que certaines 
journées soient “juste des journées”. Tu acceptes que tu ne puisses pas sauver tout le monde. Tu acceptes que tu 
ne contrôles pas le système, seulement ta manière de naviguer dedans. Tu choisis tes combats. Tu choisis tes 
confidences. Tu choisis tes proches. Et malgré tout ça, tu restes amical. Parce que l’amical, ce n’est pas la con-
fession, ce n’est pas le ragot, ce n’est pas l’illusion de la “famille”. L’amical, c’est la qualité de présence : dire bon-
jour, regarder les gens, remercier, aider quand tu peux, reconnaître le travail des autres, garder un humour qui dé-
tend, créer une ambiance simple, sans double jeu. C’est être quelqu’un avec qui on respire mieux sur un service.  

Donc si je devais te laisser avec l’essentiel, celui qui change vraiment ta façon de voir les choses et qui te prépare 
pour durer : mets une frontière nette entre ton cœur et ton contexte. Donne ton cœur au show, au travail bien 
fait, aux Guests, aux moments forts, aux gens que tu respectes. Cependant, ne donne pas ton cœur au contexte 
social comme s’il était stable, éternel, garanti. Le contexte change. Les gens changent. Les intérêts changent. Toi, 
tu restes toi, avec une posture pro, chaleureuse, stable. Tu seras respecté pour ça. Et surtout, tu ne te perdras pas 
en route. 

Si ce chapitre devait se résumer en une seule idée, ce serait celle-ci : durer, ce n’est pas se méfier de tout le 
monde, c’est apprendre à se situer. Une grande entreprise n’est ni un champ de bataille permanent, ni un conte 
de fées figé. C’est un système vivant, traversé par des humains, avec leurs qualités, leurs fragilités, leurs ambi-
tions et leurs limites. En comprenant cela tôt, tu t’épargnes beaucoup de désillusions inutiles. Tu peux être impli-
qué sans être avalé, enthousiaste sans t’épuiser, chaleureux sans te mettre en danger. Tu apprends à lire les si-
gnaux faibles, à poser des frontières simples, à ajuster ton comportement sans te trahir. Et surtout, tu gagnes un 
regard plus adulte sur le travail : ni naïf, ni cynique, mais conscient. C’est cette conscience-là qui fait la différence 
sur le long terme, celle qui te permet de rester professionnel, respecté, et humain… même quand le décor 
change. 
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PARTIE VII : Créer l’effet “WOUAH” avec de la culture Disney, des anecdotes et une 
touche d’humain 

1. Pourquoi apprendre des anecdotes sur les lieux où l’on travaille est un superpouvoir discret 

Tu serais surpris de voir à quel point les Guests ressentent la différence quand un Cast Member connaît vraiment 
son environnement. Pas de façon scolaire, pas avec des dates ou des discours compliqués, mais avec une com-
préhension vivante du lieu. Quand tu sais où tu es, ce que tu représentes et ce que raconte l’endroit autour de toi, 
ta parole devient tout de suite plus crédible, plus chaleureuse, plus marquante. 

Il ne s’agit pas d’en faire trop ni de montrer que tu sais. Il s’agit de partager. Une information simple, racontée avec 
naturel, donne l’impression que le lieu a une âme, une histoire, une continuité. Le Guest ne voit plus seulement un 
décor ou une attraction, il sent qu’il y a quelque chose derrière, quelque chose de pensé, de construit, de trans-
mis. Cette petite connaissance crée un lien immédiat. Elle rassure, elle intrigue, elle donne envie d’écouter. Elle 
transforme une interaction banale en moment un peu plus spécial, sans effort particulier. Et surtout, elle te place 
naturellement comme quelqu’un de légitime, à l’aise, ancré dans son rôle. 

Apprendre ces détails, ce n’est pas une obligation ni une performance. C’est une façon de t’approprier ton espace, 
de mieux comprendre où tu travailles, et de prendre plaisir à ce que tu incarnes. Plus tu connais le lieu, plus tu t’y 
sens à ta place. Et plus tu te sens à ta place, plus les Guests le ressentent. 

Exemples : 

Tu bosses à Phantom Manor ? Savais-tu que Mélanie (la mariée) apparaît à chaque étage, et qu’on peut 
entendre son cœur battre si on est attentif ? 

Tu es à Big Thunder Mountain ? Tu peux expliquer que c’est la reconstitution d’une ancienne mine d’or dans 
les Rocheuses, maudite à cause d’un esprit totem. 

Tu travailles en boutique Emporium ? Tu peux parler du style victorien de la rue, ou dire que c’est censé 
représenter l’optimisme du tournant du XXe siècle. 

Tu es à Adventureland Bazaar ? Raconte que c’est un hommage au marché d’Agrabah, et que les mo-
saïques sont inspirées de styles andalous et marocains. 

Tu es à la sécurité ou aux guérites ? Explique pourquoi les portiques sont là, et rassure les Guests en di-
sant qu’ils font partie du soin porté à la sécurité… “Car même la magie a besoin d’être bien protégée.” 

 

Comment s’en servir ? Tu n’as pas besoin de réciter. Utilise ça comme un rebond naturel dans une discussion. 

Un Guest te demande : “C’est quoi ce bâtiment, là-bas ?” 

Tu peux répondre : 

“C’est le Lucky Nugget, un saloon inspiré de la ruée vers l’or. Si vous allez y manger, ouvrez bien l’œil… il y a des 
objets un peu partout en lien avec l’histoire des chercheurs d’or !” 

 

Astuce pour apprendre ces anecdotes : 

L’intranet « The Hub » regorge d’articles internes et de fiches lieu par lieu. N’hésite pas à fouiller et à demander à 
un membre du management de t’accompagner sur le site pour trouver les infos qui te paraissent importantes. 
Tu peux en parler à un expérimenté, team leader ou manager. Beaucoup ont eux-mêmes des anecdotes qu’ils ai-
ment partager et seront ravis que tu t’y intéresses. En briefing, propose un “point fun” du jour à découvrir : certains 
managers adorent que quelqu’un relance un petit partage de culture. 



TUTO : DEVENIR CAST MEMBER ET EXCELLER POUR FAIRE CARRIÈRE 
Vous êtes nombreux à vous questionner sur les métiers des employés de Disneyland Paris et vous interroger sur comment préparer ces 
entretiens d’embauche. L’asso Guests Land vous dit tout, en détail, pour mettre toutes vos chances de vos côtés afin de réussir et mieux 
comprendre ce que l’entreprise attend. Guide non-officiel basé sur des témoignages et informations publiques. 

2. Visiteurs occasionnels VS réguliers : deux publics, deux stratégies 

A. Les visiteurs occasionnels (une fois dans leur vie ou rarement) 

Ils sont là pour rêver, s’émerveiller, se laisser guider. Ce sont eux qui pleurent en voyant le château, qui rient à 
gorge déployée dans Pirates des Caraïbes, et qui veulent en prendre plein les yeux. 

Ce qu’ils attendent d’un Cast Member c’est qu’il soit gentil, rassurant, bienveillant, qu’il les guide clairement mais 
surtout qu’il les aide à vivre une journée parfaite, même si ce n’est qu’en leur expliquant comment optimiser leur 
parcours ou en faisant un clin d’œil au personnage préféré de leur enfant. 

Ton approche : simplifie, mais avec passion ; souris toujours, pose des questions : “C’est votre première fois ici ? 
Vous allez adorer telle ou telle chose…” et dis toujours au revoir avec une phrase qui marque : “Bonne découverte, 
et que la magie vous accompagne !” 

B. Les Disneyland Pass / visiteurs réguliers 

Ce sont les plus fidèles… mais aussi les plus attentifs et les plus exigeants. Ils aiment être reconnus, entendus, et 
surtout pas infantilisés. 

Ce qu’ils attendent c’est de la considération, de la reconnaissance, de la complicité, des petites attentions per-
sonnalisées mais surtout de se sentir qu’on ne leur fait pas le même discours qu’à un Guest lambda. 

Ton approche : joue la carte du clin d’œil : “Vous avez repéré le petit changement dans la vitrine aujourd’hui ?” ; 
“Toujours fidèle à l’Emporium ? Je parie que vous connaissez chaque rayon par cœur.” 

Sois force de proposition “Il y a un super spot photo qui vient d’être réaménagé derrière Discoveryland. Peu de 
monde le connaît encore.” 

N’hésite pas à demander leur avis “J’aimerais bien savoir ce que vous pensez du nouveau système de file vir-
tuelle.” 

Et surtout… N’essaie pas de mentir ou de broder une histoire. Les Guests  réguliers savent souvent plus de choses 
que les Casts eux-mêmes… et ils repèrent immédiatement les approximations. Sois sincère, et si tu ne sais pas : 
dis “je ne sais pas exactement mais je peux chercher si vous voulez ?” 

3. Des exemples d’interactions simples mais marquantes à utiliser dès demain 

À un enfant avec un doudou Stitch  “Oh, Stitch t’a laissé te promener sans lui aujourd’hui ? Il doit te faire sacré-
ment confiance !” 

À une ado avec des oreilles Minnie à paillettes “Je pense que Minnie serait jalouse… ou alors elle va vous deman-
der de lui prêter pour ce soir.” 

À un papa épuisé “Courage, vous leur créez les plus beaux souvenirs là ! » (petite tape complice sur l’épaule) 

À une famille qui court en file d’attente “Même Cendrillon avait jusqu’à minuit, prenez le temps de savourer !” 

À un Guest qui râle doucement “Je comprends, vraiment… Parfois, même la magie doit se reposer un peu. Mais j’ai 
l’intuition que quelque chose de mieux vous attend juste après.” 

4. L’effet souvenir, bien plus puissant qu’une réponse exacte 

Tu n’as pas toujours la solution. Tu ne peux pas toujours résoudre un problème. Mais tu peux toujours créer un 
souvenir. Et ça… c’est la base de tous les compliments écrits, de toutes les étoiles dans les yeux des Guests, et 
même, parfois, de l’élévation d’un Cast vers des rôles plus grands ou des distinctions internes. 

Alors retiens bien qu’une anecdote bien placée vaut un plan du parc, qu’un sourire sincère vaut un parapluie et 
qu’un clin d’œil complice vaut tous les dépliants d’infos. 
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PARTIE VIII Mieux interagir avec les visiteurs : l'art d'agir sans subir 

Dès les premiers jours, tu peux être surpris par la diversité des réactions des Guests. Certains arrivent avec des 
étoiles plein les yeux, d’autres avec des attentes énormes, parfois trop. Il y a ceux qui sourient, ceux qui posent 
mille questions, et puis ceux qui sont fatigués, stressés, perdus ou déçus. Ce n’est pas contre toi. Disney fait rê-
ver, mais c’est aussi beaucoup de marche, de bruit, d’attente, de chaleur ou de froid, et tout le monde ne le vit pas 
de la même façon. 

Comprendre ça change tout. Tu réalises que l’émotion du Guest n’est pas forcément liée à ton attitude, mais à son 
vécu du moment. Ton rôle n’est pas de tout réparer ni de tout accepter, mais d’être un point stable dans ce tour-
billon. Calme, clair, respectueux. Parfois, juste ton ton posé et ta présence suffisent à faire redescendre la pres-
sion. Et même quand ce n’est pas le cas, tu apprends vite une chose essentielle : rester professionnel, ce n’est 
pas être froid, c’est savoir garder la tête froide dans un lieu où les émotions sont souvent à fleur de peau. Pour gar-
der le contrôle (et ta sérénité), il est crucial d’apprendre à reconnaître les différents types de comportements et à 
réagir en fonction. 

1. Quand tout se passe bien : renforce le positif 

Quand un Guest te parle avec calme, politesse, et dans le respect des règles, profite de cette base saine pour 
construire une belle interaction. 

踰踱踲踳 Dis-lui merci pour son attitude. Sois sincère, clair, précis. 

踰踱踲踳 Rends la discussion humaine : pose-lui une petite question, offre un sourire, ou une suggestion bonus (par 
exemple : “Le meilleur moment pour voir la parade, c’est…”). 

踰踱踲踳 Si un enfant est calme dans la file d’attente, complimente-le gentiment : “Tu attends très bien, Mickey va être 
fier de toi !” 

Ce sont des petits gestes simples qui font la différence, surtout auprès des visiteurs réguliers ou des familles. 

 2. Quand ça se complique : lis les signaux faibles 

Tu vas parfois sentir que quelque chose ne va pas, sans que ce soit forcément violent. 

Voici quelques signaux d’alerte à repérer : 

 Le Guest commence à hausser le ton légèrement. 
 Il insiste lourdement malgré une explication claire. 
 Il souffle, croise les bras, manifeste de l’agacement. 
 Il répète plusieurs fois la même demande, comme s’il ne t’avait pas entendu. 
 Il fait des remarques passives-agressives : “C’est toujours comme ça ici” ou “À ce prix-là on devrait avoir 

mieux”. 

Dans ce cas-là, ta priorité est de ne pas alimenter la tension. Respire. Ralentis ton débit de parole. Ne coupe pas 
la personne. Reformule ce qu’elle dit pour montrer que tu as compris. 

Exemple : 

“Je comprends que vous soyez déçu, surtout si c’était un moment important pour vous.” 

“C’est vrai que l’attente peut être longue aujourd’hui, on fait de notre mieux.” 

“Je vois que vous auriez aimé une autre solution, mais je vais vous expliquer pourquoi on procède ainsi.” 

 

Ce ton calme, posé, respectueux, permet souvent de désamorcer la tension avant qu’elle ne monte. On appelle 
ça la décompression. 
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3. Quand la tension est forte : sécurise la situation 

Parfois, la situation devient plus risquée. Cela peut être : 

 Guest très énervé qui crie ou interpelle. 
 refus d’obtempérer, par exemple face à une consigne de sécurité. 
 comportements déplacés (filmer sans autorisation, remarques inappropriées, comportement intrusif). 
 langage agressif ou insultant, même déguisé sous forme de “blague”. 
 réflexions malvenues sur ton accent, ton genre, ta religion, etc. 

Dans ces cas-là, ne cherche surtout pas à “gagner le débat”. Ton but, ce n’est pas d’avoir raison : c’est de garder le 
contrôle de toi-même et de ta sécurité. 

Mets une distance physique raisonnable entre toi et la personne (un pas en arrière, subtilement). 

Garde les bras le long du corps, pas croisés ni menaçants. 

 

Parle moins, mais avec calme et autorité : 

 “Je vais appeler mon responsable, il va vous aider à trouver une solution.” 

 “Je ne peux pas accepter ce comportement, je vais m’éloigner et appeler quelqu’un.” 

“Je vais chercher un manager pour vous accompagner.” 

 

Appelle ton team leader ou ton manager immédiatement. Tu n’as pas à tout gérer seul.e. 

 

Et si tu te sens en danger (violence verbale grave, intimidation, comportement menaçant) : 

 Recule. Préviens tes collègues. Appelle la sécurité. 
 Le Guest n’est plus ta priorité : ta sécurité passe en premier. 

 

Astuces pour les premières semaines : 

Ne crains pas de demander de l’aide. Dès que tu sens que tu perds le contrôle émotionnel, cherche ton team lea-
der ou un collègue expérimenté. 

Apprends à reconnaître le langage corporel :  

 Bras croisés, regard fuyant, ton sec = signe de tension. 
 Regarder le sol, chuchoter, hésiter = quelqu’un de mal à l’aise ou perdu, à rassurer. 

Garde une “phrase de secours” dans ta poche style “Je comprends, laissez-moi trouver quelqu’un qui pourra 
mieux vous aider.” ou “Je suis là pour vous aider, même si je ne peux pas tout résoudre.” 

Après une interaction difficile, parle-en. Ne garde jamais ça pour toi. Tu peux en parler à un collègue, un leader, ou 
appeler la ligne Stimulus (soutien émotionnel). Un moment difficile ne doit pas te suivre toute ta journée. 
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CONCLUSION. 
Disney n’est pas fait pour tout le monde… et c’est justement ce qui en fait une aventure unique. 

Soyons clairs : si tu cherches avant tout une routine tranquille, des horaires fixes, peu d’interaction, et un travail 
qui s’oublie dès la fin de journée... ce n’est pas ici que tu seras le plus heureux. À Disneyland Paris, on te deman-
dera de l’adaptabilité, de l’énergie, du sourire même sous la pluie, et parfois même de l’endurance digne 
d’un marathonien enchanté. Si tu as des contraintes familiales ou médicales fortes, ou que tu es allergique 
aux foules, à l’imprévu ou au rythme soutenu, mieux vaut le savoir avant de te lancer. 

Mais si tu es prêt à sortir de ta zone de confort, à vivre un job qui a du sens et de l’âme, à créer des souvenirs 
pour les autres autant que pour toi-même, alors tu t’apprêtes à entrer dans un monde que tu n’oublieras jamais. 

Car au-delà de la magie que tu offres, c’est aussi une magie que tu reçois : des événements internes exclusifs, 
parfois réservés aux Cast Members et leurs proches, avec des spectacles, des avant-premières, des soirées pri-
vées dans les parcs vides rien que pour toi ; des remises dans tout le secteur, même en dehors de Disney : que 
ce soit sur tes courses à Auchan Val d’Europe, dans les restaurants, les salles de sport ou les boutiques alen-
tours grâce aux partenariats locaux ; des occasions de rencontres humaines incroyables : collègues du monde 
entier, managers inspirants, Guests touchants… certains y trouvent des amis pour la vie, d’autres leur vocation. 

Travailler à Disneyland Paris – ou dans tout autre lieu touristique d’excellence – ce n’est pas seulement venir poin-
ter, exécuter une tâche, et repartir. C’est accepter de devenir un maillon de l’enchantement, un créateur d’émo-
tions, un catalyseur d’expériences. C’est incarner une part du rêve de Walt, en restant soi-même. 

Devenir un excellent Cast Member ne veut pas dire être un robot irréprochable, ni un acteur de théâtre H24, ni en-
core moins un esclave du sourire forcé. Cela signifie simplement incarner, avec sincérité, les valeurs Disney, dans 
les petites choses du quotidien. C’est un chemin progressif, fait d’erreurs, d’ajustements, d’apprentissages. 

Ce guide n’est pas un mode d’emploi rigide, mais une boussole. Tout d'abord pour réussir à entrer dans la 
boite. Ensuite, une aide pour débuter du bon pied, pour éviter les maladresses, pour comprendre les attentes im-
plicites et explicites d’un environnement aussi exigeant que magique. 

Mais n’oublions pas : la réalité du terrain est parfois plus complexe. 

Ce guide, aussi complet soit-il, reste un idéal, une vision, un cadre d’inspiration. Il ne remplace pas la réalité. 
Parce que la réalité, elle est parfois un peu moins douce. Parfois, tu tomberas sur un management peu à l’écoute, 
un.e collègue un peu sec. Parfois, on te demandera des choses qui n’ont pas beaucoup de sens, ou tu devras 
composer avec des décisions prises sans concertation. C’est la vie du travail. Disney ou pas, aucun métier, aucun 
environnement professionnel n’échappe à l’imperfection. 

Dans ces cas-là, l’objectif n’est pas de rester parfait… mais de rester professionnel, bienveillant et humain. Tu n’as 
pas à être parfait. Personne ne te demande d’être irréprochable du matin au soir, avec le sourire rivé sur les joues 
comme collé à la colle forte. Tu as le droit d’être fatigué, de ne pas toujours avoir la forme. Tu as le droit de douter. 
Tu as même le droit de ne pas toujours tout donner. Mais ce qui compte, c’est ta direction. C’est ce vers quoi tu 
tends. Ce à quoi tu crois. Ce que tu essayes de faire. Et ça, ce n’est pas une performance. C’est un engagement 
personnel, intérieur. Si tu t’efforces, petit à petit, jour après jour, de faire mieux, de comprendre, d’apprendre, de 
t’ajuster, alors tu es déjà bien plus sur le bon chemin que tu ne le crois. 

Faire de son mieux, c’est déjà beaucoup. Tu ne seras pas parfait chaque jour. Parfois tu seras fatigué, maladroit, 
distrait. C’est normal. Ce qui compte, c’est ta volonté de t’améliorer. Un petit progrès chaque semaine, une nou-
velle astuce retenue, un compliment reçu, un collègue aidé : ça suffit pour avancer. Si un jour tu ne peux pas don-
ner 100 %, donne ce que tu peux. Si tu as besoin de souffler, parle-en. Si tu sens que tu te déconnectes trop de ta 
vie personnelle, repose-toi, rééquilibre. Tu ne peux pas offrir de la magie aux autres si tu es toi-même épuisé. 
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Adapte-toi toujours avec discernement. On te dira souvent "fais comme ci, fais comme ça", mais le terrain te 
demandera parfois autre chose. Ce guide t’aide à bien démarrer, mais chaque manager a sa façon de faire, 
chaque équipe a son rythme, chaque attraction ou boutique a ses spécificités. Ce n’est pas toujours logique. Ce 
n’est pas toujours juste. Mais ça fait partie du monde du travail, que ce soit chez Disney ou ailleurs. 

D’ailleurs, il faut avoir conscience que nous sommes tous humains, avec des hauts et des bas, avec des jours où 
ça va et des jours où ça ne va pas et personne n’y peut rien. Il se peut que tu n’aies pas été accepté suite à l’entre-
tien, ou que tu ne sois pas resté suite à la période d’essai, tout simplement car le feeling ne passait pas, ou que le 
management était défaillant. C’est aussi une triste réalité du destin et sur prêt de 20 000 employés, tout le monde 
ne peut pas être « au top », il y a forcément des bons et des moins bons, ça reste représentatif de la population. 

Reste souple, à l’écoute, et observe les dynamiques autour de toi. Tu apprendras plus par l’expérience que dans 
n’importe quel tutoriel. Ce guide t’a donné des centaines d’astuces, de conseils, de postures, de réflexes. Il est là 
pour t’aider à t’approprier les valeurs Disney, à les faire tienne avec sincérité et lucidité. Mais il ne te demande pas 
de sacrifier ta vie pour l’entreprise. Ta santé mentale, ton corps, tes émotions, ton intimité, ton équilibre... tout ça 
est sacré. Si tu veux durer dans le métier et t’épanouir vraiment, tu dois prendre soin de toi. 

Alors oui, de temps en temps, pourquoi pas t’engager dans une action VoluntEARS ou proposer de faire une heure 
supp' en cas de besoin. Ce sont de belles preuves d’investissement, et c’est toujours remarqué. Mais tu n’as rien à 
prouver si tu n’as plus d’énergie. Le vrai secret, c’est de savoir poser tes limites avec justesse, et de trouver l’équi-
libre. Entre engagement et respiration. Entre service et liberté. 

Tu peux aimer Disney sans devoir y passer tous tes jours off. Tu peux faire rêver les autres tout en gardant les pieds 
sur terre. Tu peux vouloir progresser sans t’épuiser. Tu peux être un excellent Cast Member sans tout sacrifier. 

Et n’oublie pas ceci : chaque détail compte. Chaque sourire sincère. Chaque écoute attentive. Chaque mot juste 
face à un Guest fatigué. Chaque adaptation, chaque conseil demandé à un collègue, chaque prise d’initiative, 
même minuscule… fait partie de cette grande toile de la magie collective. 

Tu n’as pas besoin d’être visible pour être remarquable. 

Tu n’as pas besoin d’être applaudi pour être essentiel. 

Tu n’as pas besoin de briller pour incarner le rêve. 

Il suffit de faire, de ressentir, de tendre vers le mieux. Un pas à la fois. Une interaction après l’autre. Et le jour où tu 
inspireras quelqu’un sans même t’en rendre compte… tu comprendras que tu es devenu plus qu’un employé. Tu 
es devenu un héritier de l’esprit Disney… Et ça, ça vaut toutes les médailles ! 

Et surtout, ne t’oublie pas. Tu es un être humain avant d’être un employé. Ne tombe pas dans le piège de vouloir 
prouver en permanence que tu es le plus motivé, le plus disponible, le plus irréprochable. Tu as le droit de dire non 
à des heures supplémentaires si ta vie privée ne le permet pas. Tu as le droit de ne pas aller dans les parcs chaque 
jour de repos, même si c’est tentant.  

Tu peux t’impliquer dans le bénévolat VoluntEARS si tu en as envie, mais ne te sens jamais obligé. Fais les choses 
par plaisir, par envie de partage – jamais pour de la reconnaissance extérieure uniquement. 

Et chaque interaction compte. Même si tu ne peux pas faire disparaître les pannes, les files d’attente, les contra-
riétés ou la pluie... tu peux offrir une phrase rassurante, un clin d’œil complice, une anecdote qui fait mouche. Et 
ce sont ces petits gestes-là qui font de toi un excellent Cast Member. 
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Ce qui fait la force d’un excellent Cast Member, ce n’est pas seulement ce qu’il fait… c’est ce qu’il est.  

Être courtois même quand on est fatigué, faire preuve d’empathie même quand l’autre ne le mérite pas vraiment, 
respecter les règles même quand elles nous échappent, c’est ça la vraie élégance professionnelle. C’est un choix, 
une ligne de conduite, une posture intérieure. Offrir son aide sans attendre de retour, accomplir ses missions avec 
droiture et constance, se réjouir du travail bien fait même quand personne ne le souligne, voilà ce qui forge les 
plus belles carrières. Car il ne faut pas confondre justice et équité : parfois ceux qui donnent peu reçoivent autant, 
et ceux qui s’investissent pleinement restent dans l’ombre. Mais ce n’est pas une raison pour briller moins. On agit 
pour soi, pour ses propres standards, pour son amour du métier.  

Un bon Cast Member ne cherche pas la lumière : il est lumière, par son comportement, sa bienveillance, sa 
constance.  Et c’est cette sincérité-là, discrète mais puissante, qui finit toujours par laisser une trace indélébile. 

Si tu es arrivé jusqu’ici…  BRAVO et surtout MERCI. 
 
Merci d’avoir pris le temps, d’avoir lu chaque ligne, chaque conseil, chaque astuce. Ça prouve déjà quelque chose 
de fort : tu es sérieux dans ta démarche. Ça prouve que tu ne fais pas juste “tenter ta chance” au hasard. Tu veux 
comprendre, te préparer, donner le meilleur de toi-même. Et rien que ça, c’est déjà énorme. Et rien que ça, crois-
moi, c’est déjà une qualité précieuse. 

Ce guide n’a pas la prétention d’être parfait. Il manque peut-être quelques détails techniques – sur les types de 
contrats, les formations internes, les évolutions en interne ou les manières concrètes de valoriser ton expérience 
d’avant Disney – mais l’essentiel est là. Ce que tu viens de lire, c’est une boîte à outils pour comprendre l’en-
vers du décor, te préparer au mieux, et démarrer avec plusieurs longueurs d’avance. C’est bien plus qu’un 
simple mode d’emploi pour postuler. C’est un concentré de terrain, de vécu, de conseils qu’on aurait tous aimé 
avoir en début de parcours. 

Tu l’as sûrement compris au fil des pages : travailler chez Disney, ce n’est pas un conte de fées tous les jours. 
C’est exigeant, fatigant et intense. Mais c’est aussi une aventure humaine rare, un terrain d’apprentissage 
comme peu d’autres, une fierté à long terme et le point de départ d’un parcours pro qui change la donne. 

Disney, ce n’est pas un job comme les autres. C’est un univers exigeant, mais formateur, vivant, profondément 
humain. Peu importe où tu vas après, si tu souhaites rester à Disney à vie, ou temporairement, mais le fait d’avoir 
porté ce nametag, d’avoir tenu dans cet environnement, d’avoir affronté foule, pression, imprévus, le tout avec le 
sourire, te rendra plus fort, plus crédible, plus solide. Cette ligne sur ton CV fera toujours son effet. Elle parlera 
pour toi : adaptabilité, sang-froid, travail d’équipe, courtoisie, pression clientèle, excellence. Tous les recruteurs 
connaissent la rigueur Disney, et beaucoup savent qu’y bosser, même un temps, c’est comme passer un vrai 
“baptême professionnel”. 
Même si tu quittes le secteur, même si tu pars vers un tout autre métier, les codes appris à Disney et via ce 
guide te serviront partout. 

Alors vas-y. Fonce. Tu n’as rien à perdre à essayer, et peut-être tout à y gagner. Au pire, c’est un non. Et alors ? Tu 
en ressors quand même mieux préparé. Mais au mieux… c’est le début d’un truc grand. Même si ça ne marche pas 
du premier coup, garde ce guide, relis-le, entraîne-toi, ajuste ton tir. Il sera toujours là pour t’aider à y voir plus 
clair. Au fond, ce n’est pas seulement un mode d’emploi pour bosser à Disneyland Paris. 
C’est un concentré de ce qu’il faut pour se dépasser, pour comprendre les attentes d’un employeur exigeant, 
pour se forger des réflexes solides, applicables dans plein d’autres contextes pros. 

Alors, bonne chance à toi et n’oublie pas : la magie commence souvent là où les autres abandonnent. 

 
Si tu trouves des informations incohérentes ou mal expliquées ou souhaites nous faire part de vos commen-

taires sur ce livret, n’hésites pas à nous contacter à aide@Guestsland.com 


